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La mystérieuse langue-Mère 
 

Ecrit en langue française, ce lexique racinal vous convie à participer à un merveilleux voyage d’initiation. Ensemble, 
découvrons les  structures secrètes des plus vieilles langues européennes et moyennes-orientales. Ce recueil, vous invite à la 
découverte d’un  extraordinaire patrimoine caché : Héritage de ‘‘la plus vieille médaille du monde’’, la vraie langue-mère du Gan  
Eden, et des prestigieuses Civilisations. 
A l’instar des quêtes de la ‘Reine blanche’, dissimulées par le Trobador1 dans ses Trobar clus2, nos traductions vont nous révéler 
une ballade secrète jalonnée des racines de  la  langue bretonne ou  brito-israélite3. Ces racines serviront d’indicateurs menant à 
un trésor d’étymologie, à un Graal contenant la clé des plus vieilles langues! 
La  conquête du  château du  ‘Graal  des  langues’, grâce à  nos  monosyllabes, vous  permettra de  trouver, découvrir que 
tous les noms patronymiques ou de notre vocubulaire véhiculent en fait des choses bien plus anciennes que ce que leurs 
valeurs du jour vous disent. 
Pour celles et ceux qui connaissent l’auteur et ses racines natales et d’adoption, le mariage des langues bretonnes et des 
pays d’Oc semblera tout naturel. 
 
 
1  Trobador : ‘le tour de notre éblouissement’. 
2 Trobar cus ou Kus, ‘faire le tour du caché’, le ‘l’ interdit la bonne analyse. 

L’ auteur. 

3   Brito-israélite, reconnu des rabbins, notre ‘faible reste’ est issu de la ‘‘Maison d’Israël’’. Le silence est de rigueur, trop 
d’actes seraient remis en cause. Pour les textes anciens, Israël actuel ne représente pas que Juda. 
 
 

"Dans toutes les parties du monde, on a perdu le sens des mots corrompus qu’on prononce ; Ici, ils ont leur pureté, 
leur originalité primitive et poétique. Pas une expression dont le sens ne se trouve dans les monosyllabes qui la composent ; tout 
s’exprime, tout vit, tout s’anime pour eux. […] Il est barbare de négliger, d’anéantir la langue des Bretons, des Celtes, la plus 
vieille médaille du monde’’ ! 
Cambry de Keransquer 
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Phonèmes racines 
 

Les racines/phonèmes de notre langue mère sont la base de construction du vocabulaire des plus vieux parlers de notre 
continent, d’une partie de l’Asie et du Moyen-Orient. Cette langue était celle de la ‘Maison d’Israël’, héritée des Patriarches 
bibliques qui l’avaient reçue au Gan Eden. Ce recueil de compilation se propose comme une aide à  traduire les mots de notre 
quotidien accompagnant le tout début de notre civilisation moderne. Il se veut une expérience de découvertes liées le plus 
souvent à la Sagesse de nos Anciens qui malgré la latinisation forcée de Rome ont su garder dans l’essence ciel des noms de lieux, 
ce qui en faisait la richesse originelle. Le brito-israélite était la langue mère de Anna/Europa. 
La langue bretonne est la langue moderne la plus proche de cette langue mère. La raison vient, qu’en Europe, notre langue a subi 
des déformations – parfois voulues – mais plus tardivement que toutes les autres. L’actuelle Bretagne a plus que partout ailleurs 
préservé son patrimoine linguistique. Souvent même, les traducteurs ayant permis la latinisation des noms de lieux lors de 
l’implantation tardive du catholicisme de Rome, ont laissé des clins d’œil aux réfrences passées car les éclésiastes ma^trisaient très  
mal la langue bretonne. 
Nous allons donc nous servir des us, coutumes, symbolismes, contes et légendes du noyau dur de cette ‘Maison d’Israël’, 
conservés en ‘parent en elle’, en Britani, la Bretagne. Pour cette raison, pour nommer cette langue ancienne, nous n’avons pas 
trouvé plus approprié que le terme ‘brito-israélite’. 
Pour mieux suivre les traductions possibles depuis ce recueil, l’ouvrage de référence est le dictionnaire du 
Colonel Aimable TROUDE édition première de 1876. 
 

Voici quelques spécificités de cette vieille langue brito-israélite, qui, à une époque ancienne, par ses racines, était commune à 
l’Europe entière. 

–– Cette langue agglutinante mute aussi sous certaines conditions. Ses mots sont faits de monosyllabes – courtes racines – 
s’assemblant pour former un ‘mot composé’. Ensuite, ce mot ne pourra être analysé que dans le sens originel donné par la phrase, 
sinon, en dehors, existe un risque certain de confusion par interprétation. Cette confusion pouvant même être amplifiée par la 
variation des voyelles obéissant au rythmeprosodique ; pour cette raison le ‘e/é’ était très peu écrit aux temps anciens, exemple: 
Wustslngr où il manque les ‘e/é’, ‘mot composé’ que nous étudierons au ‘Livre V’ sur la Pilar Stone (Ecosse), avec le surnom et le 
nom brito-israélite du Christ. 

–– Dans le ‘mot composé’, valant parfois une phrase, la racine tenant le rôle principal, sera en tête. Ce fait a créé une syntaxe 
opposée au français, en général, la lecture du ‘mot composé’ se fera à l’envers. 
–– Le ‘i’, une barre I, était le 1, l’unicité, ‘un’, ‘une’, ‘il’, ‘elle’, le, la ; 
Les, eux, pluriel d’unicité de groupe. Ce ‘I’, ni féminin, masculin, pluriel, mais singulier, remplaçait les pron. pers. et art., lorsque 
ces derniers assuraient la fonction grammaticale de sujets nominaux. ‘i’ avec le point ‘tête’ ne pouvait symboliser autre chose. – An, 
‘dans’, Al, All, ‘l’autre’, Ar, ‘sur’, ‘dessus’, n’étaient pas des art., mais le sont devenus pour obéir à la volonté du rapprochement avec 
le latin. 
Le ‘i’ est une barre verticale arrêtée à un de ses bouts par un point, comme le corps et la tête ‘i’ ou un petit trait avec le point en 
bas ‘ ’ et libre de l’autre côté, – pouvant ainsi varier à l’infini. – Intelligemment, nos anciens en feront la racine pour leurs 
dimensions : Ib, ‘bout’ ; Ic, Ik, ‘petit’, ‘un peu’; Ig, ‘petit et cher ou aimé’ ; Is ou Iz, ‘bas’ et ‘base’ ; Id, ‘haut’ ; Hir, Ir, ‘longtemps’, 
‘long’ ; Il, ‘pointe’, Ill, ‘pointes’. Ils s’associaient : Ibil, ‘bout pointe’, ‘la cheville’ ; Idic, ‘haut un peu’, globalisé ‘hautain’, etc. Ensuite, 
par l’association de tous ces suffixes, la liste en ‘i’ pouvait être très longue. 
–– Tous les mots et les ‘mots composés’, par apport de particules verbales, pouvaient être *verbés en cinq temps : Temps actif, 
particule A,‘fait’, ‘fit’ ; existence, E, (é) ‘est’ ; contenance, O, ‘contient’, notons qu’un cercle entoure et contient ; participe passé 
Et, ‘é’ ; participe présent, Ed, ‘ant’ ; suivant le rythme d’une prosodie spécifique à la langue brito-israélite, conservée en partie 
dans le breton, Et pouvait muter en At et Ed en Ad. 
–– Pour être *verbé, le mot était mis au préalable au pluriel ancien par la répétition de la consonne finale, Lam, ‘saut’, ‘chute’, 
Lamm, ‘sauts’, Lamma, ‘fait le saut’, globalisé ‘sauter’ ; terme employé par le Christ sur la croix dans ses dernières paroles. 
–– Il existait un nombre important de préfixes et suffixes s’associant entre eux. Ces éléments, avec les adj., prép., adv., et autres 
substantifs, s’ajoutaient au sujet pour construire le ‘mot composé’. Leur emploi permettait d’éclairer nettement l’image à 
montrer. Sur ce point, les langues actuelles sont très pauvres, radicales et peu imagées. 
–– La mutation de consonnes peut paraître difficile, elle évite l’emploi de pron. et art. en excès, Guen ou Gwen, ‘blanc’, 
derrière l’art., devient Wen, ‘le blanc’, et non (Ar) Wen, ‘sur le blanc’. Dans le ‘mot composé’, une mutation montre que le mutant 
– le postposé, – est concerné par le sens – du préposé, – exemple : sans mutation consonnale, Ker Bran, ‘maison corbeau’, maison 
où un corbeau peut venir se percher ; avec la mutation : Ker wran, ’maison du corbeau’, la maison du chef de famille ou de 
tribu, le corbeau étant le totem des chefs. Ker a aussi le sens famille. Dans le premier cas, sans mutation, la maison n’a rien à voir 
avec le corbeau. Deuxième cas, le corbeau est celui de la maison – sens famille, – il est son chef, il y a mutation. Deux mutations 
étaient possibles : 
Derrière la consonne et la voyelle. Tad, ‘père’, (An) Dad, ‘le père’, (Va) Zad, ‘mon père’, (A) Zad, ‘qu’au père’. Tad, ‘Père’ et Dad, ‘le 
Père’ étaient les noms du ‘Dieu suprême’ des peuples du Moyenorient. Tan, ‘feu’, (Ar) Dan, ‘le feu’, – en français Ardent, ‘brûlant’, 
– comme Dannéin ‘damner’, par les racines : Dann-é-in, lect. inv., ‘moi dans les feux’. (Va) Zan, ‘mon feu’. L’article ou pronom 
ayant fait muter la consonne, cet article ou pronom devenaient inutiles, et ils disparaissaient : Tad, Dad, Zad. 
Voici les consonnes liées dans la règle de mutation : C et K/G/C’H ; D/B ; D/N ; G/W ; H/W ; P/B ; Q/W ; M/W ; S/Z ; T/D ; T/D/Z. 
––  Comme  nous  l’avons  expliqué  avec  les  temps  verbaux,  en  langue  brito-israélite  existait  un  rythme prosodique 
important, commandant aux voyelles non écrites et variables, principalement le ‘e/é’ associé au phonème des consonnes. 
Ainsi, lorsqu’un ‘mot composé’ possède un ‘a’ dans le sujet principal ou plusieurs ‘a’, le ‘e/é’, des mots ajoutés, s’harmonisera en 
‘a’. Il ne faut pas dire Da ober nao, ‘pour faire neuf’, mais Da obar nao ; Il faut dire Panama, Pan-ama, ‘tête ici’ – sous le chapeau – 
et non Penama ; Karnac, Karn-ac, ‘descendant du sabot de corne’ – les taureaux Apis – et non Karnec. Le ‘é’ mute aussi parfois 
sous influence du ‘i’ qui fait apparaître un ‘a’. Les voyelles, pas toujours écrites, provoqueront de nombreuses fautes de prosodie 
dans les langues annexes et autant de traductions erronées. 
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Cette prosodie est comme la houle de l’Océan, elle monte et descend l’intonation, cette montée se faisait sur la consonne en 
position centrale. Toutes les lettres étant prononcées séparément, les associations créaient de fausses diphtongues ; le rythme 
prosodique imposait alors la disparition d’une des deux consonnes ou voyelles accolées, et parfois d’une consonne isolée pour 
éviter la création d’une syllabe supplémentaire, et, ainsi, un nouvel excès de prononciation. La vieille langue n’utilisait pas de 
diphtongues, que des Digrammes où chaque consonne ou voyelle gardait sa prononciation. La consonne, se trouvant en haut de 
la montée du rythme, pouvait aussi s’accentuer et un ‘D’ pouvait le faire en ‘B’ ou en ‘T’, I-Stan(g)doul, I-Stanboul ; Gadaon, 
Gabaon, etc. 
–– Nos traductions seront toujours littérales, et parfois nous les globaliserons pour respecter la syntaxe française. Nous le 
ferons surtout lorsque le sens sera hermétique, l’image au figuré. Le ‘mot composé’ se lira souvent à l’envers ou en désordre 
par rapport à notre langue véhiculaire. Les deux syntaxes étant très différentes, même si le français descend du brito-israélite. 
––  Pour aider à  traduire les  autres langues :  hébraïque, égyptienne, grecque, germaine, voici quelques nuances qui 
apparaîtront dans la série. En, ‘en’, ‘dans le’, ‘dans’ est souvent écrit ‘n’ sans le ‘e’ absent, mais toujours prononcé ‘é’ ; ce ‘é’ 
existe aussi dans le phonème du ‘n’, français, où nous prononçons ‘én’ et non ‘né’, il peut aussi devenir un ‘a’ pour le rythme 
prosodique, An. C’est aussi le cas pour le ‘s’ ou ‘z’, Sé ou Zé, ‘là’, ex ; Satan avec le ‘e/é’, Sé-a-tan, ‘là fait feu’ ou ‘là au feu’. No 
comment ! Le ‘j’, en langue ancienne, était un ‘i’ de qualité surtout utilisé avec les noms. ‘Dj’, vaut ‘Di’, ‘contre’ et aussi ‘mot 
contracté’ pour Div, Diw, prononcé Diou, ‘deux’. Djezer, Diéz-er, ‘le difficile’, (Djozer.) 
 
Comme les Egyptiens anciens, la vieille langue utilisait le ‘q’ sans ‘u’, ex : Qé, ‘lieu clôturé’. Aujourd’hui, écrit avec un ‘k’, ce qui 
fait perdre le sens symbolique du signe ancien montrant un lieu clos et le chemin qui y mène, ‘Q’. Notons que l’erreur existe avec 
Qoffa, ‘Q’, écrit avec un ‘k’ ? –– Notre ‘c’, ‘k’ mutait en ‘C’h’, comme le ‘kh’ égyptien, et se prononçait ‘rh’, ‘rr’, en moins guttural 
pour le ‘Kh’ égyptien qui s’en approche. En langue grecque, le ‘t’ est écrit ‘th’, il vient du Thêta, mais est conventionnellement 
écrit et prononcé ‘T’. –– Le dictionnaire de références, pour la langue véhiculaire française,  sera le ‘Petit Larousse illustré’  
d’époques  diverses, et le ‘‘Dictionnaire de la marine à voile’’ de M. Bonnefoux et Paris de 1856. 
 
Pour la langue bretonne ancienne, comme référence, nous utiliserons le dictionnaire de Aimable Troude, de 
1869 et celui de Roparz Hémon. 
 
Pour son respect des traductions d’originaux hébreux et grecs, notre Bible de référence sera celle de Louis Segond, ainsi 
que‘‘Les Manuscrits de la Mer Morte’’, traduction intégrale, Editions Plon.  
 
Parrainage :  
Livre I, ‘‘laBible’’ et le Corpus de S. J. Péquart, Z. Le Rouzic, ‘’Les Manuscrits de la Mer Morte’’ et le ‘‘Livre de Henoc’h’’.  
Livre II,  La  Bible,  ‘‘L’Egypte ancienne’’ du  germain Arne  Eggebrecht et  ‘Ramsès II’  de  Mme  C.  Desroches-Noblecourt.   
Livre III, ‘‘les Grecs’’ de Victor Duruy, et ‘‘Le secret des Celtes’’ de Lancelot Lengyel.   
Livre IV, ‘‘L’évangile, les épîtres, et l’Apocalypse de Jean’’.  
Livre V, édition ‘‘Historic Scotland’’. 
Livre VI ; ‘‘Le trésor du breton parlé’’, de J. Gros. 
 
Abréviations : adj. adjectif ; adv. adverbe ; art. article ; dict. dictionnaire ; ex. exemple ; f. féminin ; fig. figure ; 
lect. inv., lecture inversée ; m. masculin ; part, participe ; prép, préposition ; pron. pronom ; pron. pers. pronom 
personnel ; syn. synonyme ; v. verbe ; voy. et 
DictAT pour Dictionnaire Aimable Troude 
 
 
‘Maison d’Israël’, constituée des dix tribus d’Israël’ proche d’une République; le chef de tribu, le Pentuaz, étant élu et 
destituable. L’Etat moderne d’Israël, continuité du ‘royaume de Juda’, n’aurait jamais dû porter ce nom qui a créé une 
confusion que nous pensons voulue. Les mots, ‘mots composés’, étaient neutres, devenus masculins singuliers en moderne, 
féminins par apport du suffixe Ez, ‘elle’, ‘toi’, et pluriels par la répétition de la consonne finale. Ex : Lam, ‘saut’, ‘chute’, Lamm, 
‘sauts’, ‘chutes’, aussi par divers suffixes dont le plus employé était le ‘Ou’, comme le vieux pluriel égyptien. Ce ‘ou’ est la 
prononciation du ‘w’, semi-voyelle d’abord dite ‘o’, puis ‘ou’ et aussi écrite ‘v’, d’où de nombreuses confusions. 
 
Nos cinq tribus brito : Ruben, Dan, Gad, Guni, Makir.  
Ruben, Rù-ben, lect. inv., ‘la tête rouge’. – Rù, ‘rouge’, p.552, DictAT [Ru, adj. V.T.C. Rouge.] – Ben, ‘la tête’, mutation de Pen ‘tête’, 
p. 303, DictAT [Penn, s. m. Tête.] ‘nn’ vieux pluriel.  
Dan, ‘le feu’, mutation de Tan, ‘feu’, p. 604, DictAT [Tan, s. m. Feu.] Selon la règle T/D/Z, (Ar) Dan, ‘le feu’. 
Gad, ‘le combat’. Tribu militaire pratiquant la défense sous certaines réserves fixées par les cinq chefs de tribus. – (Ar) Gad, ‘le 
combat’,mutation C, K/G/C’H de Kad, ‘combat’, p. 312, DictAT [Kad, s. m. (anc.) Combat.]  
Guen ou Gwen, ‘blanc’, Guen-i, ‘blanc lui’. Le ‘g’ prononcé dur comme en vieux-germain : Luger, Lù-guer, ‘l’arme de la maison’. Le ‘w’, 
semivoyelle, a été prononcé ‘o’ puis ‘ou’ comme le ‘u’. – Guen, Gwen, ‘blanc’, p. 267, DictAT [Gwen, adj. Blanc.] – I, ‘lui’, ‘il’, ‘elle’, 
signe de l’unicité.  
Makir, Ma-ak-(h)ir, ‘mon long descendant’ ou ‘mon long possédant’, le sens ‘long’ étant aussi qui dure ‘longtemps’. – Ma, ‘mon’, 
p. 420, DictAT [Ma, pron. poss. Mon, ma, mes.] – Ak, provoquée par ‘Ma’, forme prosodique de Ek, ‘descendant’, ‘possédant’, p. 
182, DictAT [Ek. Ce monosyllabe sert de terminaison à une foule d’adjectifs, et à quelques exceptions près, caractérise la 
possession d’une chose ou d’une qualité bonne ou mauvaise.] Plutôt la filiation à un sujet à une chose, pour nos anciens et J. Gros. 
– Hir, ‘long’, p. 291, DictAT [Hir, et mieux Hirr, adj. Long.] Hirr est le vieux pluriel’. 
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Les ouvrages de référence, véritables piliers de cette construction sont:  
 
Pour la langue véhiculaire française : 

• ‘‘Petit Larousse illustré’’ d’époques diverses, et le 
• ‘‘Dictionnaire de la marine à voile’’ de MM. Bonnefoux et Paris édition 1856. 
 
Pour la langue bretonne ancienne : 
• Dictionnaires de ‘‘ Aimable Troude’’, de 1869, 1876 et celui de ’’Roparz Hémon’’. 
 
 

Pour son respect des traductions d’originaux hébreux et grecs: 
 
• ‘‘la Bible’’ de référence sera celle de Louis Segond, ainsi que 
• ‘‘Les Manuscrits de la Mer Morte’’, traduction intégrale, Editions Plon. 
 

Autres ouvrages de référence : 
• le Corpus de S. J. Péquart, Z. Le Rouzic, 
• le ‘‘Livre de Henoc’h’’. 
• ‘‘L’Egypte ancienne’’ du germain Arne Eggebrecht et 
• ‘‘Ramsès I’’ de Mme C. Desroches-Noblecourt. 
• ‘‘les Grecs’’ de Victor Duruy, et 
• ‘‘Le secret des Celtes’’ de Lancelot Lengyel. 
• ‘‘Le trésor du breton parlé’’, de J. Gros. 
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Racines lettre A 
 
A, ‘fait, faite’, p. 1, DictAT [A, Part. en suffixe ou préfixe, donnant un sens, ‘fait’, ‘fit’, sens actif à tous les mots. A, (prép.) ‘à’, ‘au’, 
‘de’ ‘par’, p. 1 DictAT [A, prép. Par, à, de, dès. Cette préposition entre dans la composition de plusieurs prépositions et adverbes, 
comme a-hed, tout le long de ; a-dreuz, en travers, etc.] 
Ab, Ap, ‘fils’, p. 1, DictAT [Ab, Ap, monosyllabe contracté pour mab, map, fils.] 
Ac, Ak, par l’influence des deux autres ‘a’, est une forme prosodique de Ec ou Ek, ‘descendant’, ‘possédant’, p.182, DictAT 
[Ek. Ce monosyllabe sert de terminaison à une foule d’adjectifs, et à quelques exceptions près, caractérise la possession d’une 
chose ou d’une qualité bonne ou mauvaise.] Aussi la filiation du sujet ou de la chose. 
Ad, ed, id, od, ud, ‘ad’, finale de terminaison comme ad, ed, id, od, ud. 
Ac’h, Ar, At, prononcé Ar, ‘dessus’, comme Créac’h, ‘robuste dessus’! Ar, ‘dessus’, p. 17, DictAT [Ar, prép. V. Sur, dessus.] At : Ar 
au participe passé ; At, Ar-at, ‘dessus-é’, Ar-arat, ‘sur dessus-é’. 
Ache, Ashe, écrit aujourd’hui Ache, ‘abri du repos des bestiaux’, p. 4, DictAT [Ache, s. m. V. Repos des bestiaux pendant les 
heures de grandes chaleur, en un lieu ombragé.] Pour ne pas être confondu avec le C’h, le ‘ch’ était écrit Sh dans la vieille 
langue. 
Ad, As, At, Az ‘Re’, ‘nouveau’, ‘nouvelle’, p. 26, DictAT [Ad, At, As, Az, particule réduplicatives ou indiquant un redoublement de 
l’action.] Simplement à nouveau’, ‘de nouveau’ ! 
Aé latin, A-é, ‘est fait’, Digramme très utilisé au sens, ‘il est’, Aé-man, ‘il est ci’, ici. A. ‘fait’, p. 1, DictAT [A, part. Qui […], celui-ci 
fit.] Particule, suffixe ou préfixe, au sens, ‘fait’, ‘fit’, sens actif, à tous les mots. 
Aez, Es, Eaz, 'facile’, p. 192, DictAT [Es, s. m. (anc.) Voy. Aez, eaz.] Eaz, ‘facile’, p. 179, DictAT [Eaz, Aez, adj. Facile.] Nous disons 
couramment Es, Ez, ‘facile’, et nous rappelons que notre langue évitait les digrammes, ici A- e, E-a. Esa, ‘A’ donne aussi le 
superlatif ‘plus’. 
Ak, Ac, par l’influence des deux autres ‘a’, est une forme prosodique de Ec ou Ek, ‘descendant’, ‘possédant’, p.182, DictAT 
[Ek. Ce monosyllabe sert de terminaison à une foule d’adjectifs, et à quelques exceptions près, caractérise la possession d’une 
chose ou d’une qualité bonne ou mauvaise.] Aussi la filiation du sujet ou de la chose. 
Al, El, le vieux nom de Dieu. 
All, Hall, ‘l’autre’, p. 9, DictAT [All, adj. Autre. En grec Allos.] 
Allah, le nom du Dieu suprême pour les Arabes. 
Am, Ma, Mé, Em, ‘moi’, p. 9, DictAT [Am, pron. pers. Régime. Me.] En réalité il s’agit d’une forme du pron. pers. Ma, ‘moi’, 
p. 420, DictAT [Ma, pron. pers. Régime. Me.] Selon notre filiation, une forme prosodique de Mé, ‘moi’ inversé pour éviter une 
troisième syllabe, Em ‘moi’, p. 184, DictAT [Em. Je ne sais quel rang grammatical donner à ce mot qui est une contraction de la 
préposition ‘é’ ‘dans’, et du pronom possessif ‘ma’, mon, ma, mes.] La grammaire  ancienne  était  très  claire  sur  ce  point  :  
pour  fusionner  les deux voyelles, comme ici, la langue ancienne inversait Mé, ‘mon’, ‘moi’, en Em ou Am. Nous devons dire 
Ganem, Gan-em, ‘avec moi’ et non Ganmé qui est une faute.comme Ganem pour éviter la faute Gan-mé. 
Ama, Aman, ‘ici’, p. 10, DictAT [Ama, Aman, adv. Ici] 
Aman, Ama, ‘ici’, p. 10, DictAT [Ama, Aman, adv. Ici] 
An, Ann, En, forme adoucie de En, ‘dans’, ‘en’, pour respecter le rythme prosodique donné parles deux autres ‘a’, 
p. 188, DictAT [Enn, prép. Dans le, dans la, dans les.] Les ‘nn’ vieux pluriel. 
Anat, Anna, ‘ne pas dans’, reine de l’autre monde, déesse éponyme, protectrice de nos tribus, hellénisée en 
Europa. Anat nom égyptien de Anna 
Ank, ‘angle’, ‘guide’, p. 13, DictAT [Ank, s. m. (anc.) Angle, coin.] Soit ‘le guide’ qui trace cet angle. 
Ant, Hant,  ‘tranchée’, ‘sillon’, p. 15, DictAT [Añt, s. m. tranchée, rigole.] Ce terme à donner Ant-er, ‘lect. inv., 
‘celui qui a le sillon’, soit, celui qui sépare, traduit ‘demi’, ex : p. 279, DictAT [Hantera, v. a. Séparer en deux.] Hant-er-a, lect. 
inv., ‘fait celui qui a le sillon’, globalisé, ‘séparer’. C’est un ‘sillon’ et le nom du cheval y descendant. 
Aot, Od, Ot, p 487, DictAT [Od, Aot, Ot, s. m. V.T.C. Rivage de la mer.] 
Aoun, Aun, le ‘u’ non accentué vaut ‘ou’, Aoun, ‘la peur’, p. 16, DictAT [Aoun, s. f. Peur, frayeur.] Mort ! 
Aour, ‘or’, p. 46, dict. A. Troude. [Aour, s. m. Or.] 
Ap, Ab, ‘fils’, p. 1, DictAT [Ab, Ap, monosyllabe contracté pour mab, map, fils.] 
Ar, Ac’h, At, prononcé Ar, ‘dessus’, comme Créac’h, ‘robuste dessus’! Ar, ‘dessus’, p. 17, DictAT [Ar, prép. V. Sur, dessus.] At : Ar 
au participe passé ; At, Ar-at, ‘dessus-é’, Ar-arat, ‘sur dessus-é’. 
Ar, ‘le’, ‘la’, ‘les’, p. 17 du dict. de A. Troude. [Ar, article défini des deux genres et des deux nombres. Le, la, les. 
Arc’h, ‘coffre’, p. 18, DictAT [Arc’h, s. f. Coffre.] 
As, Ad, At, Az ‘Re’, ‘nouveau’, ‘nouvelle’, p. 26, DictAT [Ad, At, As, Az, particule réduplicatives ou indiquant un redoublement de 
l’action.] Simplement à nouveau’, ‘de nouveau’ ! 
As, Az, Té, As ‘toi’ p. 26, DictAT [As, Az, pron. pers. Régime. Toi.] Az ‘tu’, ‘toi’, ‘ton’ p. 29, DictAT [Az, 
pron. pers. Régime. Te, toi.] [Az, pron. poss. Ton, ta.], Té ‘toi’, p. 655, DictAT [Té, pron. pers. Régime.Toi.] 
Asc, Ask, Asq, ‘protége’, ce mot est un ‘mot composé’ de As et Qe, As-qe, ‘toi le lieu clos’, soit, celui qui protége ; Exemple, avec 
un ‘c’ ou ‘k’ pour le ‘Q’ qui montre le lieu clos et le chemin qui y mène, Ascre ou Askre, Ask-ré, 
‘protège la paire’, protège la poitrine, p. 25, DictAT [Askre, s. m. Partie des vêtements qui correspond à la poitrine.] Voir 
aussi nos autres exemples et leurs explications au traitement de la racine Asq, Ask. 
Ashe, Ache, écrit aujourd’hui Ache, ‘abri du repos des bestiaux’, p. 4, DictAT [Ache, s. m. V. Repos des bestiaux 
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pendant les heures de grandes chaleur, en un lieu ombragé.] Pour ne pas être confondu avec le C’h, le ‘ch’ était écrit Sh dans la 
vieille langue. 
Ask, Asq, Asc, ‘protége’, ce mot est un ‘mot composé’ de As et Qe, As-qe, ‘toi le lieu clos’, soit, celui qui protége ; Exemple, avec 
un ‘c’ ou ‘k’ pour le ‘Q’ qui montre le lieu clos et le chemin qui y mène, Ascre ou Askre, Ask-ré, 
‘protège la paire’, protège la poitrine, p. 25, DictAT [Askre, s. m. Partie des vêtements qui correspond à la poitrine.] Voir 
aussi nos autres exemples et leurs explications au traitement de la racine Asq, Ask. 
Asq, Asc, Ask, ‘protége’, ce mot est un ‘mot composé’ de As et Qe, As-qe, ‘toi le lieu clos’, soit, celui qui protége ; Exemple, avec 
un ‘c’ ou ‘k’ pour le ‘Q’ qui montre le lieu clos et le chemin qui y mène, Ascre ou Askre, Ask-ré, 
‘protège la paire’, protège la poitrine, p. 25, DictAT [Askre, s. m. Partie des vêtements qui correspond à la poitrine.] Voir 
aussi nos autres exemples et leurs explications au traitement de la racine Asq, Ask. 
At, Ad, As, Az ‘nouveau’, ‘nouvel’, p. 5, DictAT [Ad, At, part. Réduplicative qui se place au commencement de certains adj. et v. 
pour indiquer le redoublement de l’action.] Simplement à nouveau’, ‘de nouveau’ ! 
At, Ar, Ac’h, prononcé Ar, ‘dessus’, comme Créac’h, ‘robuste dessus’! Ar, ‘dessus’, p. 17, DictAT [Ar, prép. V. Sur, dessus.] At : Ar 
au participe passé ; At, Ar-at, ‘dessus-é’, Ar-arat, ‘sur dessus-é’. 
Atil, 'champ fertile', 'champ de la multiplication', p. 26, DictAT [Atil, s. m. C. Champ de bonnes terres attenant ordinairement à  
la  maison des  fermes.] Vient  de  Hat-ill, lect.  inv., ‘pointes de la semence’. 
Az, As, Té, As ‘toi’ p. 26, DictAT [As, Az, pron. pers. Régime. Toi.] Az ‘tu’, ‘toi’, ‘ton’ p. 29, DictAT [Az, pron. pers. Régime. Te, toi.] 
[Az, pron. poss. Ton, ta.], Té ‘toi’, p. 655, DictAT [Té, pron. pers. Régime. Toi.] 
Au, Aw, ‘la fin’, p. 29, DictAT avec le ‘u’ pour le ‘w’, Auéléin, prononcé Aouélein, p. 27, DictAT [Auelein, v. a. 
V. Eventer.] Par les petites racines Aw-é-lein, lect. inv., ‘repas dans la fin’, globalisé, avarier, éventer ! 
Aun, Aoun, le ‘u’ non accentué vaut ‘ou’, Aoun, ‘la peur’, p. 16, DictAT [Aoun, s. f. Peur, frayeur.] Mort ! 
Aur, prononcé le ‘u’ ‘ou’ Aour, ‘l’or’, p. 16, DictAT [Aour, s. m. Or, un des métaux précieux.] 
Avel, ‘vent’, p. 28, 1DictAT [Avel, s. f. Vent, agitation de l’air.] 
Aven,: rivière p. 29, DictAT le ‘v’ est un ‘w’, Aw-en, ‘la fin dans’. Il s’agit des puits profonds creusés par l’érosion en région 
calcaire. Pont-aven, Pount Aw-en, ‘le pont la fin dans’, sous-entendu fin de la rivière Aven! 
Aviel, ‘évangile’, p. 29, DictAT [Aviel, s. m. Evangile.] 
Aw, Au, ‘la fin’, p. 29, DictAT avec le ‘u’ pour le ‘w’, Auéléin, prononcé Aouélein, p. 27, DictAT [Auelein, v. a. V. Eventer.] Par les 
petites racines Aw-é-lein, lect. inv., ‘repas dans la fin’, globalisé, avarier, éventer ! 
Awen, [Ang] Aw-en, ‘dans la fin‘. Selon ‘Le petit Larousse’ français/anglais, p. 47, [Awe, n. Crainte révérencielle; Sainte 
frousse.] ‘La fin est dans’ ! Disons, selon nos racines, qu’il s’agit d’une Lapalissade! [Fra] [mot du Rouergue]  
Az, As, Té, As ‘toi’ p. 26, DictAT [As, Az, pron. pers. Régime. Toi.] Az ‘tu’, ‘toi’, ‘ton’ p. 29, DictAT [Az, pron. pers. Régime. Te, toi.] 
[Az, pron. poss. Ton, ta.], Té ‘toi’, p. 655, DictAT [Té, pron. pers. Régime. Toi.] 
Az, Ad, At, As ‘nouveau’, ‘nouvel’, p. 5, DictAT [Ad, At, part. Réduplicative qui se place au commencement de certains adj. et v. 
pour indiquer le redoublement de l’action.] Simplement à nouveau’, ‘de nouveau’ ! 
Azen, Ezen, ‘âne’, p. 30, DictAT [Azen, s. m. Âne.] Par les petites racines Az-en, ‘toi dans’ et Ben, ‘la tête’, ‘toi dans la tête’, chef. 
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Racines lettre B 
 
B, consonne prosodique qui accentue le ‘m’ au sommet du rythme, parfois elle peut être remplacée par un ‘p’ ; Nous avons 
tendance à prononcer cette racine comme pour Lam Lam(p), Lam(b). 
Ba, ‘le lieu principal’p. 31, DictAT [Bac’h, s. f. V. Bâton.] où le patriarche plantait son bâ-ton, lect. inv., ‘le tas du lieu principal’ ! Sa 
crosse était au milieu du camp. 
Bab, ‘émerveillement’, ‘éblouissement’, p. 31 du DictAT [Bab, s. m. Ce mot est hors d’usage, étourdissement, éblouissement.] 
Bad, ‘éblouissement’, ‘émerveillement’, p. 31, DictAT [Bad, s. m. Ce mot est hors d’usage. Etourdissement, éblouissement.] 
Bal, ar Baol, Paol, ‘le guide’, p. 35, DictAT [Baol, voy. Paol.] Mutation de Paol, ‘barre’, ‘guide’, que nous trouvons p. 495, 
DictAT[Paol, s. f. Barre du gouvernail]. Paol ar stur, - barre du gouvernail - et Baol, ‘la barre’ qui guide. 
Balan, Valan, mutation de Balan, ‘genêt’, p. 33, DictAT [Balan, s, pl. m. Des plants de genêts.] Balan suit Baz et sa prime 
consonne mute en ‘v’, ‘w’. 
Bak, Pak, Pak, Pac, Pag, ‘le saisi’, ‘le prend’, est une mutation de Pak, le paquet, ‘saisi’, ‘prend’, p. 402, DictAT [Pak, s. m. Paquet. 
Paka, v. a. Emballer, saisir, prendre.] ce qui est attrapé, d’où le nom des Pagan, les ramasseurs d’épaves, Pag-gan, ‘le saisi avec’, 
l’attrapé avec’, l’épave. 
Ban, Bann, ‘haut’, ‘élevé’, p. 34, DictAT [Ban, Bann, adj. et s. m. ] Il s’agit de ce que l’on élève: bannière: p. 35, DictAT 
Ban, ‘juridiction’, p. 54 du dict. de A. Troude. [Ban, s. m. juridiction] 
Baol ar, Bal, Paol, ‘le guide’, p. 35, DictAT [Baol, voy. Paol.] Mutation de Paol, ‘barre’, ‘guide’, que nous trouvons p. 495, 
DictAT[Paol, s. f. Barre du gouvernail]. Paol ar stur, - barre du gouvernail - et Baol, ‘la barre’ qui guide. 
Bar, ‘plein à ras bord’, ‘mesure comble’, p. 38, DictAT [Barr, adj. Plein jusqu’au bord.] les ‘rr’ vieux pl. 
Bara, ‘pain’, p. 36, DictAT [Bara, s. m. Pain.] 
Barc, Bark, ‘bateau’, p. 37, DictAT [Bark, s. m. Bateau.] 
Barn, ‘justice’, p. 37, DictAT [Barn, s. m. Jugement, justice.] 
Barner, ‘juge’, p. 37, DictAT [Barner, s. m. Juge en Justice.] 
Bark, Barc, ‘bateau’, p. 37, DictAT [Bark, s. m. Bateau.] 
Bas, Bãs, Baz, Bãz, ‘bâton’, p. 40, DictAT [Baz, Bas, s. f. Bâton.] Par les racines avec le ‘é’ associé au phonème du ‘z’, Ba-zé, lect. 
inv., ‘là le lieu principal’, le ‘s’ et le ‘z’ étaient interchangeables dans la vieille langue. 
Baz, Bãz, Bãs, Bas, ‘bâton’, p. 40, DictAT [Baz, Bas, s. f. Bâton.] Par les racines avec le ‘é’ associé au phonème du ‘z’, Ba-zé, lect. 
inv., ‘là le lieu principal’, le ‘s’ et le ‘z’ étaient interchangeables dans la vieille langue. 
Bé, Bés, Bèz, ‘le tombeau’, ‘la tombe’, p. 50, DictAT [Bez, Bés, s. m. Tombe, tombeau.] 
Béan, ‘être’, p. 41 DictAT [Béan, v. auxiliaire, T, Être. Voyez Beza.] 
Becc, Bek, Beg, ‘les bouts’, p. 42, DictAT [Bek, Beg, s. m. Bec, bout.] Le vieux pluriel doublait la consonne finale. 
Bechet, ‘peiné’, p. 41, DictAT [Bec’h, s. m. V.T.C. Peine, difficulté, effort.] Avec le participe passé Et, Bec’h-et, 
‘peiné’ ou Bechet, car la prononciation en ‘C’h’, ‘rh’, n’était pas appliquée partout. 
Bedell, ‘bedeau’, ce mot vient, selon nos anciens, et aussi selon le vieux germain, de Bidell, ‘l’as des dieux’, celui qui transmettait 
les ordres. Dans notre armée, c’est le surnom du Capitaine ou de l’Adjudant. 
Bd, Bed, Bet, ‘le monde’ dans son ensemble, par extension la matière, p. 41, DictAT [Bed, Bet, s. m. Univers, monde.] 
Beg, Becc, Bek, ‘les bouts’, p. 42, DictAT [Bek, Beg, s. m. Bec, bout.] Le vieux pluriel doublait la consonne finale.  
Bek, Becc, Beg, ‘les bouts’, p. 42, DictAT [Bek, Beg, s. m. Bec, bout.] Le vieux pluriel doublait la consonne finale.  
Bel, est la contraction de Bethel, le ‘h’ est euphonique mais gênant avec le ‘t’, Bet-h-El, ‘monde de El’. 
Ben, Benn, Pen, Penn, ‘la tête’ mutation de Pen, p. 505, DictAT [Penn, s. m. Tête.] Les deux ‘nn’ sont le vieux pluriel. 
Béo, 'animé’, ‘plein de vie’,p. 44, DictAT [Beo, Bev, adj. Vivant, plein de vie, alerte. […] 
Béor, Béoc’h, Péor, Péoc’h, ‘la paix’, comme Beoc’h qui se prononce, Béor, mutation de Peoc’h prononcé Peor, 
‘paix’, p. 509, DictAT [Peoc’h, s. m. Paix, concorde.] Nos anciens l’écrivaient aussi, Peor, Béor. 
Béoc’h, Béor, Péor, Péoc’h, ‘la paix’, comme Beoc’h qui se prononce, Béor, mutation de Peoc’h prononcé Peor, 
‘paix’, p. 509, DictAT [Peoc’h, s. m. Paix, concorde.] Nos anciens l’écrivaient aussi, Peor, Béor.  
Ber, Berr, ‘court’, p. 47, DictAT [Berr, adj. V. Camard, court.] Les deux ‘rr’ sont le vieux pluriel. 
Berv, ‘pétille’, p. 77, dict. Hémon Roparz [Berv m. acte de bouillir, fermentation.] Tout simplement qui pétille à froid. 
Bés, Bé, Bèz, ‘le tombeau’, ‘la tombe’, p. 50, DictAT [Bez, Bés, s. m. Tombe, tombeau.] 
Bèz, Bé, Bés, ‘le tombeau’, ‘la tombe’, p. 50, DictAT [Bez, Bés, s. m. Tombe, tombeau.] 
Bet, Bed, ‘le monde’ dans son ensemble, par extension la matière, p. 41, DictAT [Bed, Bet, s. m. Univers, monde.] 
Beuz ‘le buis’, p. 49, DictAT [Beuz, s. m. Buis.] 
Bi, Di, Diu, Div,  Diw, Div, ‘deux’, Di contracté pour Diou, ne pouvait pas être utilisé sans inverser le sens car il est 
aussi un préfixe négatif, la langue a donc intelligemment muté le ‘d’ en ‘b’, Bi, ‘deux’. Diu, prononcé Diou, ‘deux’, p. 152, DictAT 
[Diu, nom de nombre, V. Deux.] Diu,Diw, était écrit avec le ‘w’, p. 153, DictAT [Div, nom de nombre qui a, en Léon, un emploi 
déterminé. Il sert à former quelques pluriels duels du genre féminins, comme divesker, pour diou esker, ‘les deux jambes’. Il sert 
aussi pour compter les heures d’une horloge ou montre : div heur eo, ‘il est deux heures’.]  
Bian, Bihan, ‘petite’, p. 52, DictAT [Bihan, Bian, adj. Petit.] 
Bid, p.51, DictAT [Bid, s. m. As, figure marquée sur un dé, sur une carte à jouer. 
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Bider, Pider, ‘les quatre’, Pider, ‘quatre’, p. 515, DictAT [Pider, nom de nombre. Quatre C. : féminin.] Ce mot est extraordinaire 
par son décodage, Pi-der, lect. inv., ‘commencement du cercle’, il s’agit des quatre dons créateurs du Monde, ils sont au féminin 
pour montrer qu’ils engendrent. 
Bian, Bihan, ‘petite’, p. 52, DictAT [Bihan, Bian, adj. Petit.] 
Bis, Biz, Byz, Wiss, 'doigt', p. 54, DictAT [Bis, s. m. Doigt.] Wiss, ‘doigts’, Biz mute en ‘w’, et le ‘z’ s’adoucit au vieux pl. en ‘ss’. 
Bit ‘la verge’, p. 54, DictAT [Bitouzenn, s. f. la verge de l’homme.] 
Biz, Bis, Byz, Wiss, 'doigt', p. 54, DictAT [Bis, s. m. Doigt.] Wiss, ‘doigts’, Biz mute en ‘w’, et le ‘z’ s’adoucit au vieux pl. en ‘ss’. 
Bleun, ‘fleur’, p. 410, DictAT [Production végétale. Celle qui provient des jardins et des champs, loked, m. pi. bokejou. Celle qui 
provient des arbres, arbustes, du blé, du foin ; bleuñenn, f. pl. bleuñ.] 
Boan, Poan, ‘la peine’, mutation de Poan, ‘peine’, p. 533, DictAT [Poan, s. f. Peine… Né dal ket ar boan, cela n’en vaut pas la 
peine.] 
Boaz, [Heb] [Brt] ‘la coutume’, p. 58, DictAT [Boaz, s. f. Coutume.] 
Bochet, ‘jouflu’, Boc’h, ‘joue’, p. 59, dict. A. T. [Boc’h, s. f. Joue.] Et, part. passé ‘é’, ‘joue-é’, globalisé ‘joufflu’. 
Bod, Bot, Wot, Wod, ‘le peuple’ p. 90, dict Roparz Hémon [Bodlec’h, m –iou lieu de réunion.] Wot,  Wod, 
mutation de Bod, Bot. 
Bokk (les baisers) est au vieux pluriel 
Bord, ‘planche’, ‘toi la robuste’. 
Bos, Boss, ‘peste’, ‘pestes’, p. 63, DictAT [Bos, s. m. Peste.] 
Bot, Bod, Wot, Wod, ‘le peuple’ p. 90, dict Roparz Hémon [Bodlec’h, m –iou lieu de réunion.] Wot,  Wod, 
mutation de Bod, Bot. 
Boudik, ‘fée’ ou ‘sorcière’, p. 65, DictAT [Boudik, s. f. Sorcière, fée.] 
Boued, ‘nourriture’, avec le ‘e’ souvent non écrit, p. 60, DictAT [Boed, Boued, s. m. Nourriture.] 
Bour, Bourr, ‘brûle’, ‘brûlé’, racine que nous trouvons dans Bara Bour, ‘pain brûlé’, p. 36, DictAT [Bara Bourr, s. m. V. Pain mal 
cuit.] Bour, ‘Brûle’, Bourret, ‘brûlé’, Bourred, ‘brûlant’, le nom du Bourreau, qui brûlait les sacrifices, Bourr-o, lect. inv., ‘contient 
le brûle’, celui qui brûle les sacrifices. 
Boutec, Boutek, Boutek, ‘hôte’, p. 69, DictAT [Boutek, bouteg, s. m. Hôte ; pl. boutégou.] 
Boutou Koat, DictAT [Boutou koat, c’est le pluriel de boutez-koat.] Bout-ez, lect. inv., ‘elle tresse les sabots’. 
Bran, Brenn, ‘corbeau’, p. 70, DictAT [Bran, s. f. Corbeau.] Brenn, ‘pluriel prosodique de Bran, 
Braz, Wraz, ‘grand-e’, p. 71, DictAT [Braz, adj. Grand.] [Braz, adv. Beaucoup, très.] Wraz mutation. 
Bré, Vré, Wré, ‘montée’, ‘difficile’, p. 72 DictAT [Bré, s. m. (anc.) Peine, difficulté et aussi montagne.]. Vré, Wré, mutation de Bré. 
Bréis, Bréiz, est le nom donné à notre Britani, p. 73, DictAT [Bréiz, s. f. Bretagne.] ‘Z’ est ‘s’ interchangeables. Ce nom vient de 
Bret qui a perdu le 't' pour éviter l'apparition d'une deuxième syllabe, et de Iz ou Is, soit, 'parent de Is', 'parents de la base', Is, la 
base de l’humanité! 
Bréiz, Bréis, est le nom donné à notre Britani, p. 73, DictAT [Bréiz, s. f. Bretagne.] ‘Z’ est ‘s’ interchangeables. Ce nom vient de 
Bret qui a perdu le 't' pour éviter l'apparition d'une deuxième syllabe, et de Iz ou Is, soit, 'parent de Is', 'parents de la base', Is, la 
base de l’humanité! 
Brel, ‘aigle de Mer’, orfraie 
Brel, Bré-El, ‘la montée dans le’, le ‘é’ est en double. – Bré, ‘la montée’, p. 72 DictAT [Bré, s. m. (anc.) Peine, difficulté et aussi 
montagne.] extrapolé en ‘montée’. – El, ‘dans le’, ‘dans la’, ‘dans les’, p. 183  DictAT 
Brenn, ‘pluriel prosodique de Bran, ‘corbeau’, p. 70, DictAT [Bran, s. f. Corbeau.] Le totem des chefs, pour cette 
raison Brenn est traduit ‘roi’, p. 74, DictAT [Brenn, Bren, s. m. (anc.) Roi.] Les deux ‘nn’ sont le vieux pluriel. 
Brennilis, lect. inv., ‘la juridiction de la pointe des chefs’ ! 
Breskenn, Breskign, ‘courir ça et là’, ‘affolée’, p. 75, DictAT [Breskenn, Breskign, v. n. Courir ça et là, comme vache affolée.] 
Bret, Brit 'parent', Britt, Brett, 'parents', le vieux pluriel par la répétition de la consonne finale.  
Brév, Bréva, ’écrasé’, ’écraser’, p. 76 dict. A. T. [Berva, a. v. Ecraser, broyer, piler ; p. Brevet.] 
Brit, Bret, 'parent', Britt, Brett, 'parents', le vieux pluriel par la répétition de la consonne finale.  
Bro, ‘pays’, ‘région’, ‘territoire’, p. 78, DictAT [Bro, s. f. Pays, contrée.] 
Bruk, ‘bruyère’, p. 129, DictAT [s. f. Bruk, m. pi. bruk. Lieu, champ planté de —, brugek, f. pi.brugegou. ] 
Bù, ‘vache’, taureau’, soit, ‘bovin’, p. 82, DictAT [Bu, (ancien.) Vache, boeuf.] 
Buch, Bouc’h, ‘sacrifice’, n’a pas inspiré notre dict. de référence. 
Bouc’h, 'Bouc', s. m. Boulc'h, m. pi. eil. Corn.Boc'h, m. Il pue comme un —, fleria a ra evel eur bouc'h. 
Bùk, ‘le houx’, p. 83, DictAT [Buk, Bug, s. m. Houx de la petite espèce.] Symbole de l’immortalité. 
Bur,  Bour,  ‘brûle’,  Bourret, ‘brûlé’,  nous  trouvons  cette racine dans les mots composés, comme Bara bourr, ‘pain brûle’, p. 
68, DictAT [Bourr adj. V ; Il se dit en parlant du pain mal cuit: Bara Bourr.]  Même  page [Bourréo,  s.   m.   Bourreau,  
exécuteur  des   hautes oeuvres, et, par extension, homme cruel.] Par les racines Bourr-é-o, lect.  inv.,  ‘contient  dans  le  
brûle’,  le  brûlé,  car  ce  nom  vient  du  sacrificateur qui  brûlait  les sacrifices. 
Bour,  Bur,  ‘brûle’,  Bourret, ‘brûlé’,  nous  trouvons  cette racine dans les mots composés, comme Bara bourr, 
‘pain brûle’, p. 68, DictAT [Bourr adj. V; se dit en parlant du pain mal cuit: Bara Bourr.]  [Bourréo,  s.   m.   Bourreau,  
exécuteur  des   hautes oeuvres, et, par extension, homme cruel.] Par les racines Bourr-é-o, lect.  inv.,  ‘contient  dans  le  
brûle’,  le  brûlé,  ce  nom  vient  du  sacrificateur qui  brûlait  les sacrifices. 
Buez, Vuez, ‘vie’, ‘vies’, mutation de Buez, ‘vie’, p. 82, DictAT [Buez, s. f. Vie… Voy. Hed-vuez.] Hedvuez, ‘longue vie’. 
Byz, Biz, Bis, Wiss, 'doigt', p. 54, DictAT [Bis, s. m. Doigt.] Wiss, ‘doigts’, Biz mute en ‘w’, et le ‘z’ s’adoucit au vieux pl. en ‘ss’. 
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Racines lettre C’h 
 

C’h positif +      signalait un centre de vie. 
C’hamm, Kam, Gam,  ultime mutation de Kam au pluriel, Kam, ‘boite’, p. 316, DictAT [Kamm, adj. Boiteux.] 
C’est la racine à laquelle il faut ajouter le suffixe ùz, Kamùz, ‘boiteux’, le deux ‘mm’ sont le vieux pluriel. Dans la 
langue ancienne le ‘k’, de Kam, mutait en Gam et c’ham. 
C’harr, Caŕ, Kaŕ, Char, Karr, Kiri, ‘char’, p. 324, DictAT [Karr, s. m. Charrette, voiture ; pl. C’harr, Karr, Kiri. En latin Carrum. Ce 
mot s’entend aussi au sens du rouet pour filer ; néza gãnt ar c’harr, filer au rouet. Voy. Karr- dibuna.] 
C’has, Kas, Kass, Cass, ‘colère’,.p. 325, DictAT [Kas, s. m. (anc.) Colère.] ‘colères’ p. 325, DictAT [Kass, s. m. (anc.) Colère.] Vieux 
pl. par répétition de la consonne finale. 
C’haz, Chas, ‘chiens’, p. 86, DictAT [Chas; Un des pluriels de Ki, chien.] Mais aussi, en rappelant que le ‘s’ et ‘z’ sont égaux, Ab-
chas, ‘le fils des chiens, car le ‘b’, en excès d’accentuation doit disparaître devant le ‘c’. Le descendant des chiens! 
C'hein, Kein, C'hréin, ‘le rein’, mutation de Kein, ‘rein’, derrière la voyelle ‘o’ de Bro, sinon il y aura une mutation 
en ‘g’ selon la règle C,K/G/C’h, C'hréin, 'le dos’, emplacement des reins, ultime mutation de Kéin, Va c'hréin, 
'mon dos', 'mes reins’, p. 330, DictAT [Kein, s. m. Dos, cime, quille de navire.] 
C’her, Ker, Ger, Guer, ‘maison’, ‘village’, ‘logis’, p. 338, DictAT [Ker, s. f. V.T.C. Ville, village, logis.].Ce mot est écrit avec la 
mutation du 'k' en 'c'h', p. 13, DictAT [Ankelc'her, s. m. Lutin, feu-follet.] 
C'hi, Ki, 'le chien', est l’ultime mutation de Ki, 'chien', p. 343, DictAT [Ki, s. m. Chien.] 
C’hised, prononcé, Rised, ‘passant’, ‘délavé’, p. 693, dict. Hémon Roparz. [Risat, v. Teiller.] En réalité, ce mot vient de Ris, 
‘écoulement’, ‘courant’, dont la consonne finale ‘t’ va muter Ris-at, ‘écoulé’, Ris-ed, ‘passant’. 
C’hoad, ‘le sang’, mutation de Goad, ‘sang’, p. 233, DictAT [Goad, s. m. Sang.] 
C’hoant, ‘désir’, ‘intention’, ‘souhait’, p. 88, DictAT [C’hoant, s. m. Envie, intention, souhait.] 
C’houé, ‘souffle, p. 91, DictAT [C’houé, s. m. ‘souffle’.] 
C'hralon, Kalon, le cœur matière’, aussi écrit C’halon, ultime mutation de Kalon, ‘cœur’, p. 315, DictAT [Kalon, s. f. V.T.C. Cœur, 
partie de l’animal.] 
C’hré, Cré, Kré, ‘solide’, ‘robuste’, ‘épais’, ‘efficace’, C’hré est l’ultime mutation de Cré, Kré, p. 374, DictAT C'hreg, Greg, ‘la 
femme’, mère reproductrice, ce mot est la mutation en ‘c’h’ du ‘g’ de Greg, ‘femme’ derrière une voyelle, comme le pron. Va, 
‘ma’, p. 251, DictAT [Grek, Greg, s. Femme mariée.] 
C'hréin, C'hein, Kein, ‘le rein’, mutation de Kein, ‘rein’, derrière la voyelle ‘o’ de Bro, sinon il y aura une mutation en ‘g’ selon la 
règle C,K/G/C’h, C'hréin, 'le dos’, emplacement des reins, ultime mutation de Kéin, Va c'hréin, 
'mon dos', 'mes reins’, p. 330, DictAT [Kein, s. m. Dos, cime, quille de navire.] 
C’hréis, Créiz, Kréiz, ‘le centre’, ‘le milieu’, ultime mutation de Kreis, ‘centre’, p. 375, DictAT [Kreiz, s. m. Milieu, 
centre. On écrit aussi Kreis.] Kreis mute derrière une voyelle, E c’hreis, ‘au centre’. Cré, Kré, ‘solide’, ‘robuste’, p. 374, DictAT 
[Kré, adj. Fort, robuste.] 
C’hwec’h, Wec’h, Gwec’h, ultime mutation de Gwec’h, c’hwec’h, ‘six’ et aussi ‘fois’, p. 263, DictAT [Gwec’h, s. f. Fois.] 
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Racines lettre C 
 
Ca, Ka, est la racine d’un état d’être, très utilisé de ce fait dans les adj. Caer, (être) joli, Cazus, (être) difficile, 
Catar, (être) capricieux, etc. Aussi avec Ka-out, lect. inv., ‘toi être’, qui est le verbe ‘avoir’, ce qui est à toi est ton 
‘avoir’ 
Cab, Cap, Kap, Kab, ‘extrémité’. ‘bout’, p. 322, DictAT [Kap, Kab, s. m. (anc.) Bout, extrémité.] 
Cad, Kad, Gad ar, ‘le combat’, mutation de Kad, derrière l’article, p. 312, DictAT [Kad, s. m. (anc.) Combat.] 
Cador, Kador, C, Kador, ‘la chaise’, p. 312, DictAT [Kador, s. f. Chaise.] 
Caer, Kaer, ‘joli’, p. 313, DictAT [Kaer, adj. Beau, beaucoup, bien.] Il avait plutôt le sens de ‘Joli’, et Braw, 
‘beau’. 
Caled, Galed, Kaled, Kalet, ‘dur’, ‘sévère’, p. 315, DictAT [Kalet, Kaled, adj. Dur, ferme.] 
Calz, Kals, Kalz, ‘beaucoup’, p. 316, DictAT [Kalz, Kals, adv. Beaucoup, plusieurs.] Aussi nombreux.  
Cãn, Kãn, Kann, ‘blanc’, ‘blanc-blanc’, p. 319, DictAT [Kann, adj. Blanc.] Les ‘nn’ vieux pl.  
Cañ, Kañ, ‘chant’, ‘prophétie’, p. 317, DictAT [Kañ, s. m. (anc.) Prophétie.] 
Caña, Kaña, ‘chanter’, p. 317, DictAT [Kana, v. a. et n. Chanter.] 
Cãndia, Kãndia, ‘blanchir’, ‘devenir blanc neigeux’, p. 319, DictAT [Kandia, v. a. Blanchir.] 
Cap, Cab, Kap, Kab, ‘extrémité’. ‘bout’, p. 322, DictAT [Kap, Kab, s. m. (anc.) Bout, extrémité.] 
Cãr, Gãr ar, Kãr, ‘l’amour’, ‘l’affection’, ‘le cœur’, mutation de Kar, ‘amour’, ‘cœur affectif’, p. 322, DictAT [Kar, s. m. (anc.) 
Amour, affection. Voy. Digar.] [Digar, adj. Impitoyable.] Par les racines Di-gar, ‘sans amour’, ‘sans cœur’. 
Caŕ, Kaŕ, Char, C’harr, Karr, Kiri, ‘char’, p. 324, DictAT [Karr, s. m. Charrette, voiture ; pl. C’harr, Karr, Kiri. En latin Carrum. Ce 
mot s’entend aussi au sens du rouet pour filer ; néza gãnt ar c’harr, filer au rouet. Voy. Karr- dibuna.] 
Carg, Karg, ‘charge’, p. 323, DictAT [Karg, s. f. Charge, emploi.] [Karga, v. n. Charger.] Emploi, Sam, Samm. 
Carotez, Kãrotez, carotte’, p. 323, DictAT [Karotez, pl. de Karotezenn ...] P. 324, dict. A. T. [Karotezenn, s. f. Carotte, pl. Carotez.] 
Cass, Kass, ‘colères’ p. 325, DictAT [Kass, s. m. (anc.) Colère.] Vieux pl. par répétition de la consonne finale. 
Ce, prononcé Zé, Sé, ‘là’, p. 655, DictAT [Ze, Se, part. démonstrative qui placée à la suite d’un substantif, a le sens de l’adv. 
français, là.] 
Char, Caŕ, Kaŕ, C’harr, Karr, Kiri, ‘char’, p. 324, DictAT [Karr, s. m. Charrette, voiture ; pl. C’harr, Karr, Kiri. En latin Carrum. Ce 
mot s’entend aussi au sens du rouet pour filer ; néza gãnt ar c’harr, filer au rouet. Voy. Karr- dibuna.] 
Chas, C’haz, ‘chiens’, p. 86, DictAT [Chas; Un des pluriels de Ki, chien.] Mais aussi, en rappelant que le ‘s’ et ‘z’ sont égaux, Ab-
chas, ‘le fils des chiens, car le ‘b’, en excès d’accentuation doit disparaître devant le ‘c’. Le descendant des chiens ! 
Chom, Shom, 'reste', ce terme est écrit en langue moderne, sous l'influence du français et du latin, avec un 'c', p. 90, DictAT 
[Chom. Le même que Chomein.]. 
Chou, ‘chou’, p. 91, DictAT [éther, souffle, s. pl. m. V.T.C. Chou.] 
Clan, Klan, ‘malade’, p. 348, DictAT [Klañ, Klañv, adj. Malade.] Le ‘v’ est un ‘w’ prononcé ‘ou’ le pluriel. 
Clet, Klet, ‘abrité’, ‘celui qui est abrité’, p. 350, DictAT [Klet, adj. V. A l’abri du vent, de la pluie. 
Cloc’h, Kloc’h, ‘cloche’, où se trouvent les cloches, p. 351 DictAT[Kloc’h, s. m. Cloche.] 
Coat, Koat, Koad,Goet, Goat, mutation de p. 355, DictAT[Koat, Koad, s. m. Forêt, bois, bois de construction.] 
Collé, Kollé, taureau’, p. 358 DictAT [Kollé, s. m. Jeune taureau.] 
Cob, Kob, ‘la coupe’, p. 355, DictAT [Kob, voy. Kop.] P. 361. [Kop, s. m. Vase pour boire.] Dans nos Tuass, c‘était le nom de 
l’échanson qui avait l’honneur de verser à boire à son père. Il sous-entend aussi, la connaissance du vrai Graal, ‘l’autre 
convention’. 
Col, Kol, ‘chou’, p. 358, DictAT [Kol, s. pl. m. V.T.C. Chou.] 
Collé, ‘Kollé, taureau’, p. 358 DictAT [Kollé, s. m. Jeune taureau.] 
Com, Kom, ‘venue’, comme dans Com-poess, ‘venu plan’, p. 560, DictAT [Kompoes, adj. Plan, uni.] Com, Kom, 
‘venu’ et Poes ; ‘plan’, ‘plat’. 
Cor, Kor, Corre, Korre, ‘l’appui’, se trouve dans quelques ‘mots composés’ comme Corden ou Korden, lect. inv., 
‘dans l’appui’, la corde, p. 361, DictAT [Kordenn, s. f. Corde.] Même page [Korbel, s. m. (anc.) Pierre qui 
soutient le manteau de la cheminée.] ‘Interprétation libre’. Pierre qui est l’appui de la cheminée. 
Corn, Kern, Korn, ‘coin’, p. 362, DictAT [Korn, s. m. Angle, coin.] 
Corn, Korn, ‘cor’, p. 362, DictAT [Korn, s. m. Cor de chasse, trompette ; pl. Kornou, Korniou.] 
Corre, Cor, Kor, Korre, ‘l’appui’, se trouve dans quelques ‘mots composés’ comme Corden ou Korden, lect. inv., 
‘dans l’appui’, la corde, p. 361, DictAT [Kordenn, s. f. Corde.] Même page [Korbel, s. m. (anc.) Pierre qui soutient le 
manteau de la cheminée.] ‘Interprétation libre’. Pierre qui est l’appui de la cheminée. 
Corn, Korn, 
‘coin’, p. 362, DictAT [Korn, s. m. Angle, coin.] 
Cousk, Kousk, ‘sommeil’, p. 369 DictAT [Kousk. s. m. Sommeil.] 
Cov, Koff, Kov,  Kô, Go, Go(ff), Gov, ‘le ventre’, ‘l’intérieur’, mutation de Kô, Koff, p. 357, DictAT [Kof, s. m. Ventre.] Gov  
ultime mutation de Kov, p. 370, DictAT [Kov, s. m. Et mieux Kof, ventre.] Rappelons que le 'v' n'existait pas et que le 
Digamma,, le 'w', s'écrivait comme le 'F'. 
Coz, Koz, Goz, Coss, Koss, ‘le vieux’, ‘la vieille’, p. 370, DictAT [Koz, adj. Vieux, ancien, âgé. […] Ann ini goz, la vieille.]. 
Crampoez, Krampoez, ‘crêpe’, p. 373, DictAT [Krampoez, s. Pl. m. Crêpe.] 
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Cré, Kré, C’hré, ‘solide’, ‘robuste’, C’hré est l’ultime mutation de Cré, Kré, p. 374, DictAT [Kré, adj. Fort, robuste.] 
Créiz, C’hréis, Kréiz, ‘le centre’, ‘le milieu’, ultime mutation de Kreis, ‘centre’, p. 375, DictAT [Kreiz, s. m. Milieu, centre. On écrit 
aussi Kreis.] Kreis mute derrière une voyelle, E c’hreis, ‘au centre’. Cré, Kré, ‘solide’, ‘robuste’, p. 374, DictAT [Kré, adj. Fort, 
robuste.] 
Cresc, Kresk, ‘croissance’, p. 376, DictAT [Kresk, s. m. Croissance.] 
Croaz, Kroaz, ‘croix et croisement’, p. 379, DictAT [Kroaz, s. m. Croix en général, croisement.] 
Croc’hen Lagad, Kroc’hen lagad, ‘tient l’œil’, globalisé ‘la paupière’ par nos dict. modernes, p. 492, dict. Roparz Hémon 
[Kroc’henlagad, m. Paupîère.] Le ‘c’ de Croc’hen est actuellement un (K) Kroc’hen lagad. 
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Racines lettre D 
 
D’, Da, Dé, D’in, ‘D’ contraction de Da, ‘à’, p. 95, DictAT [A, prép. A, en.] Souvent employée avec D’it, ‘à toi’, D’in, ‘à moi’. ‘à’, 
‘en’, p. 95, DictAT [Da, prép. A, en.] ‘D’in’, ‘à moi’, p.134, DictAT [D’in, pron. pers. Pour Da in, à moi. Voy in.] Selon notre vieille 
filiation, notre langue ancienne avait aussi très utilisé cette prép. réduite à une consonne et une virgule, D’. Dé, 'à', 'de', aussi 
'toi', p. 103, DictAT [Dé, pron. pers. Te, toi, tu.]. 
Da, Dé, Ta, Té, Da, Ta,‘ta, tes’ p. 599, DictAT [Ta, pron. poss. V.T.C. Ton, ta, tes. Voy. Da, du Léon.] Té, ‘toi’, p. 
609, DictAT [Té, pron. pers. Sujet et régime. Toi.] Dé, ‘toi’, p. 103, DictAT une mutation selon notre filiation, règle T/D/Z. 
Dad, Tad, Zad, sans le ‘h’ si gênant, ‘père’, Dad, ‘le père’, Va Zad, ‘mon père’, règle T/D/Z, p. 600, DictAT [Tad, 
s. m. Père, degré de parenté.] Selon notre règle de mutation, le ‘T’ doit muter derrière le ‘A’ en ‘Z’, or le ‘Th’ ancien se 
prononçait ‘Z’, tout comme le font encore les Brittish,  A-thad, A-zad, ‘fait au Père’; Le ‘a’ a aussi le sens de ‘à’, soit, ‘à le père’, 
en bon français ‘au père’, Vazadou, Va-zad-ou, ‘mes pères’, globalisé ‘ancêtres’, le ‘ou’ est le pluriel; ‘Il faut utiliser toutes les 
traductions possibles’, disait notre filiation! 
Dal, ‘aveugle’, p. 97, DictAT [Dall, adj. Aveugle.] 
Dal, reçoit’, ‘tient’, du verbe Dala, ‘recevoir’, p. 96, DictAT [Dala, v. a. Ce verbe qui a dû signifier prendre, recevoir, n’est 
plus usité qu’à l’impératif ; Dal, prends, tiens ; Dalit, tenez, prenez.] Dal-it, ‘tu prends’, ‘tu tiens’, Dalit mad, ‘tiens bien’, ‘tiens 
bon’! 
Dal, Del, ‘voilà’, suivant la prosodie, exclamation employée comme un constat ; moderne plutôt Sétu. D’El, ‘à Dieu’. 
Dam, 'demi', 'à moitié', p. 97, DictAT [Dam, particule usitée pour exprimer qu'une action n'est faite qu'à demi.] Dan, Tan, Zan, ‘le 
feu’, de Dan, la tribu, dont la ville principale était Dan en Bazan. A Zan, ‘au feu’, mutation derrière la voyelle ‘a’ de Tan, ‘feu’, 
selon la règle T/D/Z, p. 604, DictAT [Tan, s. m. Feu.] Dan, comme Dannéin, 
‘damner’, racinal : Dann-é-in, lect. inv., ‘moi dans les feux’. 
Danevel, ‘conte’, p. 98, DictAT[Danevell, v. a. Raconter.] Par les petites racines oubliées, Dann-evel, lect. inv., ‘comme les feux’, 
parce que raconter au coin du feu, et parce que les conteurs y mettaient tous leurs feux. 
Daol, Taol, ‘table’, Daol, ‘la table’, p. 605, DictAT[Taol, s. f. Table.] 
Das, ‘résonner’, ‘retenir’, p. 102, DictAT[Das, particule  réduplicative qui entre dans la composition de quelques mots et équivaut 
aux particules réduplicatives as, ad, az, at.] 
Daw‘, deux’ au masculin, prononcé le ‘w’ ‘ou’, Daou, p. 99, DictAT [Daou, nom de nombre masculin. Deux.] 
Dé, 'à', 'de', aussi 'toi', p. 103, DictAT [Dé, pron. pers. Te, toi, tu.] [Dé, prép. V. Le même que la préposition Da en Léon, et 
exigeant les mêmes mutations de lettres. Mé ia dé Paris, je vais à Paris.] Simplement 'de', 'à', selon les conseils de l’oncle, 
utilisons les deux possibilités 
Dé, Da, Ta, Té, Da, Ta,‘ta, tes’ p. 599, DictAT [Ta, pron. poss. V.T.C. Ton, ta, tes. Voy. Da, du Léon.] Té, ‘toi’, p. 
609, DictAT [Té, pron. pers. Sujet et régime. Toi.] Dé, ‘toi’, p. 103, DictAT une mutation selon notre filiation, règle T/D/Z. 
Deiz, Déis, Dis,   ‘jour’, p. 105, 110 DictAT [Deiz, s. m. Jour.] Le ‘z’ et le ‘s’ sont confondu dans notre langue ancienne. 
Del, Dal, ‘voilà’, suivant la prosodie, exclamation employée comme un constat ; moderne plutôt Sétu. D’El, ‘à 
Dieu’. 
Den, 'personne' et mieux 'personnalité', p. 106, DictAT [Den, s. m. Individu, sans distinction de sexe.] Nettement plus qualitatif 
selon nos anciens. 
Den, Tud, ‘homme’, ‘individu’, s. pl. m. Pluriel irrégulier de Den, homme, individu. Ann dud, les hommes, en général, le 
genre humain.] Plus simplement ‘les gens’ ! 
Déo, ‘droit’, p. 107, DictAT [Déo, adj. TC Droit.] Droit et droiture. 
Deom, Dom, ‘venons’, est un temps du verbe Don(t) ou Don(d), 'venir', p. 166, DictAT [Doñt, Doñd, v. n. Venir.]  
Der, Dere, ‘commencement’, p. 108, DictAT [Dere, s. m. Derou pl. de Der]. Les noms de familles contenant cette racine 
comme Derrien, étaient des aînés. 
Dere, Der, ‘commencement’, p. 108, DictAT [Dere, s. m. Derou pl. de Der]. Les noms de familles contenant cette racine 
comme Derrien, étaient des aînés. 
Dés, Déz, ‘la marche’, p. 110, DictAT [Déz, Daez, s. m. Marche d’escalier.] 
Dés, Dis, ‘ne pas’, ‘contre’, p. 140 DictAT [Dis, diz, particule négative ou extractive.] Le sens de Dés ou Dis est le même qu’en 
français. 
Déz, Dés, ‘la marche’, p. 110, DictAT [Déz, Daez, s. m. Marche d’escalier.] 
Dés, Dis, ‘ne pas’, ‘contre’, p. 140 DictAT [Dis, diz, particule négative ou extractive.] Le sens de Dés ou Dis est le même qu’en 
français. 
D’in, ‘à moi’, p. 134, DictAT [D’in, pron. pers. Pour Da In, à moi.] 
Di, Di, contracté pour Diou, ‘deux’, ne pouvait pas être utilisé sans inverser le sens, car il est aussi un préfixe négatif, 
Digaoud, ‘ne pas avoir’, ‘ne pas posséder’, la langue a donc intelligemment muté le ‘d’ en ‘b’, Bi, ‘deux’. 
Di, Bi, Daw , Diu, Diw, Div, Diou, ‘deux’, Di contracté pour Diou, ne pouvait pas être utilisé sans inverser le sens car il est aussi 
un préfixe négatif, la langue a donc intelligemment muté le ‘d’ en ‘b’, Bi, ‘deux’. Diu, prononcé 
Diou, ‘deux’, p. 152, DictAT [Diu, nom de nombre, V. Deux.] Diu,Diw, était écrit avec le ‘w’, p. 153, DictAT [Div, nom de 
nombre qui a, en Léon, un emploi déterminé. Il sert à former quelques pluriels duels du genre féminins, comme divesker, 
pour diou esker, ‘les deux jambes’. Il sert aussi pour compter les heures d’une horloge ou montre : div heur eo, ‘il est deux 
heures’.] A. Troude nous signale bien la prononciation Diou qui est celle de Diw, pas de ‘v’, le ‘w’ étant la semi-voyelle ‘ou’. 
Daw ’deux’ au masculin, prononcé le ‘w’ ‘ou’, Daou, p. 99, DictAT [Daou, nom de nombre masculin. 
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Di, Dis, Diz, ‘jour’, p. 110, DictAT [Di, Dis, Diz, s. m. (anc.) Jour, lumière.] Avec le ‘e’ ‘é’, peu écrit, Deiz, ‘jour’, p. 
105, DictAT [Deiz, s. m. Jour.] 
Dia, ‘gauche’, ce terme a été inversé, mais son sens est très clair par les racines, Di-a, ‘contre fait’, Di et Dis, sont des préfixes 
donnant au mots de notre langue le sens de ‘contre’, de la négation. 
Diaoul, ‘diable’, p. 113, DictAT[Diaoul, s. m. Diable.] 
Dill mutation de Pill, ‘chiffon’, ‘pièce de tissu’, p. 516, DictAT [Pill, s. m. mot utilisé au pluriel, Pillou, guenilles.]. Dimé, ‘à moi’, ce 
mot composé, très couramment utilisé, ayant un rapport étroit avec le religieux, – la dîme, ‘à moi’, –ne se trouve pas dans le 
dict. de réf. Nous retrouvons notre racine dans quelques ‘mots composés’ comme p. 134, DictAT [Dimez, s. m. T. Mariage 
civil.] Par les racines Dimé-ez, lect. inv., ‘elle à moi’ ! Notons l’association des deux ‘é’ qui était recherchée directement par celui 
qui le précède. 
Dime, La dîme, supprimée le 04/08/1789, vient de Dimé, ‘à elle, moi’, ‘à lui, moi’, employé seul ou en ‘mots composés’, comme 
p. 134, DictAT[Dimez, s. m. T. Mariage civil, fiançailles.] Par les racines Dimez, D-i-mé-(e)z, lect. inv., ‘elle à moi facile’, que nous 
globaliserons en ‘union’ ou ‘mariage’. 
Diou, Diu, Di, Bi, Diw, Div, ‘deux’, Di contracté pour Diou, ne pouvait pas être utilisé sans inverser le sens car il est aussi un 
préfixe négatif, la langue a donc intelligemment muté le ‘d’ en ‘b’, Bi, ‘deux’. Diu, prononcé Diou, 
‘deux’, p. 152, DictAT [Diu, nom de nombre, V. Deux.] Diu,Diw, était écrit avec le ‘w’, p. 153, DictAT [Div, nom de nombre qui a, 
en Léon, un emploi déterminé. Il sert à former quelques pluriels duels du genre féminins, comme divesker, pour diou esker, 
‘les deux jambes’. Il sert aussi pour compter les heures d’une horloge ou montre : div heur eo, ‘il est deux heures’.] A. Troude 
nous signale bien la prononciation Diou qui est celle de Diw, pas de ‘v’, le ‘w’ étant la semi-voyelle ‘ou’. 
Dir, ‘acier’, p. 138, DictAT[Dir, s. m. Acier.] 
Dira, ‘devant’, p. 138, DictAT [Dira, prép. Devant. Ce mot ne s’emploie qu’en compagnie des pron. pers.] 
Dis, Dés, ‘ne pas’, ‘contre’, p. 140 DictAT [Dis, diz, particule négative ou extractive.] Le sens de Dés ou Dis est le même qu’en 
français. 
Disk, ‘plat’, ‘plateau’, p. 142, DictAT [Disk, s. m. (anc.). 
Diu, Di, Bi, Diw, Div, Diou, ‘deux’, Di contracté pour Diou, ne pouvait pas être utilisé sans inverser le sens car il est aussi un 
préfixe négatif, la langue a donc intelligemment muté le ‘d’ en ‘b’, Bi, ‘deux’. Diu, prononcé Diou, 
‘deux’, p. 152, DictAT [Diu, nom de nombre, V. Deux.] Diu,Diw, était écrit avec le ‘w’, p. 153, DictAT [Div, nom de nombre qui a, 
en Léon, un emploi déterminé. Il sert à former quelques pluriels duels du genre féminins, comme divesker, pour diou esker, 
‘les deux jambes’. Il sert aussi pour compter les heures d’une horloge ou montre : div heur eo, ‘il est deux heures’.] A. Troude 
nous signale bien la prononciation Diou qui est celle de Diw, pas de ‘v’, le ‘w’ étant la semi-voyelle ‘ou’. 
Div, Diu, Di, Bi, Diw, Diou, ‘deux’, Di contracté pour Diou, ne pouvait pas être utilisé sans inverser le sens car il est aussi un 
préfixe négatif, la langue a donc intelligemment muté le ‘d’ en ‘b’, Bi, ‘deux’. Diu, prononcé Diou, 
‘deux’, p. 152, DictAT [Diu, nom de nombre, V. Deux.] Diu,Diw, était écrit avec le ‘w’, p. 153, DictAT [Div, nom de nombre qui a, 
en Léon, un emploi déterminé. Il sert à former quelques pluriels duels du genre féminins, comme divesker, pour diou esker, 
‘les deux jambes’. Il sert aussi pour compter les heures d’une horloge ou montre : div heur eo, ‘il est deux heures’.] A. Troude 
nous signale bien la prononciation Diou qui est celle de Diw, pas de ‘v’, le ‘w’ étant la semi-voyelle ‘ou’. 
Diw, Diu, Di, Bi, Div, Diou, ‘deux’, Di contracté pour Diou, ne pouvait pas être utilisé sans inverser le sens car il est aussi un 
préfixe négatif, la langue a donc intelligemment muté le ‘d’ en ‘b’, Bi, ‘deux’. Diu, prononcé Diou, ‘deux’, p. 152, DictAT [Diu, 
nom de nombre, V. Deux.] Diu,Diw, était écrit avec le ‘w’, p. 153, DictAT [Div, nom de nombre qui a, en Léon, un emploi 
déterminé. Il sert à former quelques pluriels duels du genre féminins, comme divesker, pour diou esker, ‘les deux jambes’. 
Il sert aussi pour compter les heures d’une horloge ou montre : div heur eo, ‘il est deux heures’.] A. Troude nous signale bien 
la prononciation Diou qui est celle de Diw, pas de ‘v’, le ‘w’ étant la semi-voyelle ‘ou’. 
Djou, le ‘j’ vaut ‘i’, nous noterons que les ‘j’ étaient surtout employés pour les noms propres de lieux et 
d’hommes, nous en reparlerons à la traduction des ‘mots composés’ en ‘j’ ; Diou, p. 137, DictAT [Diou, nom de nombre. Deux. 
Pour les substantifs du genre féminin.] 
Dom, Deom, ‘venons’, est un temps du verbe Don(t) ou Don(d), 'venir', p. 166, DictAT [Doñt, Doñd, v. n. Venir.] De D(é)-oñt, ‘toi 
là-bas’. 
Dont, Dond, ‘venir’, p. 166, DictAT [Doñt, v. n. Venir.] Un des verbes de déplacement avec la racine On(t), ‘là- bas’, écrit avec 
l’habituel ‘h’, Hoñt. 
Dor, ‘porte’, p. 166, DictAT [Dor, s. f. Porte de maison.] ‘porte d’entrée’ pour notre filiation, Our, ‘porte de 
sortie’. 
Douar, ‘terre’, ‘sol’. p. 167 du dict. de A. Troude. [Douar, s. m. Terre, sol ; pl. ou.] 
Douaren, p. 167, DictAT [Douaren, s. m. V. Petit-fils, degré de parenté.] 
Douat, ‘doute’, Douat a suivi le rythme prosodique en ‘a’ donné par le ‘a’ de Am, Douet, ‘doute’, p. 167, DictAT [Douet, s. m. 
(anc.) Doute.] Am Douet serait une faute de prosodie. 
Doué, ‘Dieu’, ce nom n’a pas de sens par nos racines, il ne peut donc être accepté par la langue ancienne, p. 167, DictAT [Doué, s. 
m. Dieu le Créateur.] Doué est aussi le lavoir ! Le vieux nom de Dieu était El, Belec, lect. inv., 
‘descendant du monde de El’, ‘du Dieu Ineffable’. 
Doul, Dul ‘le trou’, mutation de Toul, ‘trou’, règle T/D/z, p. 627, DictAT [Toull, s. m. Trou.] ‘ll’ vieux pl. 

Doun, ‘bas’, ‘profond’, p. 168, DictAT [Doun, adj. Profond, creux.] 
Dour, Dur, ‘eau’, ‘u’, non couvert de l’accent tonique, prononcé Dour, p. 168, DictAT [Dour, s. m. Eau.] 
  



19 
 

Dra, Tra, ‘‘la chose’ mutation de Tra, ‘chose’, p. 629, DictAT [Tra, s. f. Chose, affaire […] Eunn dra vad, an dra.] Notre dict. fait la 
bonne mutation en Eun dra vad, ‘une bonne chose’, et Daou zra, ‘deux choses’, mutation selon la règle T/D/Z devant la 
consonne et la voyelle, il n’y avait ni masculin ni féminin dans la vieille langue, mais mutation selon la consonne et la voyelle. 
Draf, Drav, ‘petite porte dans une grande porte cochère’, p. 171, DictAT [Draf, Drav, s. m. Claie, barrière, petite porte 
taillée dans une grande.] Avec le 'e/é’, ‘est’ et ‘dans’, ‘est dans la petite porte taillée dans la grande’ 
! C’est l’exacte situation géographique de la Drave entrant dans le Danube en le longeant.  
Drav, Draf, ‘petite porte dans une grande porte cochère’, p. 171, DictAT [Draf, Drav, s. m. Claie, barrière, petite porte taillée dans 
une grande.] Avec le 'e/é’, ‘est’ et ‘dans’, ‘est dans la petite porte taillée dans la  grande’ !  C’est  l’exacte situation 
géographique de la Drave entrant dans le Danube en le longeant. 
Drav, Draf, ‘petite porte dans une grande porte cochère’, p. 171, DictAT [Draf, Drav, s. m. Claie, barrière, petite porte 
taillée dans une grande.] Avec le 'e/é’, ‘est’ et ‘dans’, ‘est dans la petite porte taillée dans la grande’ 
!  C’est  l’exacte  situation  géographique  de  la  Drave  entrant dans le Danube en le longeant. 
Dro, ‘le tour’, mutation de Tro, ‘tour’, p. 639, DictAT [Tro, s. f. Circonférence, tour. (…) Kaout ann dro da avoir, trouver 
l’occasion de.] Notons que notre dict. de réf. applique parfaitement la mutation, mais ne le signale jamais. Par les racines Kaout 
ann dro da, littéral : ‘trouver dans le retour toi’, globalisé, ‘tu te trouves dans le retour’. 
Dré, Tré, ‘la limite’, mutation de Tré, ‘limite’, notre dict. trouve 6 possibilités à ce terme, car il ne le traduit pas simplement, 
ainsi p. 630, DictAT [Tre, s. m. Reflux de la mer.] Sa limite. Tréaz, Tré-az, lect. inv., ‘nouvelle limite’, celle de la Mer, là où se dépose 
le sable de la mer, p. 631, DictAT [Tréaz, s. m. Et aussi Tréaz-aot, sable de mer.] Tré-az-aot, ‘nouvelle limite du rivage’, etc. 
Dreuz, ‘de travers’, mutation de Treuz, p. 626, DictAT [Treuz, adj. De travers.] 
Dro, Tro, ‘le tour’, mutation de Tro, ‘tour’, p. 639, DictAT [Tro, s. f. Circonférence, tour. (…) Kaout ann dro da, avoir, trouver 
l’occasion de.] Notons que notre dict. de réf. applique parfaitement la mutation, mais ne le signale jamais. Par les racines 
Kaout ann dro da, ‘tu trouves dans le retour’ ou ‘tu as dans le retour’. 
Druz, ‘riche’, ‘fourni’, copieux’, p. 176, DictAT [Druz, adj. Gras, parlant des viandes.] 
Dù(ff), ‘noir’, le ‘ù’ toujours couvert de l’accent, ‘noir’, p. 176, DictAT [Du, adj. Noir.] Les (ff)  sont  des  stops euphoniques  non  
employés  dans  l’usage, comme Le Dùff pour le Dù. S’ils l’étaient, ils auraient le sens de‘ciel’ avec le ‘e/é’, peu utilisé, Eff, ‘ciel’. 
Dù, Dù(h), ‘noir’, p. 176, DictAT [Du, adj. Noir.] 
Dul, Doul ‘le trou’, mutation de Toul, ‘trou’, règle T/D/z, p. 627, DictAT [Toull, s. m. Trou.] les ‘ll’ vieux pl. 
Dùn, ‘le fort’ est composé’ de Dù, ‘noir’ et ‘n’, En, ‘en’, ‘dans’ : Dù, 'noir', p. 176, DictAT [Du, adj. Noir.] En, 
‘dans’, ‘en’, p. 188, DictAT [Enn, prép. Dans le, dans la, dans les.] Les ‘nn’ vieux pluriel. 
Dur , Dour, ‘eau’, ‘u’, non couvert de l’accent tonique, prononcé Dour, p. 168, dict A.T. [Dour, s. m. Eau.] 
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Racines lettre E 
 
E, ‘é’, ‘est’, p 178, DictAT [E, part. euphonique qui se place devant certains temps des verbes.] 
E, ‘é’, préposition ‘dans’, p. 178, DictAT [E, prép. Marquant l’emplacement. Dans, en.] 
E, Ek, p. 182, DictAT [Ek. Ce monosyllabe sert de terminaison à une foule d’adjectifs, et à quelques exceptions près, caractérise 
la possession d’une chose ou d’une qualité bonne ou mauvaise.] 
Eaz, Es, Aez, 'facile’, p. 192, DictAT [Es, s. m. (anc.) Voy. Aez, eaz.] Eaz, ‘facile’, p. 179, DictAT [Eaz, Aez, adj. Facile.] Nous disons 
couramment Es, Ez, ‘facile’, et nous rappelons que notre langue évitait les digrammes, ici A- e, E-a. Esa, ‘A’ donne aussi le 
superlatif ‘plus’. 
Eb, Heb, Hep, avec le ‘h’ habituel, p. 283, DictAT [Heb, Hep, prép. Sans.] 
Ebed, ‘aucun’, p. 179, DictAT [E-bed, part. Négative. Aucun.] 
Ebr, ‘firmament’, p. 179, DictAT [Ebr, s. m. v. Firmament.] 
Ec, Ek, Eg, ‘descendant’, ‘possédant’, ‘issu’, ‘de’, p. 182, DictAT [Ek. caractérise la possession d’une chose]. 
Ed, ‘ant’, particule donnant le temps présent français ‘ant’, Ké-ed, ‘Clôturant’. 
Ed, ad, id, od, ud, ‘Ed’, finale de terminaison comme ad, ed, id, od, ud. 
Ed, Ez, Et, ‘blé’, p. 180, DictAT [Et, s. m. Blé.] Ez blé mûr, p. 194, DictAT [Et, s. m. V. Blé.] Aussi participe passé des verbes, soit, le 
blé passé, mûr Blé au passé, mûr. [Ed, s. m. Blé.] Blé au présent, poussant. 
Ef, Ev, Eñv, ‘ciel’, p. 180, DictAT [Ef, s. m. Ciel.], p. 196, DictAT [Ev, Eñv, s. m. T. Ciel.] 
Eff, ‘cieux’, vieux pl., p. 180, DictAT [Ef, s.m. Ciel.]. 
Ek, Ec, Eg, ‘descendant’, ‘possédant’, ‘issu’, ‘de’, p. 182, DictAT [Ek. caractérise la possession d’une chose.] 
Et, ‘é’, est le suffixe du temps passé du verbe, et qui pouvait faire exister les ‘mots composés’ au passé! 
El, Al, L, le vieux nom de Dieu, l'Ineffable, il est aussi un ange à la p. 183, DictAT [El, s. m. Ange.] 
el L'autre ‘dieu’, avec un petit ‘e’, s'adresse à nous, les hommes dieux en devenir! 
Ell, ‘les dieux’, El : nom donné à l’ineffable, un ange selon p. 183, DictAT[El, s. m. V. Ange.] 
Em, Am, Ma, Mé, ‘moi’, p. 9, DictAT [Am, pron. pers. Régime. Me.] En réalité il s’agit d’une forme du pron. pers. Ma, ‘moi’, 
p. 420, DictAT [Ma, pron. pers. Régime. Me.] Selon notre filiation, une forme prosodique de Mé, ‘moi’ inversé pour éviter une 
troisième syllabe, Em ‘moi’, p. 184, DictAT [Em. Je ne sais quel rang grammatical donner à ce mot qui est une contraction de la 
préposition ‘é’ ‘dans’, et du pronom possessif ‘ma’, mon, ma, mes.] La grammaire  ancienne  était  très  claire  sur  ce  point  :  
pour  fusionner  les deux voyelles, comme ici, la langue ancienne inversait Mé, ‘mon’, ‘moi’, en Em ou Am. 
Eman, ‘celui-ci’, avec le maudit ‘h’, p. 285 DictAT [He-ma, He-man, pron. démonstratif. Celui-ci.] Le He est plutôt E, ‘é’, ‘en’ 
‘dans’, soit, é-man, ‘en ci’, celui-ci, et I-é-man, ‘lui en ci’. 
En, Enn, An, Ann, forme adoucie de En, ‘dans’, ‘en’, pour respecter le rythme prosodique donné parles deux autres ‘a’, p. 188, 
DictAT [Enn, prép. Dans le, dans la, dans les.] Les ‘nn’ vieux pluriel. 
Ené,‘âme’ p. 186, DictAT [Ené, s. m. Âme.] Par les racines En-é, lect. inv., ‘est dedans’. 
Enez, ‘celui-là’, ‘celle-là’, par les racines, En-ez, lect. inv., ‘toi dans’. 
Enez, Iniz, ‘l’île’, p. 187, DictAT [Enez, Enezenn, s. f. Ïle en mer.] Notons que notre dict. mêle singulier et pluriel, car le pluriel en 
‘en’ est inexistant, inventé pour approcher du latin ! Iniz, ‘île’, p. 304, DictAT [Iniz, s. f. V. ïle.] 
Eñv, Ev, Ef, ‘ciel’, p. 180, DictAT [Ef, s. m. Ciel.], p. 196, DictAT [Ev, Eñv, s. m. T. Ciel.] 
Eo, ‘c’est’, p. 78, ‘Trésor du breton parlé’ : [Mise en relief de toutes les catégories de mots avec Eo = C’est, ce sont.] 
Eol, ‘le soleil’, bien-entendu écrit avec un ‘h’, peut-être sous l’influence du grec, p. 286, DictAT [Héol, s. m. Soleil. En grec 
Helios.] Eol vient des racines é-oll, ‘est dans tout’, ‘est dans tous’, ce qui est une évidence ! 
Eon, Ion, ‘l’écume’, p. 190, DictAT [Eon, Ion, s. f. Ecume.] 
Er, ‘dans le’, p. 190, DictAT [Er. Mot contracté pour ‘é’ préposition dans et ar, le, la, les.] 
Er, Or, vaut ‘eur’ français, soit, celui qui a, ‘l’agent’ dit aussi ‘Le petit Larousse’ avec raison. 
Es, Ez, 'toi' et aussi 'suis',  p. 192, DictAT [Es, Ez, pron. pers. Régime. Toi.] 
Es, Ez, placé devant un nom ou un adj. va lui donner un sens qualificatif supérieur, p. 198, DictAT [Es, Ez, particule que l’on 
employait anciennement devant un adj. pour en faire un adv. Es fur, ‘sagement’ ; Es tomm, 
‘chaudement’ ; Es béo, ‘tout vif’, etc.] Nous l’associerons donc à l’adj. ùs ou ùz, ‘haut’, ‘élevé’, p. 649, DictAT [Us, Uz, adj. Haut, 
élevé.] Soit ‘Hautement’, ‘tout élevé’, ‘l’Unique hautement’, ‘l’Unique tout élevé’, ce qui est la vérité 'toi', p. 192, DictAT [Es, Ez, 
pron. pers. Régime. Toi.] 
Es, Eaz, Aez, 'facile’, p. 192, DictAT [Es, s. m. (anc.) Voy. Aez, eaz.] Eaz, ‘facile’, p. 179, DictAT [Eaz, Aez, adj. Facile.] Nous disons 
couramment Es, Ez, ‘facile’, et nous rappelons que notre langue évitait les digrammes, ici A- e, E-a. Esa, ‘A’ donne aussi le 
superlatif ‘plus’. 
Esh, Ish, était notre vieux suffixe d’appartenance, en français il a le sens, ‘ites’, British, Brit-ish, ‘parent-ite’,Danish, Dan-ish, 
‘Dan-ite’ et non Danois. 

Et, suffixe du participe passé ‘è’. 
Et, Ed, Ez, ‘blé’, p. 180, DictAT [Et, s. m. Blé.] Ez blé mûr, p. 194, DictAT [Et, s. m. V. Blé.] Aussi participe passé des verbes, soit, le 
blé passé, mûr Blé au passé, mûr. [Ed, s. m. Blé.] Blé au présent, poussant. 
Ev, Eñv, Ef, ‘ciel’, p. 180, DictAT [Ef, s. m. Ciel.], p. 196, DictAT [Ev, Eñv, s. m. T. Ciel.] 
Evel, ‘même chose’, ‘comme’, p. 196, DictAT [Evel, prép. Comme, de même que.] 
Ez, ‘elle’, le suffixe classique féminin le plus usité. 
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Ez, Es, 'toi' et aussi 'suis',  p. 192, DictAT [Es, Ez, pron. pers. Régime. Toi.] 
Ez, Es, placé devant un nom ou un adj. va lui donner un sens qualificatif supérieur, p. 198, DictAT [Es, Ez, particule que l’on 
employait anciennement devant un adj. pour en faire un adv. Es fur, ‘sagement’ ; Es tomm, 
‘chaudement’ ; Es béo, ‘tout vif’, etc.] Nous l’associerons donc à l’adj. ùs ou ùz, ‘haut’, ‘élevé’, p. 649, DictAT [Us, Uz, adj. Haut, 
élevé.] Soit ‘Hautement’, ‘tout élevé’, ‘l’Unique hautement’, ‘l’Unique tout élevé’, ce qui est la vérité'toi', p. 192, DictAT [Es, Ez, 
pron. pers. Régime. Toi.] 
Ez, Et, Ed, ‘blé’, p. 180, DictAT [Et, s. m. Blé.] Ez blé mûr, p. 194, DictAT [Et, s. m. V. Blé.] Aussi participe passé des verbes, soit, le 
blé passé, mûr Blé au passé, mûr. [Ed, s. m. Blé.] Blé au présent, poussant. 
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Racines lettres F 
 
 
Fall, ‘mauvais’, ‘dangereux’, p. 200, DictAT [Fall, adj. Mauvais, dangereux.] 
Fang, ‘pieuvre’, ‘poulpe’, et aussi plus généralement : la bête monstrueuse. 
Fest, ‘fête’, p. 204 du DictAT. [Fest, s. m. Pardon de campagne où il y a de la danse.] 
Flamm, ‘flamme’, p. 207, DictAT [Flamm, s. m. Flamme d’un combustible, adj. Flamboyant, éclatant.] 
Fol, ‘fol’, Fol n’est pas breton, Fol vient du latin Follis. 
Fur, ‘sage’, ‘le sage’, p. 218, DictAT [Fur, adj. Sage, prudent, raisonnable, économe. Ar Fur, le sage.] 
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Racines lettre G 
 
Gab ar, Gad, Kad, Cad, ‘le combat’, mutation de Kad, derrière l’article, p. 312, DictAT [Kad, s. m. (anc.) Combat.] 
Galed, Kaled, Kalet, Galed ‘le dur’ mutation derrière l’article de Kaled, ‘dur’, p. 315, DictAT [Kalet, Kaled, adj. Dur.] (Ar) 
Galet(te), ‘la dure’, la galette ; L’article disparaît après avoir fait muter, car il ne sert plus à rien. 
Gall, ‘l’autre’, p. 220 DictAT [Gall, s. m. Gaulois.] [Gall, adj. Gaulois.] [Gall, s. m. (anc.) Guerrier.] Les Gall sont ‘les autres’ qui 
habitent au Bro Hall, ‘au pays des autres’ ! L’histoire est pleine de Galli, Gallo, et même de Gala ! Selon notre vieille filiation, il 
faut y introduire le ‘é’ souvent non-écrit parce que déjà existant dans les phonèmes des consonnes, Ge-all, prononcé Gué-all, 
lect. inv., ‘l’autre camp’. Gall est traduit, ‘le Français’ par nos dict. car nous disons pour la France Bro C’hall, ‘pays de l’autre 
camp’ ; Nous disons aussi le Gallec ou Gallek pour la langue française, Gé, prononcé Gué-all-ek, lect. inv., ‘descendant de l’autre 
camp’. Gall,  
Gam, C’hamm, Kam, ultime mutation de Kam au pluriel, Kam, ‘le boite’, ‘l’angle’, p. 316, DictAT [Kamm, adj. Boiteux.] C’est la 
racine à laquelle il faut ajouter le suffixe ùz, Kamùz, ‘boiteux’, le deux ‘mm’ sont le vieux pluriel. Dans la langue ancienne le ‘k’, de 
Kam, mutait en Gam et c’ham. Boiteux doit se dire Kamus. Cette racine sert beaucoup dans le genre d’expression : Gam éo, ‘il 
est en angle’, ‘elle est en angle’, pour un morceau de bois ou autres pièces. 
Gan, Gañt, ‘avec’, p. 221, DictAT [Gan, Gañt, prép. Avec.] 
Gañt, Gan, ‘avec’, p. 221, DictAT [Gan, Gañt, prép. Avec.] 
Gaoud, Kaoud, Kaout,  par  mutation, p. 321, dict. A. T. [Kaout, v. a. et auxiliaire. Posséder, avoir.] Notons que Gaou est le nom 
du ‘mensonge’. ‘Qui ne s’est pas possédé’, ‘qui ne s’est pas eu’, serait plus juste, mais la langue française préfère le sens de 
trouver. Le ‘t’ ou le ‘d’ sont des apports euphoniques, comme les verbes Mon(t), Mon(d), Don(t) Don(d), Von(t) Von(d),  Zon(t) 
Zon(d). ‘le posséder’, ‘l’avoir’, celui que l’on a, p. 321, DictAT [Kaout, v. a. et auxiliaire. Posséder, avoir.] Le ‘k’ mute derrière le ‘i’ 
comme Da Gaout, ‘pour avoir’, et, selon le rythme prosodique, le ‘t’ final s’harmonisera avec le ‘d’ de Den selon la règle T/D/Z. 
Gãr ar, Cãr, Kãr, ‘l’amour’, ‘l’affection’, ‘le cœur’, mutation de Kar, ‘amour’, ‘cœur affectif’, p. 322, DictAT [Kar, s. m. (anc.) 
Amour, affection. Voy. Digar.] [Digar, adj. Impitoyable.] Par les racines Di-gar, ‘sans amour’, ‘sans cœur’. 
Garga, ‘charger’, p. 323, DictAT [Carga, v. a. Charger.] 
Gast, Gazt, ‘impur’, ‘sale’, p. 224, DictAT [Gast, s. f. Fille de mauvaise vie.] qualificatif de sens général. 
Gau, ‘district’ en germain qui vaut ‘w’, et disparaît dans le ‘mot composé’. 
Gazeg, Kazeg, ‘la jument’, double mutation de Kazek, ‘jument’, à la première et à l’ultime consonne, p. 327, DictAT [Kazek, s. f. 
Jument.] Le ‘k’ mute en ‘g’ devant l’article ‘la’, qui ne sert plus ; ainsi que le ‘k’ final qui va muter en ‘g’ pour s’harmoniser avec 
l’autre G de Gwen. Ces consonnes sont liées par la règle de mutation C/K/G/C’h. Gazt, Gast, ‘impur’, ‘sale’, prostitué’,p. 224, 
DictAT [Gast, s. f. Fille de mauvaise vie.] qualificatif de sens général. 
Ge, Gué, Gue, Gwe, Gui, Gwi, Gwik, comme Gui ‘camp’, suivant le rythme prosodique, p. 273, DictAT [Gwik, (gu-ik), s. m. (anc.) 
Bourg, bourgade.] Aux p. 263, Gué, et 271 Gui, le DictAT les présente avec un ‘W’, Gwe et Gwi. G’ s’écrivait sans ‘u’ ou ‘w’, ces 
lettres étaient exprimées comme si elles existaient associés à la consonne 
‘G’. 
Geb, Ged, ‘attente’, p. 225, DictAT [Ged, s. m. Attente.] 
Ged, Geb, ‘attente’, p. 225, DictAT [Ged, s. m. Attente.] 
Gel, ‘regard’, ‘vue’, prononcé le ‘g’ toujours dur ’gu’ ou ‘gw’, Guel ou Gwel, p. 264, DictAT [Gwel, s. m. Vue.] 
Gelah, Gwella(h), ‘meilleur’, p. 266 DictAT [Gwella, (gw-ella) adjectif. Le meilleur, la meilleure, les meilleurs. C’est le superlatif 
irrégulier de mad, bon. Ar gwella, le meilleur. Ar wella (vella), la meilleure. Ar ré wella (vella), les meilleurs. 
Gélaouen, ‘sangsue’, p. 225, DictAT[Gelaouenn, (c. en fr. gai-laouenn), s. f. Sangsue ; pl. gélaoued.]. 
Gen, Gwen, ‘Guen ou Gwen, ‘race’, notre dict. se perd dans la prononciation du ‘g’, toujours dur comme ‘Gu’, 
‘Gw’, ‘Gou’, p. 267, DictAT [Gwenn, s. f. Race. Orthographe vicieuse, attendu que ce mot se prononce gouenn.] C’est bien sûr 
prononcé comme Gen en grec, ‘l’origine’, alors, l“amiral se perd dans des prononciations identiques pour la langue orale. 
Géot, Yéot, ‘herbe’,  p. 226, DictAT[Géot, s. pl. m. Des brins d’herbe, de l’herbe.] Ce mot mute sa consonne G en Y. 
Ger, Guer, Ker, C’her, ‘maison’, ‘village’, ‘logis’, p. 338, DictAT [Ker, s. f. V.T.C. Ville, village, logis.].Ce mot est écrit avec la 
mutation du 'k' en 'c'h', sa consonne associée, règle C,K/G/C’h, p. 13, DictAT 
Ges prononcé le ‘g’ dur comme avec le ‘u’ ou le ‘w’, Gwez, Gwes, ‘l’arbre’, p. 271, DictAT  [Gwez,  pl.  irrégulier de Gwezenn. 
Arbres.] Gwez-enn, ‘l’arbre dans’, sing. anachronique. 
Gès, prononcé le ‘g’ dur comme avec le ‘u’ ou le ‘w’, Gués, ‘lèvre’, est un terme employé que pour les objets ou les lieux, p. 
270, DictAT [Gwés, (gu-és), s. f. V. Lèvre.] 
Glan, Klan, ‘bord’, ‘rive’, p. 348 DictAT[Klann, Glann, s. f. Rive, bord, Voyez Glann qui est un véritable radical. Ecrire Klann est une 
faute.] (?) Nous devinons les pressions faites par la hiérarchie militaire, on devenait français. 
Glas, Glaz, ‘bleu/vert’, ‘émeraude’, p. 230, DictAT [Glaz, adj. Vert, gris, bleu.] Emeraude 
Glao, Glaw, l’eau qui circule’, ‘la pluie’, p. 229, DictAT [Glao, s. m. Pluie.] Puis p. 230, DictAT [Glau, s. m. Pluie.] 
Glaw, Glao, l’eau qui circule’, ‘la pluie’, p. 229, DictAT [Glao, s. m. Pluie.] Puis p. 230, DictAT [Glau, s. m. Pluie.] 
Glaz, Glas, ‘bleu/vert’, ‘émeraude’, p. 230, DictAT [Glaz, adj. Vert, gris, bleu, pâle, blême.] Emeraude 
Glen, ‘pays’, p. 231, DictAT [Glen s. m. (ancien) Pays.] 
Gloz, ‘fauvette’, p. 292, DictAT [Glozard, s. m. Mâle de la fauvette. 
Go, adj. Fermenté, levé par effet du levain, parlant de la pâte du pain, page 232, DictAT 
Go, Go(ff),Koff,  Kô, Gov, Cov,   ‘le ventre’, ‘l’intérieur’, mutation de Kô, Koff, p.  357,  DictAT [Kof,  s.  m. Ventre.] Gov  
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ultime mutation de Kov, p. 370, DictAT [Kov, s. m. Et mieux Kof, ventre.] soit le centre de la fermentation! 
Go, Go(ff), Gov, Cov, Koff, Kof, Kô, ‘le ventre’, ‘l’intérieur’, mutation de Kô, Koff, p.  357,  dict.  A.T.  [Kof,  s.  m. Ventre.] 
Gov  ultime mutation de Kov, p. 370, DictAT [Kov, s. m. Et mieux Kof, ventre.] soit le centre de la fermentation! 
Goad, C’hoad, ‘le sang’, mutation de Goad, ‘sang’, p. 233, DictAT [Goad, s. m. Sang.] 
Goet, Goat, Coat, Koat, Koad, mutation de p. 355, DictAT [Koat, Koad, s. m. Forêt, bois, bois de construction.] 
Go(ff), Go, Gov, Koff, Kov, Kof, Kô, Cov, Qo, ‘le ventre’, ‘l’intérieur’, mutation de C. Kô, Koff, p. 357, DictAT [Kof, 
s. m. Ventre.] Gov ultime mutation de Kov, p. 370, DictAT [Kov, s. m. Et mieux Kof, ventre.] soit le centre de la fermentation! 
Goleu, prononcé Goleou, ‘la lumière’, p. 237, DictAT [Goleu, s. pl. m. V. Pl. irrégulier de Goluenn, chandelle. 
Gor, ‘presque’, p. 244, DictAT [Gour, Gor, particule augmentative ou diminutive qui marque l’infériorité ou la supériorité. […] on 
comprend que Gour, Gor, aient la signification de grand ou de petit, de presque, à-demi.] Cet adv. signifie plus simplement 
‘presque’, comme Gorenez, Gor-enez, ‘la presqu’île’. 
Gor, ‘chaleur du four’, p. 238 DictAT [Gor, s. m. Chaleur d’un four, d’une poule qui couve. – E gor, se dit d’une poule qui couve 
ses œufs. – Eur iar gor, se dit d’une poule bonne couveuse. – Beza é gor, couver.] 
Gorra, Gorré, Gouré, ‘le plateau’, le ‘é’ final de Gorré doit s’harmoniser avec l’autre ‘a’ pour respecter le rythme 
prosodique, p. 239 245, DictAT [Gorré, s. m. Surface, partie supérieure.] Plus simplement le plateau pour nos anciens. 
Gorré, Gorra, Gouré, ‘le plateau’, le ‘é’ final de Gorré doit s’harmoniser avec l’autre ‘a’ pour respecter le rythme prosodique, p. 
239 245, DictAT [Gorré, s. m. Surface, partie supérieure.] Plus simplement le plateau. 
Goss, Goz, Koz, Koss, Coz,  ‘le vieux’, ‘la vieille’, p. 370, DictAT [Koz, adj. Vieux, ancien, âgé. […] Ann ini goz, la vieille.]. ‘les vieux’, p. 
379 DictAT [Koz, adj. Vieux, ancien, âgé et aussi mauvais en son genre. ] 
Goular, p.  243  DictAT [Goular, adj. Insipide, fade.] 
Gouls, Goulz, Kouls, Koulz, ‘autant’, ‘aussi bien’, p. 365 DictAT [Koulz, adv. Autant, aussi bien, Kouls ha, aussi bien que.] 
Mutation Goulz, Gouls, ‘lui autant’, ‘lui aussi bien’, nom de famille. 
Gouré, Gorra, Gorré, ‘le plateau’, le ‘é’ final de Gorré doit s’harmoniser avec l’autre ‘a’ pour respecter le rythme prosodique, p. 
239 245, DictAT [Gorré, s. m. Surface, partie supérieure.] Plus simplement le plateau pour nos anciens. 
Gouiziec,  ce terme vient de Gout, p. 249, dict. A. T. [Gout, v. a. V. T. C. Savoir.] Il a donné Gouzout, p. 250, DictAT [Gouzout, v. a. 
et n. Savoir.] Par les racines Gouz-out, lect. inv., ‘toi savoir’. 
Gov, Cov, Kô, Koff,  Go, Go(ff), ‘le ventre’, ‘l’intérieur’, mutation de Kô, Koff, p. 357, DictAT [Kof, s. m. Ventre.] Gov ultime 
mutation de Kov, p. 370, DictAT [Kov, s. m. Et mieux Kof, ventre.] Rappelons que le 'v' n'existait pas et que le Digamma,, le 'w', 
s'écrivait comme le 'F'. 
Goz, Goss, Koz, Koss, Coz, Coss, ‘le vieux’, ‘la vieille’, p. 370, DictAT [Koz, adj. Vieux, ancien, âgé. […] Ann ini goz, la vieille.]. ‘les 
vieux’, p. 379 DictAT [Koz, adj. Vieux, ancien, âgé et aussi mauvais en son genre. ] 
Gra, ‘convention’, p. 250, DictAT [Gra, s. m. C. Affaire, convention.] 
Gran, Grañ, Granenn, ‘grain’, p. 251, DictAT[Gran, s. pl. m. v. Pluriel de Granenn, grain, graine.] Dans lavieille langue, il y avait ni 
pluriel ni de féminin. 
Granenn, Gran, Grañ, ‘graine’, p. 251, DictAT[Gran, s. pl. m. v. Pluriel de Granenn, grain, graine.] Dans lavieille langue, il y avait ni 
pluriel ni de féminin. 
Gréat, Kréat, ultime mutation de Kréat, ‘fort-é’, ‘solide-é’, p. 374, DictAT [Kreaat, v. a. Voy. Krevaat.] 
Greg, C'hreg, ‘la femme’, mère reproductrice, ce mot est la mutation en ‘c’h’ du ‘g’ de Greg, ‘femme’ derrière une voyelle, 
comme le pron. Va, ‘ma’, p. 251, DictAT [Grek, Greg, s. Femme mariée.] 
Gué, Gue, Ge, Gui, Guy,Gwe, Gwi, Gwik, comme Gui ‘camp’, suivant le rythme prosodique, p. 273, DictAT [Gwik, (gu-ik), s. m. 
(anc.) Bourg, bourgade.] Aux p. 263, Gué, et 271 Gui, le DictAT les présente avec un ‘W’, Gwe et Gwi. G’ s’écrivait sans ‘u’ ou 
‘w’, ces lettres étaient exprimées comme associés à la consonne ‘G’. 
Guel, Gwel, prononcé Goel, Gouel, ‘regard’, ‘vue’, le ‘w’ était une semi-voyelle ancêtre du ‘o’, puis du ‘ou’, p. 264, DictAT [Gwel, s. 
m. Vue.] Nous disons souvent Goélet meus, lect. inv., ‘moi j’ai vu’! 
Guela(h), ‘mieux’, p. 266, DictAT [Gwella, adj. Le meilleur.] Guell-a, ‘le mieux fait’ par les racines. 
Guen, Gwen, Wen, ‘blanc’, écrit avec un ‘w’, p. 267: DictAT [Gwenn, adj. Blanc.] ‘Nn’ vieux pl. 
Gui, Guy, Gué, Gue, Ge, Gwe, Gwi, Gwik, comme Gui ‘camp’, suivant le rythme prosodique, p. 273, DictAT [Gwik, (gu-ik), s. m. 
(anc.) Bourg, bourgade.] Aux p. 263, Gué, et 271 Gui, le DictAT les présente avec un ‘W’, Gwe et Gwi. G’ s’écrivait sans ‘u’ ou 
‘w’, ces lettres étaient exprimées comme associés à la consonne ‘G’. 
Guilli, ‘la vallée’, comme le Guilli-glaz, ‘la vallée verte’ p. 273 DictAT [Gwilioud, s. m. Couches, accouchement.] Par les racines, 
Guilli-oud, ‘toi la vallée’, toi dans la vallée, le passage. Le lit, Guélé, est aussi Guilé, ‘est dans la vallée’, que fait le corps sur le 
matelas. 
Guisk, Gwisk, ‘enduit’, fard’, p. 276, DictAT [Gwisk, s. m. Enduit, couche ; pl. ou. Gwiska, revêtir.] 
Guni, fils cadet de Nephtali, créateur de la Tuaz Guen, Gwen, ‘tribu blanche’. 
Gwaz ‘difficile’, le ‘w’ a été le premier ‘o’ puis ‘ou’, p. 162, DictAT [Gwaz, et mieux Gwazoc’h, pire, comparatif irrégulier de Fall, 
mauvais.] ‘Interprétation totale’, par les racines Gwaz-oc’h, lect. inv., ‘le plus difficile’, que nous pouvons maintenant globaliser ‘le 
pire’ ! 
Gwasken, ‘angine de poitrine’, p. 350, dict. Roparz Hémon [Gwaskenn, f. ou. Accès, attaque (d’un mal), angine de poitrine.] 
Gwe, Gwi, Gwik, Gué, Ge, Gue, Gui, Guy, comme Gui ‘camp’, suivant le rythme prosodique, p. 273, DictAT [Gwik, (gu-ik), s. m. 
(anc.) Bourg, bourgade.] Aux p. 263, Gué, et 271 Gui, le DictAT les présente avec un ‘W’, Gwe et 
Gwi. G’ s’écrivait sans ‘u’ ou ‘w’, ces lettres étaient exprimées comme associés à la consonne ‘G’. 
Gwec’h, Wec’h, C’hwec’h, ultime mutation Gwec’h, c’hwec’h, ‘six’ et ‘fois’, p. 263, DictAT [Gwec’h, s. f. Fois.]  



25 
 

Gwel, Guel, prononcé Goel, Gouel, ‘regard’, ‘vue’, le ‘w’ était une semi-voyelle ancêtre du ‘o’, puis du ‘ou’, p. 264, DictAT [Gwel, s. 
m. Vue.] Nous disons souvent Goélet meus, lect. inv., ‘moi j’ai vu’ ! 
Gwell, meilleur’, p. 266, DictAT [Gwell, adj. […] Meilleur…] 
Gwella(h), Gelah, ‘meilleur’, p. 266 DictAT [Gwella, (gw-ella) adjectif. Le meilleur, la meilleure, les meilleurs. C’est le superlatif 
irrégulier de mad, bon. Ar gwella, le meilleur. Ar wella (vella), la meilleure. Ar ré wella (vella), les meilleurs. 
Gwen, Guen, Wen, ‘blanc’, ‘la blanche’, écrit avec un ‘w’, p. 267: DictAT [Gwenn, adj. Blanc.] ‘Nn’ vieux pl.  
Gwenan, ‘l’abeille’, vient de Guen, Gwen-an, ‘le blanc dans’. L’abeille porte le pollen qui se détache comme une petite boule 
blanche, car l’abeille bretonne est très noire par rapport à l’européenne, p. 266 DictAT [Gwenan, pluriel irrégulier de 
gwenanenn, abeille. Ce mot figure parmi les noms de famille ; On le prononce comme gu- énant en français.] Il ne s’agit 
absolument pas d’un pluriel, mais d’un singulier. Gwenanenn donnerait Gwen-an- en, ‘le blanc dans, dans’. Parfaite image de la 
traduction racinale! 
Gwe, Gué, Ge, Gue, Gui, Guy, Gwi, Gwik, comme Gui ‘camp’, suivant le rythme prosodique, p. 273, DictAT [Gwik, (gu-ik), s. m. 
(anc.) Bourg, bourgade.] En réalité par les racines, Gui-ik, ‘le petit camp’, que nous globaliserons ensuite en bourg ou 
bourgade. Gui, Gue, ‘camp’, Gui-Miliau, ‘camp de Miliau’, Gué-té-vez-é, lect. inv., ‘dans il y a ton camp’; Aux p. 263, Gué, et 271 
Gui, le DictAT les présente avec un ‘W’, Gwe et Gwi. La prononciation de notre ‘G’ a été déformée au contact du français, il 
s’écrivait sans ‘u’ ou ‘w’, ces voyelle et semi-voyelle étaient exprimées comme si elles existaient associés à la consonne ‘G’. 
Gwern, ‘arbre’, ‘aulne’, ‘passage’, ‘mât’, p.  269, DictAT [Gwern s. f. Mât de navire, garenne marécageuse, ar wern.] Vern ou 
Wern est le passage dans les lieux humides. [Gwern, s. et pl. m. Aulne.]. 
Gwern, Vern, Wern, Guern, ‘mât’, 'le passage', Notre dict. commet une petite erreur, il traduit ‘mât’ avec raison, mais en 
oubliant que ce mât est le ‘passage’ des cordages et autres accessoires, p. 269, DictAT [Gwern s. f. Mât de navire, garenne 
marécageuse. (Ar wern.)] mutation de Gwern ou Guern, 'passage'. Comme le passage des cordages le long du mât, le Vern, 
Wern, est aussi, et surtout, celui qui se fait dans les endroits marécageux, et qui devait être bien signalé. Exemple, la Sévern, Sé-
vern, ‘là le passage’, une rivière de Britannia longée par un passage appelé Foss Way, la route des fossés. 
Gwi, Gwik, Gui, Guy, Gué, Gue, Ge, Gwe, comme Gui ‘camp’, suivant le rythme prosodique, p. 273, DictAT [Gwik, (gu-ik), s. m. 
(anc.) Bourg, bourgade.] Aux p. 263, Gué, et 271 Gui, le DictAT les présente avec un ‘W’, Gwe et Gwi. G’ s’écrivait sans ‘u’ ou 
‘w’, ces lettres étaient exprimées comme associés à la consonne ‘G’. 
Gwik, Gui, Guy, Gué, Gue, Ge, Gwe, Gwi, comme Gui ‘camp’, suivant le rythme prosodique, p. 273, DictAT [Gwik, (gu-ik), s. m. 
(anc.) Bourg, bourgade.] Aux p. 263, Gué, et 271 Gui, le DictAT les présente avec un ‘W’, Gwe et Gwi. G’ s’écrivait sans ‘u’ ou 
‘w’, ces lettres étaient exprimées comme associés à la consonne ‘G’. 
Gwir, Gwic'h, ‘vrai’, ‘réel’, ‘vérité’, p. 275, DictAT [Gwir, s. m. Droit, prétention fondée.] Vérité, conforme à la justice. 
Gwisk, Guisk, ‘enduit’, fard’, p. 276, DictAT [Gwisk, s. m. Enduit, couche ; pl. ou. Gwiska, revêtir.] 
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Racines lettre H 
 
H, particule euphonique. 
Ha, ‘et’, p. 277, DictAT [Ha, Hag, conj. Et.] Soit, la ville faite et la suite… Qu’est le Caire (Ker) !  
Hat, Had, ‘semence’, p. 282, DictAT [Hat, Had, s. m. V. Semence. Voy Had et ses dérivés.]  
Hall, All, ‘l’autre’, p. 9, DictAT [All, adj. Autre. En grec Allos.] 
Ham, la ‘demeure’, p. 278 DictAT [Ham, han, (anc.) Demeure, habitation.] 
Hat, Had, ‘semence’, p. 282, DictAT [Hat, Had, s. m. V. Semence. Voy Had et ses dérivés.] 
Heb, Hep, Eb, avec le ‘h’ habituel, p. 283, DictAT [Heb, Hep, prép. Sans.] 
Hek, ‘contrariété’, p. 284, DictAT [Hek, s. m. Chicane, contrariété.] 
Héma, Héman, ‘celui-ci, p. 285, DictAT [Hema, Heman, pron. Démonstratif. Celui-ci.] 
Hen, ‘ancien’, p. 285, DictAT [Hen, s. m. et adj. (anc.) Vieillard, vieux, ancien.] Ce terme est toujours très utilisé et son sens est 
plutôt ‘ancien’, avec une pointe de respect. 
Hent, ‘chemin’, p. 286, DictAT [Heñt, s. m. Route, chemin’.] 
Henoc, Hen-oc’h, ‘au vieillard’, ‘au vieux’, ancêtres, p. 285 DictAT. [Hen, s. m. et adjectif (anc.) De cet adjectif dérive hena, le plus 
vieux, l’aîné. Voyez henent.] – Oc, Oc’h, ‘à l’égard de’, ‘à’, ‘au’, ‘de’, p. 485 DictAT [Oc’h, Ouz, Out, Ouc’h, préposition. Contre, 
envers, a, de, à l’égard de 
Héol, ‘Soleil’, p. 286 DictAT [Héol, s. m. Soleil. En grec Helios.] 
Hep, Heb, Eb, avec le ‘h’ habituel, p. 283, DictAT [Heb, Hep, prép. Sans.] 
Her, ‘héritier’, p. 287, DictAT [Her, s. m. Héritier.] Le sens est Er, ‘celui qui a’, ‘eur’ français, soit, l’héritier ou l’issu ; le ‘h’ a 
été ajouté pour approcher  l’écriture  du  français  Héritier,  ‘celui  qui  a’. 
Her, Herr, ‘élan’, p. 287, DictAT [Herr, s. m. Vitesse, élan.] 
(H)Er, ‘dans’, ‘en’, p. 190, DictAT [Er. Mot contracté pour ‘é’ prép. Dans.] 
Héra, ‘Madame’, la femme de Zeus, p. 287, DictAT [Héra, s. f. (anc.) Madame.] Madame Zeus. 
Hervé,‘selon’, ‘d’après’, p. 287, DictAT [Hervé, prép. V.T.C. Selon, d’après.] 
Heth, sans le ‘h’ gênant pour nous, Het, ‘plaisir’, p. 288, DictAT [Het, s. m. Plaisir, agrément.] Certaines Bibles l’écrivent Het. 
Hibil, Ibil, ‘le bout pointe’, ‘la cheville’, p. 301, DictAT [Ibil. Voy. Hibil.] 289, DictAT [Hibil, Ibil, s. m. Cheville, 
Hir, Hirr, Ir, Ir, ‘long’, p. 291, DictAT [Hir, et mieux Hirr, adj. Long.] 
Holl, Oll, ‘tout’, ‘toute’, ‘tous’, p. 487, dict. A. T. [Oll. Voy. Holl.] p. 293. [Holl, adj. Tout, tous, toutes.]  
Hont, Ont, ‘là-bas, p. 293, DictAT [Hoñt, particule démonstrative indique l’objet éloigné de nous.  
Hor, Or, 'notre', 'nos',écrit avec le 'h' habituel p. 294, DictAT [Hor, pron. poss. Notre, nos.] 
Houarn, Ouarn, ‘le fer’, écrit avec l’habituel ‘h’,  p. 295, DictAT [Houarn, s. m. Fer, métal.] 
Houl, Oul, ‘mouvementé’, ‘houleux’, p. 295, DictAT [Houl, s. f. Vague ou lame de la Mer ; Pl. Houl, m. Les mots français Houle et 
Houleux doivent descendre de ce substantif breton.]. 
Huel, Uel, ‘le haut’, p. 297, DictAT [Huel, adj. Haut, élevé.] Le ‘h’ est euphonique, et, selon la vieille langue, surtout employé 
pour séparer les syllabes. 
(H)Ur, ‘un’, ‘une’, p. 648, DictAT [Ur, article indéfini. V. Un.] 
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Racines lettre I 
 
I, ‘l’, ‘le’, ‘la’, ‘les’, ‘lui’, ‘elle’, le signe de l’unicité, seul article de notre vieille langue. 
I, J, Y, ‘il’, ‘lui’, ‘elle’, ‘le’, ‘la’, ‘les’, le signe de l’unicité p. 289, DictAT [Hi, pron. pers. sujet. Ils, elles, et aussi elle.] 
Ia, ‘oui’, p. 299, DictAT [Ia, particule affirmative. Oui !] Racinal : I-a, ‘il fait’, ce qui est une évidence! 
Iac’h, prononcé Iar, ‘sain’, p. 299, DictAT [Iac’h, adj. Sain.] 
Ian, Iann, Yan, ‘Jean’, par les racines, I-an, ‘lui dans’, p. 299, DictAT [Iann, nom propre.] 
Iao, Iaou, Iaw, Yaw, prononcé Yao, Yaou, 'le joug', 'Jupiter', jeudi, 'notre dict. l'écrit avec le 'i', p. 200, DictAT 
[Iao, s. f. V. Joug des bœufs attelés et Iaou, s. m. Jeudi. Le jour de Jupiter. Yawé(h), prononcé Iao-é, 'le joug est dans'. 
Iaou, Iao, Iaw, Yaw, prononcé Yao, Yaou, 'le joug', 'Jupiter', jeudi, 'notre dict. l'écrit avec le 'i', p. 200, DictAT [Iao, s. f. V. Joug 
des bœufs attelés et Iaou, s. m. Jeudi. Le jour de Jupiter. Yawé(h), prononcé Iao-é, 'le joug est dans'. 
Iar, Yar, 'la poule', p. 300, DictAT [Iar, s. f. Poule, oiseau domestique.] 
Iarl, ‘comte’, p. 300 DictAT [Iarl, jarl, s. m. (ancien.) Comte, dignité.] 
Iaw, Iao, Iaou, Yaw, prononcé Yao, Yaou, 'le joug', 'Jupiter', jeudi, 'notre dict. l'écrit avec le 'i', p. 200, DictAT [Iao, s. f. V. Joug 
des bœufs attelés et Iaou, s. m. Jeudi. Le jour de Jupiter. Yawé(h), prononcé Iao-é, 'le joug est dans'. 
Ibil, Hibil, ‘le bout pointe’, ‘la cheville’, p. 301, DictAT [Ibil. Voy. Hibil.] 289, DictAT [Hibil, Ibil, s. m. Cheville, 
goupille.] Encore du ‘h’! 
Ib, Ibou, ‘bout’, pluriel Ibou, ‘bouts’, nous trouvons ce pl. dans Ibouda, p. 301, DictAT [Ibouda, v. Greffer.] Par les racines : Ibou-
da, lect. inv., ‘aux bouts’, soit greffer. 
Ic, Ig, Ik, ‘petit’, ‘un peu’, suffixe minorant. 
Id, ‘haut’, racine du breton Idol, p. 301, DictAT ]Idol, s. m. Idole.] Par les racines et la lect. inv., Id-oll, ‘tout haut’. 
Id, Ed, ad, od, ud, ‘id’, finale de terminaison comme ad, ed, id, od, ud. 
Ider, ‘hauteur’, que nous retrouvons dans les noms de lieux : Plouider, ‘pays hauteur’ ; Kerider, ‘maison hauteur’. 
Ien, Yen, ‘froid’, p. 301, DictAT [Ien, adj. Froid, privé de chaleur.] 
Ig, Ik, Ic ‘petit’, ‘un peu’, suffixe minorant. 
Ik, Ig, Ic, ‘petit’, ‘un peu’, suffixe minorant. 
Il, ill, ‘pointe’, par les racines Il-liz, ‘la pointe de juridiction’, p. 303, DictAT [Iliz, s. f. Eglise.] pl. ill. 
Illiz, ‘l’église’, p. 303, DictAT [Iliz, s. f. Eglise.] Par les racines Il-liz, ‘la pointe de la juridiction - de l’ordre l’établi’. 
Im, moi’, p. 303, DictAT [Im, pron. pers. Moi.] 
In, ‘moi’, ‘me’, p. 303, DictAT [In, pron. pers. Régime. Moi.] 
Iniz, Enez, ‘l’île’, p. 187, DictAT [Enez, Enezenn, s. f. Ïle en mer.] Notons que notre dict. mêle singulier et pluriel, car le pluriel en 
‘en’ est inexistant, inventé pour approcher notre langue ancienne du latin ! Iniz, ‘île’, p. 304, DictAT [Iniz, s. f. V. ïle.] 
Ioann, ‘Jean’. 
Iod, Yod, ‘bouillie’, p. 305, DictAT [Iod, Iot, s. m. Bouillie de toutes sortes.] Celle qui mute dans l’Athanor ou dans le chaudron 
Keridwen. 
Ien, Yen, ‘froid’, p. 301, DictAT [Ien, adj. Froid, privé de chaleur.] 
Ion, Eon, ‘l’écume’, p. 190, DictAT [Eon, Ion, s. f. Ecume.] 
Ir, Hirr, ‘long’, p. 291, DictAT [Hir, et mieux Hirr, adj. Long.] 
Is, Iz, ‘bas’, ‘la base’, p. 306, DictAT [Is, Iz, adj. Ce mot auraît eu la signification de bas.], le bas contient la base! Ish, Esh, était 
notre vieux suffixe d’appartenance, en français il a le sens, ‘ites’, British, Brit-ish, ‘parent-ite’, Danish, Dan-ish, ‘Dan-ite’ et 
non Danois. 
Iss, mois maison la noire’, décembre. 
It, ‘toi’, ‘à toi’, ‘tu’, p, 579, DictAT [it, pron. pers. sujet. toi.] Comme dans Gan-it, ‘avec toi’, D’it, ‘’à toi’, etc. 
Ith, ‘th’ vaut ‘z’, Iz, ‘base’, p. 306, DictAT [Is, Iz, adj. Ce mot paraît avoir eu la signification de bas, peu élevé.] 
Iud, Jud, J, vaut ‘i’ Iud, ‘perfide’, p. 306, DictAT [Iud, adj. Perfide, Trubar Iud, hypocrite.] Le marais de Brennilis, le Youdik, Iud-ik, 
‘le petit perfide’, parce que s’y trouvaient cachés des trous d’eau dangereux. 
Ium , suffixe latin au sens de minerai, métal. 
Iv, Ive, ‘aussi’, p. 307, DictAT [Ive, adv. aussi.] Toutes les voyelles étant prononcées, nos anciens évitaient l’excès de 
Digrammes et supprimaient une des deux, Ivéi, Ivi. 
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Racines lettre J 
 
Ja, ‘oui’, p. 299, DictAT [Ia, particule affirmative. Oui !] Racinal : I-a, ‘il fait’, ce qui est une évidence ! 
Jud, Iud, J, vaut ‘i’ Iud, ‘perfide’, p. 306, DictAT [Iud, adj. Perfide, Trubar Iud, hypocrite.] Le marais de Brennilis, le Youdik, Iud-ik, 
‘le petit perfide’, parce que s’y trouvaient cachés des trous d’eau dangereux. 
J, I, Y, ‘il’, ‘lui’, ‘elle’, ‘le’, ‘la’, ‘les’, le signe de l’unicité p. 289, DictAT [Hi, pron. pers. sujet. Ils, elles, et aussi elle.] 
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Racines lettre K 
 
Ka, Ca, est la racine d’un état d’être, très utilisé de ce fait dans les adj. Caer, (être) joli, Cazus, (être) difficile, 
Catar, (être) capricieux, etc. Aussi avec Ka-out, lect. inv., ‘toi être’, qui est le verbe ‘avoir’, ce qui est à toi est ton 
‘avoir’ 
Kab, Kap, Cap, Cab, ‘extrémité’. ‘bout’, p. 322, DictAT [Kap, Kab, s. m. (anc.) Bout, extrémité.] 
Kad, Cad, Gad ar, ‘le combat’, mutation de Kad, derrière l’article, p. 312, DictAT [Kad, s. m. (anc.) Combat.] 
Kador, Cador, C, Kador, ‘la chaise’, p. 312, DictAT [Kador, s. f. Chaise.] 
Kaer, Caer, ‘joli’, p. 313, DictAT [Kaer, adj. Beau, beaucoup, bien.] Il avait plutôt le sens de ‘Joli’, et Braw, 
‘beau’. 
Kal, Kalla, ‘calende’ et ‘calendes’, p. 314, DictAT [Kala, Kal. En latin, calendas. Ce mot s’emploie dans le sens français de 
Calendes. Toutefois, il ne sert pas pour certain mois.], Kall, ‘calendes’, vieux pl. 
Kaled, Kalet, Galed, Galed ‘le dur’ mutation derrière l’article de Kaled, ‘dur’, ‘sévère’, p. 315, DictAT [Kalet, Kaled, adj. Dur.] 
(Ar) Galet(te), ‘la dure’, la galette ; L’article disparaît après avoir fait muter, car il ne sert plus à rien. 
Kaled, Kalet, Galed, Galed ‘le dur’ mutation derrière l’article de Kaled, ‘dur’, ‘sévère’, p. 315, DictAT [Kalet, Kaled, adj. Dur.] 
(Ar) Galet(te), ‘la dure’, la galette ; L’article disparaît après avoir fait muter, car il ne sert plus à rien. 
Kalla, Kal, ‘calende’ et ‘calendes’, p. 314, DictAT [Kala, Kal. En latin, calendas. Ce mot s’emploie dans le sens français de 
Calendes. Toutefois, il ne sert pas pour certain mois.], Kall, ‘calendes’, vieux pl. 
Kalon, C'hralon, le cœur matière’, aussi écrit C’halon, ultime mutation de Kalon, ‘cœur’, p. 315, DictAT [Kalon, s. f. V.T.C. Cœur, 
partie de l’animal.] 
Kals, Kalz, Calz, ‘beaucoup’, p. 316, DictAT [Kalz, Kals, adv. Beaucoup, plusieurs.] Aussi nombreux. 
Kalz, Kals, Calz, ‘beaucoup’, p. 316, DictAT [Kalz, Kals, adv. Beaucoup, plusieurs.] Aussi nombreux. 
Kam, Gam, C’hamm, ultime mutation de Kam au pluriel, Kam, ‘le boite’, ‘l’angle’,, p. 316, DictAT [Kamm, adj. Boiteux.] C’est la 
racine à laquelle il faut ajouter le suffixe ùz, Kamùz, ‘boiteux’, le deux ‘mm’ sont le vieux pluriel. Dans la langue ancienne le ‘k’, de 
Kam, mutait en Gam et c’ham. Boiteux doit se dire Kamus. Cette racine sert beaucoup dans le genre d’expression : Gam éo, ‘il 
est en angle’, ‘elle est en angle’, pour un morceau de bois ou autres pièces. 
Kãn, Cãn, ‘blanc’, ‘blanc-blanc’, p. 319, DictAT [Kann, adj. Blanc.] Les ‘nn’ vieux pl. 
Kan, Kañ, Cañ, ‘chant’, ‘prophétie’, p. 317, DictAT [Kañ, s. m. (anc.) Prophétie.] 
Kaña, Caña, ‘fait chant’, ‘chanter’, p. 317, DictAT [Kana, v. a. et n. Chanter.] 
Kãndia, Cãndia, ‘blanchir’, ‘devenir blanc neigeux’, p. 319, DictAT [Kandia, v. a. Blanchir.] 
Kaoud, Kaout, Gaoud,  par  mutation, p. 321, DictAT [Kaout, v. a. et auxiliaire. Posséder, avoir.] Notons que Gaou est le nom du 
‘mensonge’. ‘Qui ne s’est pas possédé’, ‘qui ne s’est pas eu’, serait plus juste, mais la langue française préfère le sens de trouver. 
Le ‘t’ ou le ‘d’ sont des apports euphoniques, comme les verbes Mon(t), Mon(d), Don(t) Don(d), Von(t) Von(d),  Zon(t) Zon(d). ‘le 
posséder’, ‘l’avoir’, celui que l’on a, p. 321, DictAT [Kaout, v. a. et auxiliaire. Posséder, avoir.] Le ‘k’ mute derrière le ‘i’ comme 
Da Gaout, ‘pour avoir’, et, selon le rythme prosodique, le ‘t’ final s’harmonisera avec le ‘d’ de Den selon la règle T/D/Z. 
Kap, Kab, Cap, Cab, ‘extrémité’. ‘bout’, p. 322, DictAT [Kap, Kab, s. m. (anc.) Bout, extrémité.] Kapp, au vieux pl.  
Kãr, Gãr ar, Cãr, ‘l’amour’, ‘l’affection’, ‘le cœur’, mutation de Kar, ‘amour’, ‘cœur affectif’, p. 322, DictAT [Kar, s. m. (anc.) 
Amour, affection. Voy. Digar.] [Digar, adj. Impitoyable.] Par les racines Di-gar, ‘sans amour’, ‘sans cœur’. 
Kaŕ, Caŕ, Char, C’harr, Karr, Kiri, ‘char’, p. 324, DictAT [Karr, s. m. Charrette, voiture ; pl. C’harr, Karr, Kiri. En latin Carrum. Ce 
mot s’entend aussi au sens du rouet pour filer ; néza gãnt ar c’harr, filer au rouet. Voy. Karr- dibuna.] 
Karg, Carg, ‘charge’, p. 323, DictAT [Karg, s. f. Charge, emploi.] [Karga, v. n. Charger.] Emploi, Sam, Samm. 
Karn, ‘sabot de corne’, p. 323, DictAT [Karn, s. m. Corne du pied des chevaux, des bœufs.] Des taureaux! 
Kãrotez, Carotez, carotte’, p. 323, DictAT [Karotez, pl. de Karotezenn ...] P. 324, dict. A. T. [Karotezenn, s. f. Carotte, pl. Carotez.] 
Karr, Kaŕ, Caŕ, Char, C’harr, Kiri, ‘char’, p. 324, DictAT [Karr, s. m. Charrette, voiture; pl. C’harr, Karr, Kiri. En latin Carrum. Ce 
mot s’entend aussi au sens du rouet pour filer ; néza gãnt ar c’harr, filer au rouet. Voy. Karr- dibuna.] 
Kas, C’has, Kass, Cass, ‘colère’,.p. 325, DictAT [Kas, s. m. (anc.) Colère.] ‘colères’ p. 325, DictAT [Kass, s. m. (anc.) Colère.] Vieux 
pl. par répétition de la consonne finale. 
Kat, v. a. T. Posséder, avoir. Ce mot n'est employé je crois, qu'en poésie au lieu de kaout. p. 326, DictAT 
Kazeg, Gazeg, ‘la jument’, double mutation de Kazek, ‘jument’, à la première et à l’ultime consonne, p. 327, DictAT [Kazek, s. f. 
Jument.] Le ‘k’ mute en ‘g’ devant l’article ‘la’, qui ne sert plus ; ainsi que le ‘k’ final qui va muter en ‘g’ pour s’harmoniser avec 
l’autre G de Gwen. Ces consonnes sont liées par la règle de mutation C/K/G/C’h. 
Ké, Que, Qé, ‘le lieu clos’, ‘le lieu clôturé, sous- entendu la terre où nous sommes enfermés, p. 340, DictAT [Ké, s. m. V. Clôture en 
terre, haie.] Plus général que le dict. de réf. Rappelons que le bon sens a été perdu en remplaçant la lettre initiale ‘Q’, – qui 
montrait le lieu clos’ et le chemin qui y mène, – par le ‘K’. 
Kéa, ‘va !’, p. 328, DictAT [Kéa, v. n. aller.] Selon notre filiation, ce temps du verbe n’était employé qu’à l’impératif. 
Kein, C'hein, C'hréin, ‘le rein’, mutation de Kein, ‘rein’, derrière la voyelle ‘o’ de Bro, sinon il y aura une mutation en ‘g’ selon la 
règle C,K/G/C’h, C'hréin, 'le dos’, emplacement des reins, ultime mutation de Kéin, Va c'hréin, 'mon dos', 'mes reins’, p. 330, 
DictAT [Kein, s. m. Dos, cime, quille de navire.] 
Kel, ‘nouvelle’, Kell, ‘nouvelles’, La langue moderne dit Kellou, ‘nouvelles’, Kellou Mad, ‘bonnes nouvelles’, p. 331, DictAT 
[Kel, s. m. Voy Kelou, nouvelles, le singulier n’est plus usité.] 
Kellek, Kellec, ‘gros testicules’, p. 332, DictAT [Kellek, adj. Qui a de gros testicules parlant d’un animal.] 
Kem, ‘mêle’, ‘échange’, p. 332, DictAT [Kem, particule comme Kemmeski. A la lettre, mêler avec.] 
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Kemenn, ‘messagers’, p. 333, DictAT [Kemenn, s. m. Ordre, commandement, et, par extension, messager, 
commissionnaires.] Et aussi Kem-en, ‘échange dans’, soit, ‘messager’. 
Ken, 'ensemble', 'en commun', p. 334, DictAT [Ken, adv. En commun, ensemble.] 
Kena, ‘tant et plus’, ‘le plus ensemble’, p. 334, DictAT [Ken-a, locution elliptique. Autant que possible, tant et plus.] Pure 
interprétation de notre dict. hors de toutes les racines ! Aujourd’hui, nous disons Kena, ‘formidable’, pour ‘le plus ensemble’. 
Kent, ‘avant’, p. 337, DictAT [Kent, prép. Avant.] Kent-a, lect. inv., ‘fait avant’, que nous globalisons ‘premier’, – 
c’est à dire que c’est elle qui accouchait. 
Kenta, Keñta, Khenta, p. 336, DictAT [Keñta, adj. Premier.] 
Ker, C’her, Ger, Guer, ‘maison’, ‘village’, ‘logis’, p. 338, DictAT [Ker, s. f. V.T.C. Ville, village, logis.].Ce mot est 
écrit avec la mutation du 'k' en 'c'h', sa consonne associée, règle C,K/G/C’h, p. 13, DictAT 
Kern, Korn, Corn, ‘coin’, p. 362, DictAT [Korn, s. m. Angle, coin.] ‘cornes’,‘coins’, les Caps, p. 339, DictAT [Kern, pl. de Korn, 
cornes.] 
Ker, C’her, Ger, Guer, ‘maison’, ‘village’, ‘logis’, p. 338, DictAT [Ker, s. f. V.T.C. Ville, village, logis.].Ce mot est écrit avec la 
mutation du 'k' en 'c'h', sa consonne associée, règle C,K/G/C’h, p. 13, DictAT 
Kerc’h, ‘avoine’, p. 338, DictAT [Kerc’h, s. pl. m. Plants d’avoine. L’avoine.]  
Ket, ‘point’, p. 340, DictAT [Ket, particule négative. Nullement, pas, point.]  
Khenta, Kenta, Keñta, p. 336, DictAT [Keñta, adj. Premier.] 
Ki, C'hi, 'le chien', est l’ultime mutation de Ki, 'chien', p. 343, DictAT [Ki, s. m. Chien.] 
Kiri, Kaŕ, Caŕ, Char, C’harr, Karr, ‘char’, p. 324, DictAT [Karr, s. m. Charrette, voiture ; pl. C’harr, Karr, Kiri. En 
latin Carrum. Ce mot s’entend aussi au sens du rouet pour filer ; néza gãnt ar c’harr, filer au rouet. Voy. Karr- dibuna.] 
Klan, Glan, ‘bord’, ‘rive’, p. 348 DictAT [Klann, Glann, s. f. Rive, bord, Voyez Glann qui est un véritable radical. Ecrire Klann est 
une faute.] (?) Nous devinons les pressions faites par la hiérarchie militaire, on devenait français. 
Klet, Clet, ‘abrité’, ‘celui qui est abrité’, p. 350, DictAT [Klet, adj. V. A l’abri du vent, de la pluie. 
Kleuz, ‘haie’, p. 350, dict. A. T. [Kleuz, s. m. Clôture, haie.] 
Kloc’h, Cloc’h, ‘cloche’, où se trouvent les cloches, p. 351 DictAT [Kloc’h, s. m. Cloche.] 
Kô, Koff, Kov,  Cov, Go, Go(ff), Gov, ‘le ventre’, ‘l’intérieur’, mutation de Kô, Koff, p. 357, DictAT [Kof, s. m. Ventre.] Gov  
ultime mutation de Kov, p. 370, DictAT [Kov, s. m. Et mieux Kof, ventre.] Rappelons que le 'v' n'existait pas et que le 
Digamma,, le 'w', s'écrivait comme le 'F'. 
Koat, Koad,Goet, Goat, Coat, mutation de p. 355, DictAT [Koat, Koad, s. m. Forêt, bois, bois de construction.] 
Kob, Cob, ‘la coupe’, p. 355, DictAT [Kob, voy. Kop.] P. 361. [Kop, s. m. Vase pour boire.] Dans nos Tuass, c‘était le nom de 
l’échanson qui avait l’honneur de verser à boire à son père. Il sous-entend aussi, la connaissance du vrai Graal, ‘l’autre 
convention’. 
Koés, ‘lessive’, ce vieux nom, de celui qui lave, bien connu des bretonnants âgés, ne se trouve plus dans nos dict.  
Koff, Kô, Kov,  Cov, Go, Go(ff), Gov, ‘le ventre’, ‘l’intérieur’, mutation de Kô, Koff, p. 357, DictAT [Kof, s. m. Ventre.] Gov  
ultime mutation de Kov, p. 370, DictAT [Kov, s. m. Et mieux Kof, ventre.] Rappelons que le 'v' n'existait pas et que le 
Digamma,, le 'w', s'écrivait comme le 'F'. 
Kol, Col, ‘chou’, p. 358, DictAT [Kol, s. pl. m. V.T.C. Chou.] 
Kollé, Collé, ‘taureau’, p. 358 DictAT [Kollé, s. m. Jeune taureau.] 
Kom, Com, ‘venue’, ‘vient’, comme dans Com-poess, ‘venu plan’, p. 560, DictAT [Kompoes, adj. Plan, uni.] Com, Kom, ‘venu’ et 
Poes ; ‘plan’, ‘plat’. 
Koms, komz, ‘parle’ ‘parole’, p. 360 DictAT [Komz, s. m. Parole, mot.] Parle. 
Kor, Cor, Corre, Korre, ‘l’appui’, se trouve dans quelques ‘mots composés’ comme Corden ou Korden, lect. inv., 
‘dans l’appui’, la corde, p. 361, DictAT [Kordenn, s. f. Corde.] Même page [Korbel, s. m. (anc.) Pierre qui soutient le 
manteau de la cheminée.] ‘Interprétation libre’. Pierre qui est l’appui de la cheminée. 
Korn, Corn, Kern, ‘coin’, p. 362, DictAT [Korn, s. m. Angle, coin.] ‘cornes’,‘coins’, les Caps, p. 339, DictAT [Kern, pl. de Korn, 
cornes.] 
Korn, Corn, ‘cor’, p. 362, dict. A. T. [Korn, s. m. Cor de chasse, trompette ; pl. Kornou, Korniou.] 
Korre, Kor, Cor, Corre, ‘l’appui’, se trouve dans quelques ‘mots composés’ comme Corden ou Korden, lect. inv., 
‘dans l’appui’, la corde, p. 361, DictAT [Kordenn, s. f. Corde.] Même page [Korbel, s. m. (anc.) Pierre qui soutient le 
manteau de la cheminée.] ‘Interprétation libre’. Pierre qui est l’appui de la cheminée.Korn, Corn, 
‘coin’, p. 362, DictAT [Korn, s. m. Angle, coin.] 
Koz, Koss, Coz, Goz, Coss, Goss, ‘le vieux’, ‘la vieille’, p. 370, DictAT [Koz, adj. Vieux, ancien, âgé. […] Ann ini goz, la vieille.]. ‘les 
vieux’, p. 379 DictAT [Koz, adj. Vieux, ancien, âgé et aussi mauvais en son genre. ] 
Kouls, Koulz, Goulz, Gouls, ‘autant’, ‘aussi bien’, p.365 DictAT [Koulz, adv. Autant, aussi bien, Kouls ha, aussi bien que.] 
Mutation Goulz, Gouls, ‘lui autant’, ‘lui aussi bien’, nom de famille. 
Kousk, Cousk, ‘sommeil’, p. 369 dict. A. T. [Kousk. s. m. Sommeil.] 
Kov,  Koff, Kô, Cov, Go, Go(ff), Gov, ‘le ventre’, ‘l’intérieur’, mutation de Kô, Koff, p. 357, DictAT [Kof, s. m. Ventre.] Gov  
ultime mutation de Kov, p. 370, DictAT [Kov, s. m. Et mieux Kof, ventre.] Rappelons que le 'v' n'existait pas et que le 
Digamma,, le 'w', s'écrivait comme le 'F'. 
Koz, Koss, Coz, Goz, Coss, Goss, ‘le vieux’, ‘la vieille’, p. 370, DictAT [Koz, adj. Vieux, ancien, âgé. […] Ann ini goz, la vieille.]. ‘les 
vieux’, p. 379 DictAT [Koz, adj. Vieux, ancien, âgé et aussi mauvais en son genre. ] 
Krak, ‘vue perçante’, ‘endroit de vue’, p. 372, DictAT [Krak, adj. Perçant, vif, parlant de la vue.] 
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Krampoez, Crampoez, ‘crêpe’, p. 373, DictAT [Krampoez, s. Pl. m. Crêpe.] 
Kré, Cré, C’hré, ‘solide’, ‘robuste’, C’hré est l’ultime mutation de Cré, Kré, p. 374, DictAT [Kré, adj. Fort, robuste.] 
Kréat, Gréat, ultime mutation de Kréat, ‘fort-é’, ‘solide-é’, p. 374, DictAT [Kreaat, v. a. Voy. Krevaat.] 
Kréiz, C’hréis, Créiz, ‘le centre’, ‘le milieu’, ultime mutation de Kreis, ‘centre’, p. 375, DictAT [Kreiz, s. m. Milieu, centre. On écrit 
aussi Kreis.] Kreis mute derrière une voyelle, E c’hreis, ‘au centre’. Cré, Kré, ‘solide’, ‘robuste’, p. 
374, DictAT [Kré, adj. Fort, robuste.] 
Kresk, Cresc, ‘croissance’, p. 376, DictAT [Kresk, s. m. Croissance.] 
Krevenn, ‘partie’, p. 342, DictAT [Kevrenn, s. f. Lot, part, portion, partie.] 
Kroaz, Croaz, ‘croix et croisement’, p. 379, DictAT [Kroaz, s. m. Croix en général, croisement.] 
Kroc’hen lagad, Croc’hen Lagad, ‘tient l’œil’, globalisé ‘la paupière’ par nos dict. modernes, p. 492, dict. Roparz Hémon 
[Kroc’henlagad, m. Paupîère.] Le ‘c’ de Croc’hen est actuellement un (K) Kroc’hen lagad. 
Krom, ‘courbe’, p. 380, DictAT [Kromm, V. Voy. Kroum, Courbé. L’adjectif Kromm est un nom de famille assez répandu.] En 
effet, nous pensons aussi qu’il faut se référer aux noms de famille, mais avec un seul ‘m’. 
Kur, Kuc’h, prononcé Kur, ‘cachette’, P. 382, DictAT [Kuc’h, s. m. Cachette, coucher des astres.] 
Kus, ‘cachette’, p. 384, DictAT [Kus, Kuz, s.m. Cachette.] La mutation se trouve entre autre dans le nom du jeu : 
C’hoari Baka, ‘jouer au saisi’. 
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Racines lettre L 
 
L, El, évidemment El, le ‘L’ était son signe alphabétique ‘pointe’, comme p. 303, DictAT [Ilpenn, s. m. Cerveau, cervelet.] Par les 
racines Il-pen, ‘la pointe tête’, que nous globaliserons, cerveau. Les deux ‘nn’ vieux pluriel. 
La, ‘la main’, p. 385, DictAT [La (anc.) Main ; pl. Laou.] Ce terme est toujours utilisé. Law prononcé Laou, ‘la loi’ 
en britannique, les mains, car on les lève pour jurer. 
Lab, ‘hangar’, ‘échoppe’, ‘commerce’, p. 385, DictAT [Lab, s. m. Hangar, échoppe. ] 
Labour, ‘travail’, p. 385, DictAT [Labour, s. m. Travail de corps et d’esprit.] – Par les racines, La-bour. – La, 
‘main’, p. 395, DictAT [La, (anc.) Main.] 
Labous, ‘oiseau’, p. 386, dict. A. T. [Labous, s. m. Oiseau.] 
Lagad, Lagat,'oeil', p. 387, DictAT [Lagad, s. m. Oeil de la tête.] 
Lam, Lamm, ‘saut’, p. 387, DictAT [Lamm, s. m. Saut, bond.] Les deux ‘mm’ vieux pluriel. – B, consonne prosodique qui accentue 
le ‘m’ de Lam au sommet du rythme, parfois elle peut être remplacée par un ‘p’ ; Nous avons tendance à prononcer cette racine, 
Lam(p), Lam(b). 
Lan, Lann, Land, ‘terre’, généralité, p. 389, DictAT [Lan, Lann, s. m. (anc.) Territoire.] Pour nous écrit avec un ‘d’ final qui 
s’harmonise en ‘t’ avec celui de Ti. Ce mot n’est pas ancien, et se prononce et s’écrit aussi avec le ‘d’ qui peut disparaître dans le 
‘mot composé’. Le ‘é’ étant associé au ‘d’ seul, Lan-dé, lect. inv. ‘toi la terre’, ‘toi le territoire’ ; Lander, Land-er, ‘territoire-à-
eur’, celui qui a le territoire. 
Land, Lan, Lann, ‘terre’, généralité, p. 389, DictAT [Lan, Lann, s. m. (anc.) Territoire.] Pour nous écrit avec un ‘d’ final qui 
s’harmonise en ‘t’ avec celui de Ti. Ce mot n’est pas ancien, et se prononce et s’écrit aussi avec le ‘d’ qui peut disparaître dans le 
‘mot composé’. Le ‘é’ étant associé au ‘d’ seul, Lan-dé, lect. inv. ‘toi la terre’, ‘toi le territoire’ ; Lander, Land-er, ‘territoire-à-
eur’, celui qui a le territoire. 
Lann, Lan, Land, ‘terre’, généralité, p. 389, DictAT [Lan, Lann, s. m. (anc.) Territoire.] Pour nous écrit avec un ‘d’ final qui 
s’harmonise en ‘t’ avec celui de Ti. Ce mot n’est pas ancien, et se prononce et s’écrit aussi avec le ‘d’ qui peut disparaître dans le 
‘mot composé’. Le ‘é’ étant associé au ‘d’ seul, Lan-dé, lect. inv. ‘toi la terre’, ‘toi le territoire’ ; Lander, Land-er, ‘territoire-à-
eur’, celui qui a le territoire. 
Laouen, ‘joyeux’, p. 390, DictAT [Laouen, adj. Content, joyeux. Il s’emploie aussi comme adv. Joyeusement, avec plaisir.] 
Lavar, ‘dire’, p. 507, dict. Roparz Hémon [Lavar, m, ou, dire, parole, langue.] 
Laz, ‘racine que nous trouvons p. 393, DictAT [Laza, v. A. Tuer.], Laz-a, ‘fait meurtre’, ‘fait tuer’. 
Laza, ‘tuer’, p. 303, DictAT [Laza, v. a. Tuer.] 
Lé, ‘serment’, p. 393, DictAT [Lé, s. m. Serment.] 
Lec’h, ‘le lieu’, ‘la place’, p. 394, DictAT [Lec’h, s. m. Lieu, endroit.] 
Lem, Lemm, ‘coupant’, tranchant’, p.395, DictAT [Lemm, s. m. Tranchant d’un couteau, d’un outil.] 
Léin, p. 395, DictAT [Léin, s. m. Dîné, repas vers le milieu du jour.] Le repas principal. 
Lés, Léz, 'royaume', p. 397, DictAT [Les, lez, s. m. Cour d'un souverain.] Son royaume. 
Létoun, ‘herbes’, ‘gazon’, p. 398, DictAT [Létoun, s. m. Gazon.] Et herbes. Dans les deux cas, le sens change peu, car le ‘mot 
composé’ a été bien construit. 
Léz, Lés, 'royaume', p. 397, DictAT [Les, lez, s. m. Cour d'un souverain.] Son royaume. 
Lid, ‘bon accueil’, ‘solennité’ (Sol-en-it-é, lect. inv., ‘en toi dans le sol’, dans le soleil symbole de l’Ineffable), Lid, 
p. 401, DictAT [Lid, Lit, s. m. Solennité.] Par extension, ‘bon accueil’. 
Lien, ‘toile’, p. 401 dict. A. T. [Lien, s. m. Toile.] 
Lin, Linn, 'limon de l'eau’, ancien mot, p. 403, DictAT ['nn' vieux pl.] 
Lis, Liz, Lyc, ‘la juridiction’, ‘ordre établi’, p. 405, DictAT [Lis, Liz, s. f. V. Juridiction, ressort de justice.].  
Liz, Lis, Lyc, ‘la juridiction’, ‘ordre établi’, p. 405, DictAT [Lis, Liz, s. f. V. Juridiction, ressort de justice.].  
Loar, ‘lune’, p. 407, DictAT [Loar, s. f. Lune.] 
Loc’h, louc’h, ‘lac’, p. 407, DictAT [Loc’h, louc’h, s. m. (anc.) Mare d’eau, étang de grande étendu.]. 
Loc, Loc’h, Log, Lok, Loc’h mutation de Loc ou Lok, ‘repère’, p. 409, DictAT [Lok, Loc’h, s. m. (anc.) Endroit, lieu.] Beaucoup de 
noms de lieux, commençant par Loc, Lok, Log, ou Loc’h, sont attribués à des fondateurs religieux, ne pouvant vivre dans un 
‘repère’, ce mot a été traduit en ‘ermitage’ ! 
Lod, ‘la part’, p. 407, DictAT [Lod, s. m. Part, lot, héritage.] 
Lok, Loc’h, Log, Loc, Loc’h mutation de Loc ou Lok, ‘repère’, p. 409, DictAT [Lok, Loc’h, s. m. (anc.) Endroit, lieu.] 
Beaucoup de noms de lieux, commençant par Loc, Lok, Log, ou Loc’h, sont attribués à des fondateurs religieux, ne pouvant 
vivre dans un ‘repère’, ce mot a été traduit en ‘ermitage’ ! 
Lom, ‘goutte’, ‘gouttelette’, p. 409, DictAT [Lomm, s. m. Goutte de liquide.] Les deux ‘mm’ vieux pluriel. 
Lost, Loth, Loz(t), ‘la queue’, p. 410, DictAT [Lost, s. m. Queue d’un animal. Foet lost, en Vannes se dit d’un valet, d’un cuistre.] 
Etonnant, notre dict. parle d’un animal et donne comme exemple un homme ! Racine valable pour tous les mammifères et au 
figuré ! ‘th’ vaut ‘z’, or les consonnes finales ‘z’, ‘s’, sont accompagnées de l’accentuation ‘t’ ‘zt’, ‘st’, pour arrêter net la fin 
du mot qui traîne. Le ‘t’, euphonique, devrait être mis entre parenthèses ou exposant. Les consonnes ‘z’, ‘s’ sont des sifflantes 
et, pour la prosodie, elles demandaient à être stoppées net, 
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Loth, Lost, Loz(t), ‘la queue’, p. 410, DictAT [Lost, s. m. Queue d’un animal. Foet lost, en Vannes se dit d’un valet, d’un cuistre.] 
Etonnant, notre dict. parle d’un animal et donne comme exemple un homme ! Racine valable pour tous les mammifères et au 
figuré ! ‘th’ vaut ‘z’, or les consonnes finales ‘z’, ‘s’, sont accompagnées de l’accentuation ‘t’ ‘zt’, ‘st’, pour arrêter net la fin 
du mot qui traîne. Le ‘t’, euphonique, devrait être mis entre parenthèses ou exposant. Les consonnes ‘z’, ‘s’ sont des sifflantes 
et, pour la prosodie, elles demandaient à être stoppées net, 
Louc’h, loc’h, ‘lac’, p. 407, DictAT [Loc’h, louc’h, s. m. (anc.) Mare d’eau, étang de grande étendu.]. 
Lou, Loug, Lug, ‘corbeau’, p. 412 DictAT [Loug, s. m. (anc.) Corbeau. On disait aussi Lug.] 
Lous, Louz, ‘bienfait’, Louss, ‘les bienfaits’, comme notre exemple, p. 414, DictAT [Louzaouen ar Gwazi, s. f. Argentine,  
potentille, herbe  des  oies.]  Par  les  racines,  ‘le  bienfait  fait  dans  aux  oies’;  L’autre  possibilité ‘grotesque’: ‘l’immonde fait 
dans aux oies’ ou ‘le sale fait dans aux oies’! 
Louz, Lous, ‘bienfait’, Louss, ‘les bienfaits’, comme notre exemple, p. 414, DictAT [Louzaouen ar Gwazi, s. f. Argentine,  
potentille, herbe  des  oies.]  Par  les  racines,  ‘le  bienfait  fait  dans  aux  oies’;  L’autre  possibilité ‘grotesque’ : ‘l’immonde fait 
dans aux oies’ ou ‘le sale fait dans aux oies’! 
Loz(t), Lost, Loth, ‘la queue’, p. 410, DictAT [Lost, s. m. Queue d’un animal. Foet lost, en Vannes se dit d’un valet, d’un 
cuistre.] Etonnant, notre dict. parle d’un animal et donne comme exemple un homme ! Racine valable pour tous les mammifères 
et au figuré ! ‘th’ vaut ‘z’, or les consonnes finales ‘z’, ‘s’, sont accompagnées de l’accentuation ‘t’ ‘zt’, ‘st’, pour arrêter net 
la fin du mot qui traîne. Le ‘t’, euphonique, devrait être mis entre parenthèses ou exposant. Les consonnes ‘z’, ‘s’ sont des 
sifflantes et, pour la prosodie, elles demandaient à être stoppées net, 
Lù, ‘l’armée’, p. 417, DictAT [Lu, s. m. (anc.) Armée.]. 
Lud, ‘cendre’, nous trouvons notre racine avec le sens de ‘cendres noires’, p. 418, DictAT [Ludu, s. pl. m. Des grains de cendre, de 
la cendre.] Ce ‘mot composé’ est fait de Lud-dù, ‘cendres noires’, rappelons que nos anciens aimaient fusionner les mêmes 
consonnes, ‘d-d’. 
Lug, Lou, Loug, ‘le corbeau’, était le totem des chefs élus, p. 418, DictAT [Lug, Loug, s. m. (anc.) Corbeau.] 
Lùs, Lùz, ‘sale’, ‘impur’, Nous trouvons la racine Lùs, Lùz, dans quelques ‘mots composés’, dont : Luset, Lùz-et, 
‘sale-é, ‘impur-é’, ‘s’ et ‘z’ interchangeables, ‘punaise’, p. 420, DictAT [Luset, s. m. Punaise des bois.] Ecrasée, elle sent très 
mauvais ! [Lustrugen, s. m. Etranger, qui n’est pas du pays, en mauvaise part, en terme de mépris.] L’impur. 
Lùz, Lùs, ‘sale’, ‘impur’, Nous trouvons la racine Lùs, Lùz, dans quelques ‘mots composés’, dont : Luset, Lùz-et, 
‘sale-é, ‘impur-é’, ‘s’ et ‘z’ interchangeables, ‘punaise’, p. 420, DictAT [Luset, s. m. Punaise des bois.] Ecrasée, elle sent très 
mauvais ! [Lustrugen, s. m. Etranger, qui n’est pas du pays, en mauvaise part, en terme de mépris.] L’impur. 
Lyc, Liz, Lis, ‘la juridiction’, ‘ordre établi’, p. 405, DictAT [Lis, Liz, s. f. V. Juridiction, ressort de justice.]. 
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Racines lettre M 
 
M, consonne d’accentuation au sommet du rythme prosodique. 
Ma, ‘que’, p. 537, dict. Hémon Roparz. [Ma, conj. Que.] 
Ma, Mé, Am, Em, ‘moi’, p. 9, DictAT [Am, pron. pers. Régime. Me.] En réalité il s’agit d’une forme du pron. pers. Ma, et ‘que’, 
p. 420, DictAT [Ma, pron. pers. Régime. Me.] Selon notre filiation, une forme prosodique de Mé, ‘moi’ inversé pour éviter une 
troisième syllabe, Em ‘moi’, p. 184, DictAT [Em. Je ne sais quel rang grammatical donner à ce mot qui est une contraction de la 
préposition ‘é’ ‘dans’, et du pronom possessif ‘ma’, mon, ma, mes.] La grammaire  ancienne  était  très  claire  sur  ce  point  :  
pour  fusionner  les deux voyelles, comme ici, la langue ancienne inversait Mé, ‘mon’, ‘moi’, en Em ou Am. 
Mab, Map, ‘fils’, p. 420, DictAT [Mab, Map, s. m. Fils.] 
Mac, ‘fils’ en écossais, de Ma-ac, ‘mon possédant’ ou ‘mon descendant’, mon fils aîné. 
Mad, Mat, ‘bon’, p. 421, DictAT [Mad, adj. Bon, salutaire, utile.] Mat, accentuation de Mad, p. 444, DictAT Maestr, Mestr, ‘ 
‘maître’, p. 454, DictAT [Mestr, s. m. Propriétaire, maître.] Nous prononçons ce mot Maestr.  
Mag, Macc,  ‘plaine’ et ‘plaines’, et ils s’appelèrent les Mag. Magué, Mag-é, ‘est de la plaine’, est d’un fils aîné. La racine Mag a 
pris le sens de ce qui nourrit, même p. [Mager, s. m. Nourricier.] 
Maga, p. 422, DictAT [Maga, v. a. Nourrir.] Par les racines, Mag-a, ‘la plaine fait’, Mag, ‘plaine’, vient de Mab, 
‘fils’, l’aîné qui héritait des terres plates, des plaines, Ma-ag, ‘mon possédant’. 
Mamm, ‘mère’, p. 424, DictAT [Mamm, s. f. Mère.] 
Man, ‘homme’, pour nous ‘le ci’, même page [Mañ, Ma, particule démonstrative.] Simplement ‘ci’.  
Map, Mab, ‘fils’, p. 420, DictAT [Mab, Map, s. m. Fils.] 
Mar, Mer, Mor, Meur, Mour, ‘beaucoup’, p. 451, p. 464, DictAT [Mor, s. m. Mer [...] [Mer, adv. Beaucoup, plusieurs.] p. 
471, DictAT [Mour, s. m. (anc.) Mer. Voy. Mor.]En réalité les voyelles pouvant varier, Mer, Mor, Mar, Meur, Mour, avaient le sens 
de 'beaucoup', de 'plusieurs', ‘excessivement’. 
Marc’h, ‘cheval’, p. 427, DictAT [Marc’h, s. m. Cheval mâle.] 
Mark, ‘marque’, ‘frontière’, vient du ‘vieux germain’, la langue moderne l’a conservé, [Mark, borne, marche (frontière.)] En 
français, nous avons aussi utilisé le terme ‘Marche’ pour désigner les frontières anciennes, ainsi ‘Les marches de Bretagne’ que 
gardait Rolland, et où il sera trucidé par les Sarrasins au nom évocateur : Mahé, Penabel, Corseult ! 
Maro, Marro, ‘mort’, p. 430, DictAT |Maro, s. m. Mort.] 
Mat, Mad, ‘bon’, p. 421, DictAT [Mad, adj. Bon, salutaire, utile.] Mat, accentuation de Mad, p. 444, DictAT 
Mé, ‘mes’, p. 445, DictAT [Me, pron. poss. Mon, ma, mes.] 
Mé, Am, Ma, Em, ‘moi’, p. 9, DictAT [Am, pron. pers. Régime. Me.] En réalité il s’agit d’une forme du pron. pers. Ma, ‘moi’, 
p. 420, DictAT [Ma, pron. pers. Régime. Me.] Selon notre filiation, une forme prosodique de Mé, ‘moi’ inversé pour éviter une 
troisième syllabe, Em ‘moi’, p. 184, DictAT [Em. Je ne sais quel rang grammatical donner à ce mot qui est une contraction de la 
préposition ‘é’ ‘dans’, et du pronom possessif ‘ma’, mon, ma, mes.] La grammaire  ancienne  était  très  claire  sur  ce  point  :  
pour  fusionner  les deux voyelles, comme ici, la langue ancienne inversait Mé, ‘mon’, ‘moi’, en Em ou Am. 
Med, ‘moisson’, p. 446, DictAT [Med, s. m. Ce mot paraît être le radical de Medi, moissonner, et a peut-être eu autrefois le sens 
de moisson.] Il a toujours eu le sens de ‘Moisson’ ! 
Mel, ‘jaune’, p. 448, DictAT [Melen, adj. Jaune.] Par les racines Mel-en, ‘en jaune’. 
Mell-en, ‘en jaunes’, notons le vieux pl. en ‘ll’. 
Men, Menn, ‘pierre(s)’, p. 449, DictAT [Men, s. m. V.T.C. Pierre, minéral.] 
Meñt, ‘mesure’, ‘capacité’, p. 451, DictAT [Meñt, s. f. Calibre, mesure, capacité.] 
Mer, Mor, Mar, Meur, Mour, ‘beaucoup’, p. 451, DictAT p. 464, DictAT [Mor, s. m. Mer [...] [Mer, adv. Beaucoup, 
plusieurs.] p. 471, DictAT [Mour, s. m. (anc.) Mer. Voy. Mor.]En réalité les voyelles pouvant varier, Mer, Mor, Mar, Meur, Mour, 
avaient le sens de 'beaucoup', de 'plusieurs', ‘excessivement’. 
Meur, Mer, Mor, Mar, Mour, Veur,  ‘beaucoup’, p. 451, DictAT p. 464, DictAT [Mor, s. m. Mer [...] [Mer, adv. Beaucoup, 
plusieurs.] p. 471, DictAT [Mour, s. m. (anc.) Mer. Voy. Mor.] 
Merc’h, ‘fille’, prononcé Merrh, p. 451, DictAT [Merc’h, s. f. Fille en général.] 
Merour, ‘métayer’, p. 453, DictAT [Merour, s. m. V. Métayer.]. 
Mes, Méz, ‘dehors’, p. 454, DictAT [Mes, s. m. La campagne, les champs.] Dehors comme le sens de la racine Més ou Méz-ker, 
‘dehors maison’, p. 456, DictAT [Mez-ker, sorte de substantif. Faubourg. – C. Mez, dehors et Ker, ville.] 
Mestr, Maestr, ‘ ‘maître’, p. 454, DictAT [Mestr, s. m. Propriétaire, maître.] Nous prononçons ce mot Maestr. 
Mezen, Mezenn, s. f. Glands) du chêne, et aussi amygdale; pl. mez, masc. 
Min, ‘promontoire’, p. 459, DictAT [Min, s. m. (anc.) Promontoire, Cap, pl. Minou 
Mir, Mirc’h, Mic’h, ‘garde’, ‘gardien’. p. 461, DictAT [Mirein, v. a. V. Garder.] 
Miz, ‘mois’, p. 462, DictAT [Miz, s. m. Mois.] 
Mol, ‘exaltation’, ‘diligence’, p. 463, DictAT [Mol, s. m. V. Empressement, diligence.] 
Mon(d), Mon(t), Mond, Mont, Moñt, Moñd, ‘aller’, p. 464, DictAT [Mond, v. n. Voy. Moñt, qui est plus régulier.] Même 
page [Moñt, v. n. Aller.] Le ‘t’ et le ‘d’ servent aussi d’apports euphoniques, de stops. 
Mor, Mer, Mar, Meur, Mour, ‘beaucoup’, p. 451, p. 464, DictAT [Mor, s. m. Mer [...] [Mer, adv. Beaucoup, plusieurs.] p. 
471, DictAT [Mour, s. m. (anc.)  
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Mou, ‘souffle’, tous mots en rapport avec le souffle commencent par cette racine : Moues, Mou-ez, lect. inv., ‘toi souffle’, p. 470, 
DictAT [Mouez, s. f. V. Voix.] Mous, ‘pé’, ‘flatulence’, autre souffle.] 
Moug, ‘Mouk, pourpre’, p. 471, DictAT [Mouk, Moug, adj. Qui est de couleur pourpre.] 
Mouk, Moug, ‘pourpre’, p. 471, DictAT [Mouk, Moug, adj. Qui est de couleur pourpre.] 
Mour, Mer, Mor, Mar, Meur, ‘beaucoup’, p. 451, DictAT p. 464, DictAT [Mor, s. m. Mer [...] [Mer, adv. Beaucoup, 
plusieurs.] p. 471, DictAT [Mour, s. m. (anc.) Mer. Voy. Mor.]En réalité les voyelles pouvant varier, Mer, Mor, Mar, Meur, Mour, 
avaient le sens de 'beaucoup', de 'plusieurs', ‘excessivement’. 
Mouzek, ‘moisi’, p. 472, DictAT [Mouzek, adj. Moisi.] 
Mu, Mui, ‘davantage’ contraction de Mui, p. 473, DictAT [Mu, adv. Voy. Mui.] [Mui, adv. Plus, davantage.] 
Mud, Mut, ‘muet’, p. 474, DictAT [Mut, adj. Voy. Mud.] P. 473, [Mud, adj. Muet.], ‘t’, ‘d’ règle de mutation, 
T/D/Z. 
Mués, Muez, prononcé Mouez, ‘la voix’, p. 470, DictAT [Mouez, s. f. Voix.] 
Muez, Mués, prononcé Mouez, ‘la voix’, p. 470, DictAT [Mouez, s. f. Voix.] 
Mui, Mu, ‘davantage’ est une contraction de Mui, p. 473, DictAT [Mu, adv. Voy. Mui.] Même page [Mui, adv. Plus, davantage.] 
Mut, Mud, ‘muet’, p. 474, DictAT [Mut, adj. Voy. Mud.] P. 473, [Mud, adj. Muet.], ‘t’, ‘d’ règle de mutation, 
T/D/Z. 
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Racines lettre N 
 
N, avec le ‘e’ muet qui lui est toujours associé, En, ‘dans’, ‘en’, p. 188, DictAT [Enn, prép. Dans le, dans la, dans les.] Les ‘nn’ 
vieux pluriel. 
Na, Né, Nac’h, Nag, ‘ni’, ‘ne pas’, p. 475, DictAT [Na, conj. Ni.] Nac’h, ‘ni’, p. 475, DictAT [Nac’h, s. m. Peu ou pas usité. 
Dénégation, refus.] Pour notre filiation, ce mot est la mutation de Nag, p. 476, DictAT [Nag, voy. Na.] [Na, conjonction. Ni.] 
Nac’h, Nag, Na, Né, ‘ni’, ‘ne pas’, p. 475, DictAT [Na, conj. Ni.] Nac’h, ‘ni’, p. 475, DictAT [Nac’h, s. m. Peu ou pas usité. 
Dénégation, refus.] Pour notre filiation, ce mot est la mutation de Nag, p. 476, DictAT [Nag, voy. Na.] [Na, conjonction. Ni.] 
Nag, Na, Né, Nac’h, ‘ni’, ‘ne pas’, p. 475, DictAT [Na, conj. Ni.] Nac’h, ‘ni’, p. 475, DictAT [Nac’h, s. m. Peu ou pas usité. 
Dénégation, refus.] Pour notre filiation, ce mot est la mutation de Nag, p. 476, DictAT [Nag, voy. Na.] [Na, conjonction. Ni.] 
Nao, ‘neuf’, p. 476, DictAT [Nao, Nom de nombre. Neuf.] [Nav. Nom de nombre. Neuf.] Le ‘v’ est un ‘w’ 
prononcé ‘o’, ‘ou’, Nao. 
Né, Na, Nac’h, Nag, ‘ni’, ‘ne pas’, p. 475, DictAT [Na, conj. Ni.] Nac’h, ‘ni’, p. 475, DictAT [Nac’h, s. m. Peu ou pas usité. 
Dénégation, refus.] Pour notre filiation, ce mot est la mutation de Nag, p. 476, DictAT [Nag, voy. Na.] [Na, conjonction. Ni.] 
Neb, Nep, ‘aucun’, p. 479, DictAT [Nep, Neb, pron. Quiconque, nul, aucun.] 
Neb, Nep, ‘aucun’, p. 479, DictAT [Nep, Neb, pron. Quiconque, nul, aucun.] 
Nech, Nec’h, ‘le nid’, p. 478 DictAT [Nech, s. m. V. Le nid ; pluriel nec’hieu.] 
Nés, Néz,  ‘proche’, vieux pl. par la répétition de la consonne finale, Néss, ‘proches’, ‘étroits’, p. 480, DictAT [Nes, Nez, prép. 
Voy. Nez. Proche.] 
Nerc’h, Nerz, Ner, Nerr, ‘force’, ‘vigueur’, ‘efficacité’, p. 480, DictAT [Nerc’h, s. f. V. Force, vigueur, efficacité.] Neu, ‘nouveau’, 
‘nouvelle’, le ‘v’ de Nev, Nevez, est un ‘u’, le ‘v’ n’existait pas dans la vieille langue, p. 480, DictAT [Neu, adj. (anc.) Neuf, 
nouveau.] Identique pour le vieux germain et l’allemand moderne. 
Neu, ‘nouveau’, p. 480, DictAT [Neu, adj. (anc.) Neuf, nouveau.] 
Nev, ‘l’auge’, p. 481, DictAT [Nev, voy. Nef, auge.] 
Nev, ‘nouveau’, p. 481 DictAT [Nevé, adj. C. Nouveau, neuf, récent.] 
Néz,  Nés, Ness, ‘proche’, vieux pl. par la répétition de la consonne finale, Néss, ‘proches’, ‘étroits’, p. 480, DictAT [Nes, Nez, 
prép. Voy. Nez. Proche.] 
Ni, ‘nous’, ‘neveu’, p. 481, DictAT [Ni, pron. pers. Régime. Nous.] et [Ni, s. m. V.T.C. Neveu.] 
Nod, ‘la marque’, ‘la marque de l’entrée’, p. 482, DictAT [Nod, s. m. (anc.) Marque.] Au participe passé Nod-et, 
‘marqué’. 
Nome, ‘territoire’, ‘district’, ‘canton’, est un vieux ‘mot composé’ pour signifier cette appartenance, et se traduit avec le ‘e’ 
associé au phonème du ‘n’, ‘e’n-o-mé, ‘dans contient moi’, soit, ‘le territoire’, aussi pour les Egyptiens anciens. 
Nos, Noz, 'la nuit', p. 483, DictAT [Nos, Noz, s. f. Nuit.] 
Nouen ‘extrême onction’, p.   483, DictAT [Nouenn, s. m. Extrême onction.] Les deux ‘n’ sont le vieux pluriel. 
Noz, Nos, 'la nuit', p. 483, DictAT [Nos, Noz, s. f. Nuit.] 
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Racines lettre O 
 
O, ‘contient’, particule marquant le temps verbal de la contenance. 
Oan, ‘agneau’, p. 484, DictAT [Oan, s. m. Agneau.] Oann, ‘nn’ vieux pluriel. 
Obar  pour  le  rythme prosodique, comme Da Obar Nao, ‘pour faire neuf’, (la preuve obtenue par gestation), Ober, ‘faire’, p. 
485; DictAT [Ober, v. a. Exécuter, faire.] 
Oc, Og, Ok, ‘Ouest’ p. 478, dict. Roparz Hémon. [Kornog, m. Ouest, Occident.] Par racines Korn-Og, ‘le coin Ouest’. 
Oc’h ‘vous’, p. 41, DictAT [Bed, Bet, s. m. Univers, monde.] 
Oc’h, Orc’h, ‘le plus’, comme dans le mot Oc’h-a, ‘fait le plus’, p. 486, DictAT [Oc’ha, sorte de superlatif signifiant autrefois très-
brave. Le positif paraît avoir été Oc’h, Uc’h, élevé.] Le sens pour nos anciens et pour Jules Gros est bien ‘le plus’, et ce superlatif, 
Oc’h, est surtout employé en suffixe. 
Od, ad, id, ed, ud, ‘od’, finale de terminaison comme ad, ed, id, od, ud. 
Od, Ot, Aot, p 487, DictAT [Od, Aot, Ot, s. m. V.T.C. Rivage de la mer.] 
Ode, ‘passage’, ‘la brèche d’une entrée’, p. 486, DictAT [Ode, s. f. Brèche faite dans une haie pour faire passer des bestiaux ou 
des charrettes.] Un peu restrictif, le passage, et, plus simplement, ‘l’entrée’. 
Odé-et, ‘la brèche-é’, Od-et, ‘le rivage-é’, p. 486, DictAT [Ode, s. f. Brèche.] [Od, s. m. V.T.C. Rivage de la mer.]  
Og, Ok, Oc, ‘Ouest’ p. 478, dict. Roparz Hémon. [Kornog, m. Ouest, Occident.] Par racines Korn-Og, ‘le coin Ouest’. 
Ok, Og, Oc, ‘Ouest’ p. 478, dict. Roparz Hémon. [Kornog, m. Ouest, Occident.] Par racines Korn-Og, ‘le coin 
Ouest’. 
Oll, Holl, ‘tout’, ‘toute’, ‘tous’, p. 487, DictAT [Oll. Voy. Holl.] p. 293. [Holl, adj. Tout, tous, toutes.] 
Omb, Omp, ‘nous’, p. 487, DictAT [Omp, pron. pers. Régime. Nous.]  
Omp, Omb, ‘nous’, p. 487, DictAT [Omp, pron. pers. Régime. Nous.]  
On, Oun, ‘moi’, p. 487, DictAT [On, pron. Pers. Régime. Moi, je.] 
Oni, ‘fier’, ‘altier’, ce mot est composé de On, ‘moi’, p. 487, DictAT [On,pron. pers. Régime. Moi, je.] Et de I, ‘elle’, ‘lui’, ‘le’ ‘la’, le 
signe de l’unicité comme le 1. On-i, ‘moi l’unique’, nous trouvons cette racine dans Brazoni, ‘la grande fière’, racinal, Braz-on-i, 
‘grande moi l’unique’, ‘moi l’unique grande’ ou Kazoni, ‘la haine’, par les racines Kaz-on-i, ‘colère moi l’unique’, ‘moi l’unique 
colère’. 
Oñt, Ont, Hont, ‘là-bas’ écrit avec un ‘h’, p. 293, DictAT [Hoñt, part. démonstrative qui indique que l’objet est éloigné de nous.] 
‘Là-bas’ simplement, sans le ‘h’ ; Oñt, pour notre vieille filiation, voir le traitement de cette racine. Le ‘t’ ou ‘d’ disparaissent 
dans les ‘mots composés’. Les quatre verbes de déplacement sont Moñt, ‘aller’, Doñt, ‘venir’, Voñt, ‘partir’, Zoñt, ‘arriver’, 
Or, Er, vaut ‘eur’ français, soit, celui qui a, ‘l’agent’ dit aussi ‘Le petit Larousse’ avec raison. 
Or, Hor, 'notre', 'nos', écrit avec le 'h' habituel p. 294, DictAT [Hor, pron. poss. Notre, nos.] 
Orc’h, Oc’h, ‘le plus’, comme dans le mot Oc’h-a, ‘fait le plus’, p. 486, DictAT [Oc’ha, sorte de superlatif signifiant autrefois très-
brave. Le positif paraît avoir été Oc’h, Uc’h, élevé.] Le sens pour nos anciens et pour Jules Gros est bien ‘le plus’, et ce superlatif, 
Oc’h, est surtout employé en suffixe. 
Os, suffixe grec. 
Ot, Od, Aot, p 487, DictAT [Od, Aot, Ot, s. m. V.T.C. Rivage de la mer.] 
Ou, suffixe du pluriel égyptien et breton. 
Ouarine, Houari, ‘le fer’, écrit avec l’habituel ‘h’,  p. 295, DictAT [Houarn, s. m. Fer, métal.] 
Ouad, Oued, Ouet, p. 489, DictAT [Oued, Ouet, s. m.Gouttière de toit.]  
Oud, Out, ‘toi’, p. 490, DictAT [Out, Oud, pron. pers. régime. Toi.]  
Oued, Ouet, Ouad, p. 489, DictAT [Oued, Ouet, s. m.Gouttière de toit.] 
Ouet, Oued, Ouad, ‘gouttière’,, p. 489, DictAT [Oued, Ouet, s. m.Gouttière de toit.] 
Oul, Houl, ‘mouvementé’, ‘houleux’, p. 295, DictAT [Houl, s. f. Vague ou lame de la Mer ; Pl. Houl, m. Les mots français Houle et 
Houleux doivent descendre de ce substantif breton.]. 
Oun, On, ‘moi’, sens de l’Unique’, du Un, p. 489, DictAT [Oun, pron. pers. Régime. Moi.] 
Our, ‘porte’, ‘porte de sortie’, p. 490, DictAT [Our, s. f. C. Porte.] Plutôt de sortie et Dor, ‘porte’, en général. 
Ou, ‘s’, est un pluriel breton. 
Out, Oud, ‘toi’, p. 490, DictAT [Out, Oud, pron. pers. régime. Toi.] 
Out, ‘contre’, ‘à l’egard de’, p. 490 DictAT [Out, prép. Contre, à l’egard de. Out-han, contre lui.  
Ouz, ‘en sus’, ‘davantage’ p. 490, DictAT [Ouz-penn, voy Oc’h-penn.] [Oc’h-penn, adv. Et prép. Davantage, en sus, en plus, en 
outre.] 
Oz,  p. 490, DictAT [Ozillen, s. f. V. T. C. Un plan d’osier ; pl. Ozill, masculin de l’osier, des plants ou tiges d’osier.] 
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Racines lettre P 
 
Pa, ‘lorsque’, ‘pendant’, p. 491, DictAT [Pa, conj. Quand, lorsque, puisque, pendant que.] 
Pad, ‘moment’, ‘instant’, ‘pendant’p. 491, DictAT [Pad, s. m. (anc.) Durée.] Ce mot n’est pas ancien et est toujours utilisé 
avec le sens plus général de temps, d’instant, de moment. 
Pac, Pak, Pag, Pak, Bak, ‘le saisi’, p. 402, DictAT [Pak, s. m. Paquet.] mutation de Pak, le paquet, ce qui est attrapé, d’où le nom 
des Pagan, les ramasseurs d’épaves, Pag-gan, ‘le saisi avec’, l’attrapé avec’, l’épave, Aussi ce qui est saisi, pris. 
Pag, Pak, Pak, Pac, Bak, ‘le saisi’, ‘le prend’, est une mutation de Pak, le paquet, ‘saisi’, ‘prend’, p. 402, DictAT [Pak, s. m. Paquet. 
Paka, v. a. Emballer, saisir, prendre.] ce qui est attrapé, d’où le nom des Pagan, les ramasseurs d’épaves, Pag-gan, ‘le saisi avec’, 
l’attrapé avec’, l’épave. 
Pak, Pag, Pak, Pac, Bak, ‘le saisi’, ‘le prend’, est une mutation de Pak, le paquet, ‘saisi’, ‘prend’, p. 402, DictAT [Pak, s. m. Paquet. 
Paka, v. a. Emballer, saisir, prendre.] ce qui est attrapé, d’où le nom des Pagan, les ramasseurs d’épaves, Pag-gan, ‘le saisi avec’, 
l’attrapé avec’, l’épave. 
Paket, ‘prise’, ‘saisie’, p. 402, DictAT [Paka, v. a. Emballer, saisir, prendre.] Paket au participe passé est très utilisé au sens de 
‘pris’, attrapé’. 
Panez, le nom du Panais, p. 615, dict. Roparz Hémon [pannez, coll. –enn panais.] 
Pal, 'but', p. 492, DictAT [Pal, s. m. Palet ou galet plat et arrondi pour jouer au palet; Il se dit aussi du but où l'on se place pour 
jouer et du but où il faut arriver le premier pour gagner la course.] Simplement tout but à atteindre ! 
Paol, Bal, ar Baol, ‘le guide’, p. 35, DictAT [Baol, voy. Paol.] Mutation de Paol, ‘barre’, ‘guide’, que nous 
trouvons p. 495, DictAT[Paol, s. f. Barre du gouvernail]. Paol ar stur, - barre du gouvernail - et Baol, ‘la barre’ 
qui guide. 
Par, ‘semblable’, ‘pareil’, p. 496, DictAT [Par adj. Pareil, semblable.] 
Par, ‘l’attente’, p. 497, DictAT [Par, s. m. Attente, affût.]  
Parc, Park, ‘champ’, p. 497, DictAT [Park, s. m. Champ.]  
Pé, ‘quel’, p. 499, DictAT [Pé, pron. inter. Quel, quelle.] 
Pe, lequel’, ‘quoi’, p. 623, dict. Ropars Hémon [Pe, a. ou pron. quel ; lequel, que, quoi.] 
Ped, Pet, ‘combien’, p. 500, DictAT [Ped, adv. Combien.] 
Pel, Pell, ‘loin’, p. 502, DictAT [Pell, adj. Et adv. Eloigné, lointain.] Les deux ‘ll’ sont le vieux pluriel. 
Pen, Penn, Ben, Benn, ‘la tête’ mutation de Pen, p. 505, DictAT [Penn, s. m. Tête.] Les deux ‘nn’ sont le vieux pluriel. 
Péoc’h, Béor, Béoc’h, Péor, ‘la paix’, comme Beoc’h qui se prononce, Béor, mutation de Peoc’h prononcé Peor, 
‘paix’, p. 509, DictAT [Peoc’h, s. m. Paix, concorde.] Nos anciens l’écrivaient aussi, Peor, Béor. 
Péor, Péoc’h, Béor, Béoc’h, ‘la paix’, comme Beoc’h qui se prononce, Béor, mutation de Peoc’h prononcé Peor, 
‘paix’, p. 509, DictAT [Peoc’h, s. m. Paix, concorde.] Nos anciens l’écrivaient aussi, Peor, Béor. Voir 'Po' 
Per, 'poires', 'fruits', p. 510, DictAT [Perenn, s. f. Poire, fruit;  pl. Per masc.] La vieille langue n'avait ni pluriel ni masculin ni 
féminin! Il semble que Per, 'poire', ait servi pour désigner les fruits en général. 
Person, Persoun, personne, p. 511 DictAT [Person, s. m. V.T.C. Curé de paroisse.  
Pet, Ped, ‘combien’, p. 500, DictAT [Ped, adv. Combien.] 
Pi, le vieux nom du ‘cercle’, nous le retrouvons notre racine dans Piti, ‘la bille’ ronde de partout ou mieux dans le 
vieux nom du chiffre quatre, disparu pour les raisons que nous devinons, p. 514, DictAT [Piar, nombre. V. Quatre.] Par les 
racines Pi-ar, lect. inv., ‘dessus le cercle’, dessus 3,14159… le rapport du cercle, soit, quatre ! Nous ne devions plus exister, alors 
certainement pas avoir la connaissance du rapport Pi ! Dans notre série, nous expliquons la manière mnémotechnique employée 
par nos anciens pour se souvenir du rapport Pi. Voir la traduction du mot Pi. 
Pig, Pik, ‘tache’, ‘point’, pluriel Picou, Pikou, n’a pas inspiré notre dict. de réf. mais celui de Roparz Hémon, p. 641, [Pik, m. – ou 
point; tache.] Pik-et, est au passé, ‘taché’. 
Piket, Piquet, Pik-et, Pik, ‘tache’, ‘point’, pluriel Picou, Pikou, n’a pas inspiré notre dict. de réf. mais celui de 
Roparz Hémon, p. 641, [Pik, m. – ou point ; tache.] Ce mot est au passé, ‘taché’. 
Pil, ‘pilier’, ‘poteau’, p. 516, DictAT [Pil, s. m. (ancien.) Tronçon de bois.] 
Piw prononcé Piou, ‘qui’, p. 518, DictAT [Piou, pron. interrogatif. Qui.] 
Pleu, Plew, Ploue, Plou, ‘pays’, ‘commune’, p. 522, DictAT [Plou, Ploue, pleu, s. m. Ces mots entre dans la composition de 
beaucoup de noms de lieux….] Grâce soit faite de rapports avec des saints qui n’en étaient pas du tout! 
Plew, Ploue, Plou, Pleu, ‘pays’, ‘commune’, p. 522, DictAT [Plou, Ploue, pleu, s. m. Ces mots entre dans la composition de 
beaucoup de noms de lieux….] Grâce soit faite de rapports avec des saints qui n’en étaient pas! 
Plou, Ploue, Pleu, Plew, ‘pays’, ‘commune’, p. 522, DictAT [Plou, Ploue, pleu, s. m. Ces mots entre dans la composition de 
beaucoup de noms de lieux….] Grâce soit faite de rapports avec des saints qui n’en étaient pas du tout! 
Ploue, Plou, Pleu, Plew, ‘pays’, ‘commune’, p. 522, DictAT [Plou, Ploue, pleu, s. m. Ces mots entre dans la composition de 
beaucoup de noms de lieux….] Grâce soit faite de rapports avec des saints qui n’en étaient pas du tout! 
Plouz, ‘pailles’, p. 522, dict. A. T. [Plouz, s. pl. m. Pailles.] Les édiles étant des ‘pointes du blé’, les hommes étaient ‘pailles’ du blé. 
Po, ‘paix’, p. 523, DictAT [Po ! Exclamation, C. Paix ! Silence ! C’est une contraction de Peoc’h.] 
Poan, Boan, ‘la peine’, mutation de Poan, ‘peine’, p. 533, DictAT [Poan, s. f. Peine… Né dal ket ar boan, cela n’en 
vaut pas la peine.] 
Pod, ‘pot’, p. 524 DictAT [Pod, s. m. Pod, ustensile de ménage ; pl. podou. – Eur pod pri, un pot de terre.  
Poes, ‘plan’, ‘plat’. 
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Poñt, Pouñt, ‘pont’, p. 529, DictAT [Pouñt, voy. Poñt.] Regrettons de voir notre dict. influencé par le français ‘pont’.  
Pors, Porz, ‘port’, p. 526, DictAT [Pors, Porz, s. m. Port de mer.] 
Potin, ‘fonte’, vient de Pod, ‘pot’, p. 524, dict. A. T. [Pod, s. m. Pot.] L'ultime consonne mute en s’accentuant Pot-in, ‘mon pot’. 
Poul, ‘nid’, nos dict. traduisent ‘mare’ ce qui est impossible avec de nombreux ‘mots composés’, Poulgoat, ‘nid de bois’, pour 
faire le charbon de bois ; Poulc’hren, ‘nid de la bougie’, la mèche. La Poulla latine ne pouvait être croquer par les racines 
bretonnes ! 
Pouñt, Poñt, ‘pont’, p. 529, DictAT [Pouñt, voy. Poñt.] Regrettons de voir notre dict. influencé par le français ‘pont’.  
Prat, ‘prairie’, ‘pré’, ‘champ’; p. 530, DictAT [Prat, s. m. Champ marécageux.] Pas seulement, aussi pâturages. 
Pres, ‘l’armoire’, à comprendre comme le lieu clos où sont mis les contrats, p. 522, DictAT 
Prô, Prof, ‘l’offrande’, p. 532, DictAT [Prof, s. m. Offrande.] 
Prof, Prô, ‘l’offrande’, p. 532, DictAT [Prof, s. m. Offrande.] 
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Racines lettre Q 
 
Qé, Ké, Que, ‘le lieu clos’, ‘le lieu clôturé, sous- entendu la terre où nous sommes enfermés, p. 340, DictAT [Ké, s. m. V. Clôture en 
terre, haie.] Plus général que le dict. de réf. Rappelons que le bon sens a été perdu en remplaçant la lettre initiale ‘Q’, – qui 
montrait le lieu clos’ et le chemin qui y mène, – par le ‘K’. 
Que, Qé, Ké, ‘le lieu clos’, ‘le lieu clôturé, sous- entendu la terre où nous sommes enfermés, p. 340, DictAT [Ké, s. m. V. Clôture en 
terre, haie.] Plus général que le dict. de réf. Rappelons que le bon sens a été perdu en remplaçant la lettre initiale ‘Q’, – qui 
montrait le lieu clos’ et le chemin qui y mène, – par le ‘K’. 
Qo, Qoff, Koff,  Kov,  Kô, Cov, Go, Go(ff), Gov, ‘le ventre’, ‘l’intérieur’, mutation de Kô, Koff, Qoff, Koff,p.  357, dict.  A.T. [Kof, 
s.  m. Ventre.] Gov ultime mutation de Kov, p. 370, DictAT [Kov, s. m. Et mieux Kof, ventre.] Rappelons que le 'v' n'existait pas 
et que le Digamma,, le 'w', s'écrivait comme le 'F'. Aussi vieux germain l’intérieur. Notons qu’avec le ‘Q’ tout devient clair! 
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Racines lettre R 
 
Ra, ‘que’, p. 534, DictAT [Ra, particule exclamative, que !] Plutôt affirmative pour l’oncle. 
Ra, Re, Ré, ‘la paire’, ‘ceux’, ‘de nouveau’, p. 539, DictAT [Ré, ce mot, sorte de pron., se prête à plusieurs combinaisons, 
ainsi, on dit Ar ré, ‘ceux’, ‘celles’.] Ré, Ra sont pluriels de renouvellement comme en français ‘re’. Rabbad, 'feux follets', p. 534, 
DictAT [Rabbad, s. m. (anc.) Esprit- follet, feu-follet.] Les étincelles sur les vaguelettes de la rivière. 
Raz, ‘courant très violent’, racinal Ré-az, lect. inv., ‘toi trop’, p. 538, DictAT [Raz, Ratz, s. m. Détroit en mer, où le courant est 
violent.] ‘Courant très violent’, pour ‘Le petit Larousse’ aussi. 
Re, Ré, Ra, ‘la paire’, ‘ceux’, ‘de nouveau’, p.539, DictAT [Ré, ce mot, sorte de pron., se prête à plusieurs combinaisons, 
ainsi, on dit Ar ré, ‘ceux’, ‘celles’.] Ré, Ra sont pluriels de renouvellement comme en français ‘re’. Ar ré, ‘ceux’, ‘celles’.] Ré, Ra sont 
en réalité un pluriel de renouvellement comme en français ‘re’. 
Ré, ‘trop’, p. 538, DictAT [Ré, adv. Trop.] Les monts d’Arrée sont ‘trop dessus’. 
Red, ‘écoulement’, p. 539, DictAT [Red, s. m. Courant, écoulement.] 
Reg, ‘sillage’, notre dict. utilise cette racine dans un ‘mot composé’ très expressif, p. 540, DictAT [Rega, v. a. et n. Fouir la terre 
comme le font les pourceaux.] Comme le font aussi les bateaux ! Même p. [Rega, v. n. C. Faire des rigoles.] ‘Faire sa route’, 
comme disaient nos marins côtiers. 
Reñ, Ren, ‘le règne’, p. 542, DictAT [Ren, s. m. Règne.] 
Rest, ‘repos’, Restic, ‘le petit repos’, noms présents aux arrêts des convois hippomobiles, p. 542, DictAT [Rest, s. m.].  
Reun, Run, ‘butte’, ‘butte repère’, ‘colline’, p. 552, DictAT [Run, et aussi Reun, s. m. Colline.] 
Rez, ‘comble’, p. 543, DictAT [Rez, s. m. (ancien.) Comble.] 
Ri, ‘roi’, ‘reine’, cette racine se trouve surtout dans les noms propres, Riwall, ‘l’autre roi’. Pl. Riou, ‘les rois’ 
Riad, ‘royale’, en réalité litt. par les racines, Ri-ad, ‘royante’. Ri, ‘roi’, ‘reine’ est verbé au participe présent. 
Rin, ‘mystère’, p. 545, DictAT [Rin, s. m. (anc.) Mystère. Voy. Rhin.] Toujours l’apport inutile du ‘h’ ! 
Rit,  ‘écoulement’,  ‘courant’,  p.  546,  DictAT [Rit,  s.  m.  Courant,  écoulement.]  Prosaïquement,  port  de commerce. 
Ro, Rô, ‘donne’, ‘don’, p. 547, DictAT [Ro, s. m. V. … Ce mot autrefois avait sans doute la signification de Don ; 
voir Réi.] 
Roc, Roc’h, ‘rocher’, p. 547, DictAT [Roc’h, s. m. Rocher.] Le ‘h’ fait ellipse dans le ‘mot composé’ pour éviter un excès 
d’accentuation et s’adapter. 
Rod, Rot, Ros, Roz, ‘roue’, p. 547, 549, DictAT [Rod, s. f. Roue de toute sorte.] 
Rog, ‘la roche’, ‘le rocher’, est une mutation accentuée de Roc’h, ‘la roche’, le ‘C’h’ est lié au ‘g’ par la règle de mutation 
C,K/G/C’h, p. 547, DictAT [Roc’h, s. f. Rocher en terre ferme.] 
Roï, ‘donner’, Ro-i, ‘donne-lui’, p. 638, DictAT [Roi, v. a. Non usité, Voy. Réi, donner.] Cette racine est très usitée, et ce verbe 
se conjugue avec Ro et non Ré, Roet, ‘donné’, etc. 
Rot, Rod, Ros, Roz, ‘roue’, p. 547, 549 DictAT [Rod, s. f. Roue de toute sorte.]  
Ros, Roz, Rot, Rod, ‘roue’, p. 547, 549 DictAT [Rod, s. f. Roue de toute sorte.]  
Roz, Ros, Rot, Rod, ‘roue’, p. 547, 549 DictAT [Rod, s. f. Roue de toute sorte.] 
Roz Aer, Rozaer, ‘coquelicot’, p. 551, dict. A. T. [Rozaer, s. f. Coquelicot, ponceau, fleurs.] 
Rù, Rùz, Rùs, ‘rouge’, p. 552, DictAT [Ru, adj. V.T.C. Rouge.] pl. Rùss, ‘rouges’, p. 453, DictAT [Ruz, adj. Rouge.] 
Rum, ‘rhum’, p. 849, dict. de ’la marine à voile’. [Rum, Reun, Reum, s. m. Capacité ou contenance de la cale d’un navire qui 
venant de Martinique avec quantité de Rhum.] 
Rum, Rumm, ‘cargaison’, p. 552, dict, A. T. [Rumm, Rummad, s. m. Quantité, nombre, groupe, génération, Rumm tud, 
génération.] 
Run, Reun, ‘butte’, ‘butte repère’, ‘colline’, p. 552, DictAT [Run, et aussi Reun, s. m. Colline.] 
Rùs, Rù, Rùz, ‘rouge’, p. 552, DictAT [Ru, adj. V.T.C. Rouge.] pl. Rùss, ‘rouges’, p. 453, DictAT [Ruz, adj. Rouge.] 
Rùst, Rust, ‘brusque’, ‘insolent’, p. 553, DictAT [Rust, adj. et adv. Austère, brusque, insolent.] 
Rùz, Rù, Rùs, ‘rouge’, p. 552, DictAT [Ru, adj. V.T.C. Rouge.] pl. Rùss, ‘rouges’, p. 453, DictAT [Ruz, adj. Rouge.] 
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Racines lettre S 
 
Sa, Sé, Za, Zé, Z, avec le ‘é’ muet, ‘là’, p. 654, 655, DictAT [Zé, Sé, part. démonstrative qui placée à la suite d’un substantif, a le 
sens de l’adverbe français, là.] Le ‘z’ et le ‘s’ ont le ‘é’ associé à leur phonème. 
Sad, ‘voici’, ‘voilà’, p. 555, DictAT [Sad, ce mot s’emploie pour Sada devant une voyelle.] 
Sadorn,‘Saturne’, p. 555, DictAT [Sadorn, s. m. La planète Saturne.] 
Sal, ‘sauf’, p. 556, DictAT [Sal, adj. Voy.Salv.] [Salo, Salv, Sal, adj. Sauf, hors de danger.]. 
Salo, ‘salut’, p. 557, DictAT [Salo, adj. C. En Léon et Cornouaille, cet adjectif est employé en un sens qu’il n’est pas facile à définir. 
C’est ainsi que l’on dit: Salo d’e-hoc’h e vec’h bet kavet mad da gaout kement-sé, ‘il serait à désirer que, plût à Dieu que vous en 
fussiez jugé digne’.] La traduction de A. Troude est une ‘traduction libre’! Une interprétation influencée par l’Eglise! Il faut dire par 
les racines: ‘Salut à vous, parfois était trouvé bon d’avoir autant- là’! Il n’y a pas de Dieu dans la phrase, et ‘le Salut’ ne pouvait 
venir que de nous, alors… 
Salv, ‘sauf’, p. 557, DictAT [Salo, Salv, Sal, adj. Sauf, hors de danger.] Ce mot est ici au participe présent Salvad, ‘sauvant’, mais nos 
anciens disaient plutôt, ‘levant’.  
Sam, ‘mission’, ‘charge’, p. 557, DictAT [Samm, s. m. Charge.] Les deux ‘mm’, vieux pluriel, Samm-a, ‘fait la charge’, le pl. sert à 
verber le mot. Charge d’une bête de somme. Il s’emploie aussi au figuré.] 
Sant, ‘saint’, p. 557, DictAT [Sant, s. m. Saint.] Nos anciens disaient San, Sé-an, ‘là dans’, celui qui est là dedans! 
Sao, 'debout', 'droit', p. 554, DictAT [Sa, Sao, s. m. Position du corps qui est debout.] Aussi, 'levé'. 
Saout, ‘la vache’ ou ‘les vaches’, p. 558, DictAT [Saout s. pl. m. Le bétail, les bêtes à cornes.] Plus spécialement ‘la’ ou ‘les vaches’. 
Sar, Ser, Zer, 'fermé', cette racine se retrouve dans quelques ‘mots composés’, Serc'h, prononcé Serrh, 'cercueil'; Serra, 'fermer', 
p. 563, DictAT [Serra, v. a. Fermer.] Racinal Serr-a, 'fermer fait' ou 'fermeture fait'. 'rr' vieux pluriel. 
Sara, Sarra, ‘fermer’, Sarr-a, lect. inv., ‘fait la fermeture’, p. 559, DictAT [Sarra, v. a. Voy. Serra, fermer.] Au participe passé, Sarrat 
ou Serret selon la prosodie de la phrase, ‘fermé’, p. 563, DictAT [Serret, adj. Dourn serret.]  
Sav, Saw, ‘élevé’, Pas de ‘v’ que le ‘w’, p. 558, DictAT [Sav, Sao, s. m. Montée, élévation.] 
Sav, Saw, 
Scien, Skien, Skieñt, Skient, Skiant, ‘raison’, ‘bon sens’, p. 571, DictAT [Skieñt, s. f. V. Bon sens, raison.] 
Sco, ‘plan de sureau’, p. 572, DictAT [Sco, Skau, (skô), s. pl. m. Pluriel irrégulier de skaouenn, plan de sureau.] 
Scrib, Skrib, ‘le scribe’, Skriban, Skrib-an, ‘le scribe dans’, soit, l’écriture. Skrib, ‘scribe’, p. 237, dict. Hémon Roparz  [Skrib,  m.  – 
ed  scribe.]  La  langue moderne dit Skrid, ‘écrit’, p. 577, DictAT [Skrid, s. m. Ecrit.] Skrifan, ‘écrire’, même page [Skrifan, v. a. et n. T 
Ecrire.] Le ‘F’ est le digamma ‘W’, la mutation est Skriwan, Skriw-an, ‘écrit dans’, soit, ‘écriture’. Le‘mot composé’ Scrib, avec deux 
‘e/é fusionnés, mais non écrits, vient de S(é)(é)c- rib, ‘là possédant le sinueux’, soit, possédant l’écriture. 
Sé, Sa, Za, Zé, Z, avec le ‘é’ muet, ‘là’, p. 654, 655, DictAT [Zé, Sé, part. démonstrative qui placée à la suite d’un substantif, a le 
sens de l’adverbe français, là.] Le ‘z’ et le ‘s’ ont le ‘é’ associé à leur phonème. 
Sed, Sede, [Egy] ‘voici’, ‘voilà’. Sed, Sede, p. 560, DictAT [Sede, Chede, prép. et adv. Voici, voilà.] grande fête égyptienne du 
solstice d’été. 
Séder, ‘gai’, p. 560, DictAT [Séder, adj. T. Enjoué, gai, bien portant.] 
Sell, ‘regard’, p. 562, DictAT [Sell, s. m. Regard.] 
Sem, ‘gerbe’, nous trouvons cette racine dans les mots composés, comme p. 502, DictAT [Semenn, s. f. Gerbière dans les champs.] 
Par les racines: Sem-enn, ‘les gerbes dans’. [Semenna, v. n. Faire des gerbes.] Racinal, Sem-enn-a, lect. inv., ‘fait les gerbes dans’. 
Sen, ‘là’, ‘cela’, p. 562, DictAT [Sen, adv. V. Répond à Sé, ‘cela’ du Léon.] Sé-en, ‘là dans’. 
Ser, Sar, Zer, 'fermé', cette racine se retrouve dans quelques ‘mots composés’, Serc'h, prononcé Serrh, 'cercueil'; Serra, 'fermer', 
p. 563, DictAT [Serra, v. a. Fermer.] Racinal Serr-a, 'fermer fait' ou 'fermeture fait'. 'rr' vieux pluriel. 
Séz, Zéz, 'siège', 'assis', se trouve notamment dans le mot composé p.30, DictAT [Azeza, v. n. S'asseoir.] Ainsi Seth, le patriarche, 
se disait en breton Sez, ‘siège’, ‘assis’, puisqu’il trônait et dirigeait la Tuaz originelle. 
Shah, le Shah à l’époque où il existait en Iran. 
Shemenou, S(h)em-ou, ‘les gerbes’. Sem, ‘gerbe’, nous trouvons cette racine dans les mots composés, p. 502, DictAT [Semenn, s. 
f. Gerbière dans les champs.] Par les racines: Sem-enn, ‘les gerbes dans’. [Semenna, v.n. Faire des gerbes.] Racinal, Sem-enn-a, 
lect. inv., ‘fait les gerbes dans’. Le ‘ou’ est un pluriel égyptien et brito-israélite. 
Shom, Chom, 'reste', ce terme est écrit en langue moderne, sous l'influence du français et du latin, avec un 'c', p.90, DictAT 
[Chom. Le même que Chomein.] [Chomein, v.n. V. Rester, demeurer, habiter.[ Par nos racines: Shom-é- in, lect. inv., 'moi dans 
reste', Shom-et, ‘resté’. 
Sil, ‘filtre’, p. 565, DictAT [Sil, s. f. Filtre, chantepleure, chausse, passoire pour le lait.] [Sila, v. a. Passer à la passoire ou couler.] Sil-
a, lect. inv., ‘fait passoire’, ‘fait passe’, ce que font les serpents, ils glissent, passent, s’écoulent, p. 566, dict. A. T. [Silienn garz, s. f. 
Anguille de haie.] 
Siñ, ‘signe’ et ‘cygne’, p. 566, DictAT [Sin, S. M. Cygne, oiseau.] et aussi le signe, ex ; Siñ-a-c’hroaz, ‘signe de la croix’. 
Skell, ‘branches’, plutôt Skellou au pluriel. Cette racine, très utilisée, a disparu de notre dict. 
Skien, Skieñt, Skient, Skiant, Scien, ‘raison’, ‘bon sens’, p. 571, DictAT [Skieñt, s. f. V. Bon sens, raison.] 
Skell, ‘branches’, aujourd’hui nous disons plutôt Skellou avec les deux pluriels : la répétition consonnale ‘ll’ et le ‘ou’, ex : Ber-
skellou, ‘courtes branches’, les ‘courts sillons’ faits par la charrue dans les coins des champs.  
Skoer, p., 573, voir Skouer, p. 576 DictAT [Skouer, s. f. Modèle, exemple, guide moral.] 
So, Zo, ‘est’, troisième temps du présent du verbe Bézan, ‘être’. 
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Son, ‘droit’, ‘qui est droit’, p. 580, DictAT [Sonn, adj. qui est droit ou d’aplomb.] 
Souc’h, prononcé Sour, ‘le soc’, p. 581, DictAT [Souc’h, s. m. Soc de la charrue.] 
Sper, ‘espérance’, p. 584, DictAT [Sper, s. m. Radical du verbe Spéria, autrefois employé au sens de sperme ou semence des êtres 
animés.] Terme toujours utilisé, il a le sens de ‘espérance’! 
Spoñt, ‘frayeur’, p. 586, DictAT [Spoñt, s. m. Effroi, frayeur.], 
Ssiouaz, Ssiouac’h, Siouaz, ‘Hélas!’, p.  565, DictAT [Siouac’h, exclamation, Hélas!] 
Stad, Stat, Statt, 'état,  'états', p. 586, DictAT [Stad, Stat, s.f. Etat, condition.] 
Stamm, ‘tricot’, p. 587, DictAT [Stamm, s. f. Tricot.] 
Stan, ‘le feu’, ‘le foyer’, p. 587, DictAT [Stan, s. m. (anc.) Région. On disait aussi Tan (feu) paraît-il.] Il s’agit du feu du foyer, de 
l’âtre, à l’époque où les familles étaient comptées au nombre de feux! Ce ‘mot composé’ se traduit par les racines avec le ‘é’ 
associé au ‘s’ ou au ‘z’, Sé-tan, ‘là feu’, le foyer. 
Stal, ‘boutique’, ‘commerce’, p. 587, DictAT [Stal, s. f. Boutique.] Stall, ‘boutiques’, vieux pl. 
Stat, Stad, ‘état’, p. 586, DictAT [Stad, Stat, s. f. Etat, condition.] 
Stard, Start, ‘fixement’ ‘solidement’ ‘force stable’ p. 588, DictAT [Stard, adj. Ferme, raide, stable.]  
Start, Stard, ‘fixement’ ‘solidement’ ‘force stable’ p. 588, DictAT [Start, adj. Ferme, raide, stable.]  
Sten, Stenn, 'l'étain', 'les étains', p. 589, DictAT [Sten, s. m. V.T.C. Etain, métal.] 
Stlépel, jeter’, lancer’, p. 591, DictAT [Stlepel, stlapa, v. a. Jeter, lancer.] 
Ster, ‘rivière’, p. 589, DictAT [Ster, s. f. Rivière. ; Pl. ou.] 
Stéréden, p. 589 DictAT. [Stérédenn, s. f. Etoile, astre.] Selon nos anciens pas de pluriel avec enn, en. 
Strak, ‘craqué’, p. 593, DictAT [Strak, s. m. Craquement, bruit éclatement...]. 
Stréat, ‘rue’, p. 594, DictAT [Stréat, s. f. Ruelle, venelle.]. 
Strink, ‘jet’, p. 595, DictAT [Strink, s. m. Jet en général.] – 
Sù, Zù, ‘la noire’, Séazù, ‘Françoise la noire’, mutation de Dù, ‘noir’, p. 176, DictAT [Du, adj. Noir.] 
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Racines lettre T 
 
t, Le ‘t’ est un stop euphonique accentuant le final. 
Ta, Té, Da, Dé, Da, Ta,‘ta, tes’ p. 599, DictAT [Ta, pron. poss. V.T.C. Ton, ta, tes. Voy. Da, du Léon.] Té, ‘toi’, p. 
609, DictAT [Té, pron. pers. Sujet et régime. Toi.] Dé, ‘toi’, p. 103, DictAT mutation selon règle T/D/Z. 
Tachen, ‘champ’, p. 600, dict. A. T. [Tachenn, pl. ] 
Tad, Dad, Zad, sans le ‘h’ si gênant, ‘père’, Dad, ‘le père’, Va Zad, ‘mon père’, règle T/D/Z, p. 600, DictAT [Tad, s. m. Père, degré de 
parenté.] Selon notre règle de mutation, le ‘T’ doit muter derrière le ‘A’ en ‘Z’, or le ‘Th’ ancien se prononçait ‘Z’, – tout comme le 
font encore les Brittish,  A-thad, A-zad, ‘fait au Père’ ; Le ‘a’ a aussi le sens de ‘à’, soit, ‘à le père’, en bon français ‘au père’. 
Tal, ‘face’, ‘façade’, ‘front’, p. 601, DictAT [Tal, s. m. Façade, front ou partie de la tête.] 
Tam, Tamm, ‘morceau’, p. 603, DictAT [Tamm, s. m. Morceau en général.] Les ‘mm’ vieux pluriel. 
Tan, Dan, Zan, ‘le feu’, de Dan, la tribu, dont la ville principale était Dan en Bazan. A Zan, ‘au feu’, mutation derrière la voyelle ‘a’ 
de Tan, ‘feu’, selon la règle T/D/Z, p. 604, DictAT [Tan, s. m. Feu.] Dan, comme Dannéin, ‘damner’, racinal: Dann-é-in, lect. inv., 
‘moi dans les feux’. 
Taol, ‘coup’, p. 605, DictAT [Taol, s. m. Coup, fois, jet, pousse d’arbre. Enn eunn taol, d’emblée, ensemble, à la fois inopinément. A 
la lettre, en un coup. Enn taol ma, cette fois-ci.] 
Taol, Daol, ‘table’, Daol, ‘la table’, p. 605, DictAT [Taol, s. f. Table.] 
Tall, ‘tertre’, p. 601 DictAT [Tal, tel, s. m. et adj. (anc.) Ces mots paraissent avoir été usités autrefois au sens de élevé et de tertre.] 
Té, Ta, Da, Dé, tes’ p. 599, DictAT [Ta, pron. poss. V.T.C. Ton, ta, tes. Voy. Da, du Léon.] Té, ‘toi’, p.609, DictAT [Té, pron. pers. 
Sujet et régime. Toi.] Dé, ‘toi’, p. 103, DictAT mutation selon notre filiation, règle T/D/Z. 
Té, As, Az, As ‘toi’ p. 26, DictAT [As, Az, pron. pers. Régime. Toi.] Az ‘tu’, ‘toi’, ‘ton’ p. 29, DictAT [Az, pron. pers. Régime. Te, toi.] 
[Az, pron. poss. Ton, ta.], Té ‘toi’, p. 655, DictAT [Té, pron. pers. Régime. Toi.] 
Tel, Tell, ‘élevé’, ‘colline’, p. 610, DictAT [Tel, Tal, adj. (anc.) Haut, élevé.] 
Tenet, tiré’, ‘ôté’, verbe Tenna, au participe passé, p. 611, DictAT [Tenna, v. a.  Tirer, ôter.] 
Tenna, ‘tirer’, p. 611, DictAT [Tenna, v. a. Tirer, ôter.] 
Teu, ‘la fonte’, p. 615, DictAT [Teu, s. m. Et mieux Teuz, fonte de fer, etc.] Plus général que de fer. 
Ter, Tri, ‘trois’, p. 638, DictAT [Tri. Nom de nombre, pour le masculin. Trois.] Ter, ‘trois’, p. 612, DictAT [Ter, nom de nombre pour 
le féminin. Trois.] 
Tér, ‘impétueux’, p. 612, DictAT [Ter, adj. Impétueux, vif.] 
Ternù, ‘chiendent’, p. 613, DictAT [Ternu, s. m. Chiendent.] Aussi employé pour d’autres appelations. 
Th, ‘‘Th’ vaut ‘t’, ‘z’, le ‘th’ est le théta grec, p. 599, DictAT [Ta, pron. pers. V.T.C. Ton, ta, tes.] 
Tha, Ta, ‘ton’, ‘ta’, ‘tes’, le ‘th’ est le théta grec, p. 599, DictAT [Ta, pron. pers. V.T.C. Ton, ta, tes.] 
Ti, ‘habitation, logis, maison, p. 617, DictAT [Ti, s. m. Maison de pierre, habitation, logis ; le tombeau.] 
To, ‘toit’, p. 619, DictAT [To, s. m. Ce mot a cessé d’être usité au sens de couverture ou toit de maison.]  
Tok, ‘chapeau’, p. 620, DictAT [Tok, s. m. Chapeau.] Par les racines : To-qé: To, ‘toit’, p. 619, DictAT [To, s. m. Ce mot a cessé d’être 
usité au sens de couverture ou toit de maison.] 
Tom, ‘chaud’, p. 621, DictAT [Tomm, adj. Chaud.] Les deux ’mm’ vieux pluriel. 
Ton, Tonn, ‘tas’, tas d’eau (vague), de goémon; ‘le tas’, comme Er Ton Bizinn, ‘un tas de goémons’. Ce mot est le Town 
britannique.de terre (tertre), de tout ce que pouvait transporter notre marine marchande.  
Tor, ‘brise’, ‘casse’, au pl. ancien, p. 623, DictAT [Torr. Ce mot, non usité seul, signifie : rupture, qui rompt, qui brise. On peut le 
considérer comme le radical du verbe Terri, rompre, briser, dont le participe est Torret.] Cette racine est toujours utilisée Tor au 
participe passé est un mot très employé de nos jours, Torret, ‘cassé’, ‘détruit’; Torred, ‘cassant’, ‘brisant’, mais nous mettait en 
rapport avec le dieu germain Thor, alors… 
Tort, ‘bossu’, p. 624, DictAT[Tort, adj. Bossu.] 
Tos(t), ‘près’, p. 624, DictAT[Tost, adv. et prép. Près, près de.] Le ‘t’ est euphonique et disparaît dans le mot composé. 
Toul, Tul, Zoul, Zul, e ‘u’ ‘ou’, Zoul, ‘le trou’, mutation ultime de Toul, ‘trou’, p. 626, DictAT [Toull, s. m. Trou fait dans quelque 
matière que ce soit.] Les deux ‘ll’ sont le vieux pluriel. Cette racine mute en Doul, ‘le trou’ et E Zoul, ‘dans le trou’, règle T/D/Z 
Tour, Tur, p. 628, DictAT [Tour, s. m. Tour ou clocher d’église.] 
Tra, Dra, Traou, ‘la chose’ mutation de Tra, ‘chose’, ‘affaire’, p. 629, DictAT [Tra, s. f. Chose, affaire, intérêts, 
fortune, biens ; Pl. Traou. 
Traou, Tra, Dra, ‘la chose’ mutation de Tra, ‘chose’, ‘affaire’, p. 629, DictAT [Tra, s. f. Chose, affaire, intérêts, fortune, biens ; Pl. 
Traou. 
Tré, Dré, ‘la limite’, comme p. 631, DictAT [Treala, v. n. C. Respirer avec peine parce qu’on est haletant.] p. 634, DictAT [Tréma, 
prép. V. Du côté de, vers.] Racinal : Tré- all-a, lect. inv., ‘fait l’autre limite’, à bout de souffle. 
Tri, Ter, ‘trois’, p. 638, DictAT [Tri. Nom de nombre, pour le masculin. Trois.] Ter, ‘trois’, p. 612, DictAT [Ter, nom de nombre pour 
le féminin. Trois.] 
Tro, Dro, ‘le tour’, mutation de Tro, ‘tour’, p. 639, DictAT [Tro, s. f. Circonférence, tour. (…) Kaout ann dro da, avoir, trouver 
l’occasion de.] Notons que notre dict. de réf. applique parfaitement la mutation, mais ne le signale jamais. Par les racines Kaout 
ann dro da, ‘tu trouves dans le retour’ ou ‘tu as dans le retour’. 
Tron, Trõn,  ‘trône’, p. 641, DictAT [Tron, s. m. Trône.] 
Tru, true, ‘la grâce’, ‘la pitié’, p. 643 DictAT [True, s. f. V.T C. Pitié, compassion. Voyez truez.] 
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Tu, T(h)u, ‘coté’, p. 644 DictAT [Tu, s. m. Coté, part, moyen, expédient, parti, occasion, acceptation d’un mot, disposition ou 
manière d’être. 
Tua, Tui, V. a. G. Mettre de côté ou à part et en cachette, comme font les femmes dont les maris n'ont pas de conduite. Le verbe 
bogoda est plus usité en ce sens. 
Tud, Tùd, Den, ‘homme’, ‘individu’, s. pl. m. Pluriel irrégulier de Den, homme, individu. Ann dud, les hommes, en général, le genre 
humain.] Plus simplement ‘les gens’! 
Tui, Tua, V. a. G. Mettre de côté ou à part et en cachette, comme font les femmes dont les maris n'ont pas de conduite. Le verbe 
bogoda est plus usité en ce sens. 
Tul, Toul, Zoul, Zul, e ‘u’ ‘ou’, Zoul, ‘le trou’, mutation ultime de Toul, ‘trou’, p. 626, DictAT [Toull, s. m. Trou fait dans quelque 
matière que ce soit.] Les deux ‘ll’ sont le vieux pluriel. Cette racine mute en Doul, ‘le trou’ et E Zoul, ‘dans le trou’, règle T/D/Z 
Tur, Tour, p. 628, DictAT [Tour, s. m. Tour ou clocher d’église.] 
Tul, ‘u’ ‘ou’ Toul, ‘trou’, p. 627, DictAT [Toull, s. m. Trou.] Les deux ‘ll’ vieux pluriel. 
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Racines lettre U 
 
U, creux, abîme, voir la lettre ‘u’ p. 129, DictAT 
Ud, ad, id, od, ed, ‘ud’, finale de terminaison comme ad, ed, id, od, ud. 
Uel, Huel, ‘le haut’, p. 297, DictAT [Huel, adj. Haut, élevé.] Le ‘h’ est euphonique, et, selon la vieille langue, surtout employé pour 
séparer les syllabes. 
Ul, ‘un’ p. 647, DictAT [Ul, article indéfini, V. Un, une. Il correspond à eul, du Léon. Ul léo, une lieue.] 
Ul, Oul, Houl, ‘mouvementé’, ‘houleux’, p. 295, DictAT [Houl, s. f. Vague ou lame de la Mer ; Pl. Houl, m. Les mots français Houle 
et Houleux doivent descendre de ce substantif breton.]. 
Um, suffixe latin. 
Un, ùn, ‘un’, p. 648, DictAT [Unn, article indéfini. V. Il répond à eunn, du Léon. Unn den, un homme.] 
Una, ùn-a, ‘une’, le suffixe ‘a’ féminisait aussi le mot. Rappelons que les nombres étaient sexués pour le commerce des métaux. 
Un, (ùn), ‘un’, ùnan, ùn-an, lect. inv., ‘en un’. 
Unan, ‘un’, p. 648, DictAT Unan, nom de nombre. Un, une. Nous disons en Léon, Un (ùn) contraction de Unan. 
Ur, (H) Ur, ‘un’, p. 648, DictAT [Ur, art. Défini. Un.]Ur, ‘un’, p. 648, DictAT [Ur, art. Défini. Un.] 
Urd prononcez Ourd, anagramme de Dour, ‘eau’, p. 168, DictAT [Dour, s. m. Eau]. 
Us, ùz, ùs, ‘haut, élevé’, p. 649, DictAT [Us, Uz, adj. Haut, élevé.] Adj. de qualité. 
ùz, us, ùs, ‘haut, élevé’, p. 649, DictAT [Us, Uz, adj. Haut, élevé.] Adj. de qualité. 
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Racines lettre V 
 
Vad, Vat, Wad, Mad, ‘le bon’, pas de ‘v’ seul le ‘w’ dans la vieille langue, Wad, p. 650, DictAT [Vad, Ce mot, qui n’est autre que 
l’adjectif et substantif Mad, bon, bien, paraît parfois sous la forme ci-dessus.] Il s’agit de la mutation M/W de Mad adj. devenant 
un sujet, ‘le bon’ , la mutation pouvait être Vad, Vat. 
Valan, Balan, mutation de Balan, ‘genêt’, p. 33, DictAT [Balan, s, pl. m. Des plants de genêts.] Balan suit Baz et sa prime 
consonne mute en ‘v’, ‘w’. 
Var, War, par-dessus’, p. 653, DictAT [War, prép. A, dessus, sur.] Ar, ‘sur’, ‘dessus’ et War, plutôt, ‘par-dessus’, comme le terme 
britannique désignant la guerre, War, ‘par-dessus’, par-dessus les autres. 
Vat, Vad, Wad, Mad, ‘le bon’, pas de ‘v’ seul le ‘w’ dans la vieille langue, Wad, p. 650, DictAT [Vad, Ce mot, qui n’est autre que 
l’adjectif et substantif Mad, bon, bien, paraît parfois sous la forme ci-dessus.] Il s’agit de la mutation M/W de Mad adj. devenant 
un sujet, ‘le bon’ , la mutation pouvait être Vad, Vat. 
Vern, Wern, Guern, Gwern, 'le passage', mutation de Gwern ou Guern, 'passage'. Notre dict. commet une petite erreur, il traduit 
‘mât’ avec raison, mais en oubliant que ce mât est le ‘passage’ des cordages et autres accessoires, p. 269, DictAT [Gwern s. f. Mât 
de navire, garenne marécageuse. (Ar wern.)] Comme le passage des cordages le long du mât, le Vern, Wern, est aussi, et surtout, 
celui qui se fait dans les endroits marécageux, et qui devait être bien signalé. 
Veur, Meur, Mer, Mor, Mar, Mour, ‘beaucoup’, p. 451, p. 464, DictAT [Mor, s. m. Mer [...] [Mer, adv. Beaucoup, plusieurs.] p. 
471, DictAT [Mour, s. m. (anc.) Mer. Voy. Mor.]En réalité les voyelles pouvant varier, Mer, Mor, Mar, Meur, Mour, avaient le sens 
de 'beaucoup', de 'plusieurs', ‘excessivement’. 
Vez, ‘il y a’, p. 651, DictAT [Vez, ce mot, qui peut-être, a eu autrefois une signification, sert de terminaison à quelques mots 
auxquels il donne le sens de ‘durée complète’. C’est ainsi que de Bloaz, année, on fait Bloavez, la durée d’une année complète.] 
Ce mot est très employé, et signifie simplement ‘Il y a’! Ainsi Bloaz, ‘année’ et Bloavez, lect. inv., ‘il y a une année’ ! 
Vez, Ves, ‘il y a’, cette forme du verbe Kaout est très employée dans le vocabulaire, notre dict. part dans des explications 
interminables, voici une devinette du ‘Trésor du breton parlé’ de Jules Gros, p. 333, avec, Vez, ‘il y a’: 
"Pegoulz e Karez ar muiañ ar vamm, pa ‘vez’ ar bleuñ er balan pé pa ‘vez’ ar bleuñ el lann? – ‘Pa ‘vez’ ar bleuñ el lann, rag al lann 
brezonned a ‘vez’ bleuñ ennan e-pad ar bloaz!’ – Quand aimes-tu le plus ta mère, quand il y a des fleurs dans le genêt ou quand il 
y a des fleurs dans l’ajonc? – Quand il y a des fleurs dans l’ajonc car l’ajonc breton (ajonc bas, couché) a des fleurs toute l’année! » 
Vi, ‘l’œuf’, p. 651, DictAT [Vi, s. m. Oeuf.] 
Vor, ‘la mer’, mutation de mor, ‘mer’, après le U de Tru, p. 464 DictAT [Mor (môr) s. m. Ce mot entre dans la composition d’une 
foule de mots relatifs aux plantes, aux animaux et à des choses ayant trait à la mer. Le dictionnaire des rimes, à la catégorie 
finissant par or, donnent ces mots composés, dans lesquels le mot mor est presque toujours transformé en vor, par suite des 
règles d’euphonie dont nous avons parlé dans le nouveau dictionnaire français-breton 1869, aux mots euphonie, adjectifs et 
autres.] 
Vuez, Buez, ‘vie’, ‘vies’, mutation de Buez, ‘vie’, p. 82, DictAT [Buez, s. f. Vie… Voy. Hed-vuez.] Hedvuez, ‘longue vie’. 
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Racines lettre W 
 
Wad, Vad, Vat, Mad, ‘le bon’, mutation de Mad, ‘bon’, p. 421, DictAT [Mad, adj. Bon, salutaire.] Ecrit avec le ‘v’ qui valait ‘u’, il 
était un ‘w’ dans la vieille langue, p. 650, DictAT [Vad. Ce mot n’est autre que l’adj. et le substantif Mad, bon.] 
War, Var, par-dessus’, p. 653, DictAT [War, prép. A, dessus, sur.] Ar, ‘sur’, ‘dessus’ et War, plutôt, ‘par-dessus’, comme le terme 
britannique désignant la guerre, War, ‘par-dessus’, par-dessus les autres. 
Wé, Wi, Gwik, Ge, Gue, Gué, Gui, Gwi, wé, wi de Gui ou Gwi suivant le rythme prosodique, p. 273, DictAT [Gwik, (gu-ik), s. m. 
(anc.) Bourg, bourgade.] La prononciation de notre ‘G’ a été déformée au contact du français, il s’écrivait sans ‘u’ ou ‘w’, ces 
voyelle et semi-voyelle étaient exprimées comme si elles existaient associés à la consonne ‘G’ 
Wec’h, Gwec’h, C’hwec’h, est l’ultime mutation de Gwec’h, c’hwec’h, ‘six’ et aussi ‘fois’, p. 263, DictAT [Gwec’h, s. f. Fois.] 
W(é)l, Well, ‘le meilleur’, comme les mots qui commencent par un ‘W’, il n’a pas inspirer notre dictionnaire. 
Wen, Gwen, Guen, ‘blanc’, ‘la blanche’, écrit avec un ‘w’, p. 267: DictAT [Gwenn, adj. Blanc.] ‘Nn’ vieux pl. 
Werz, ‘chant poétique’, mutation de Gwerz, p. 270, DictAT [Gwerz, s. m. Vers, poésie’…] Et qui est chanté. 
Wi, Wé, Gwik, Ge, Gue, Gué, Gui, Gwi, wé, wi de Gui ou Gwi suivant le rythme prosodique, p. 273, DictAT [Gwik, (gu-ik), s. m. 
(anc.) Bourg, bourgade.] La prononciation de notre ‘G’ a été déformée au contact du français, il s’écrivait sans ‘u’ ou ‘w’, ces 
voyelle et semi-voyelle étaient exprimées comme si elles existaient associés à la consonne ‘G’.  
Wiss, Bis, Biz, Byz, 'doigt', p. 54, DictAT [Bis, s. m. Doigt.] Wiss, ‘doigts’, Biz mute en ‘w’, et le ‘z’ s’adoucit au vieux pl. en ‘ss’. 
Wod, Wot, Bod, Bot, ‘le peuple’ p. 90, dict Roparz Hémon [Bodlec’h, m –iou lieu de réunion.] Wot,  Wod, 
mutation de Bod, Bot. 
Wot, Wod, Bod, Bot, ‘le peuple’ p. 90, dict Roparz Hémon [Bodlec’h, m –iou lieu de réunion.] Wot,  Wod, 
mutation de Bod, Bot. 
Wraz, Braz, ‘grand(e)’, p. 71, DictAT [Braz, adj. Grand.] [Braz, adv. Beaucoup, très.] Wraz mutation. 
Vré, Wré, Bré, ‘montée’, ‘difficile’, p. 72 DictAT [Bré, s. m. (anc.) Peine, difficulté et aussi montagne.]. Vré, Wré, mutation de Bré. 
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Racines lettre X, Y, Z 
 

 

Racines lettre X 

Racines lettre Y 

Y, I, ‘il’, ‘lui’, ‘elle’, ‘le’, ‘la’, ‘les’, le signe de l’unicité p. 289, DictAT [Hi, pron. pers. sujet. Ils, elles, et aussi elle.] 
Yan, Iann, ‘Jean’, par les racines, I-an, ‘lui dans’, p. 299, DictAT [Iann, nom propre.] 
Yar, Iar, 'la poule', p. 300, DictAT [Iar, s. f. Poule, oiseau domestique.] 
Yan, Iann, ‘Jean’, par les racines, I-an, ‘lui dans’, p. 299, DictAT [Iann, nom propre.] 
Yaw, Iao, Iaou, Iaw, prononcé Yao, Yaou, 'le joug', 'Jupiter', jeudi, 'notre dict. l'écrit avec le 'i', p. 200, DictAT [Iao, s. f. V. Joug des 
bœufs attelés et Iaou, s. m. Jeudi. Le jour de Jupiter. Yawé(h), prononcé Iao-é, 'le joug est dans'. 
Yen, Ien, ‘froid’, p. 301, DictAT [Ien, adj. Froid, privé de chaleur.] 
Yéot, Géot, ‘herbe’,  p. 226, DictAT [Géot, s. pl. m. Des brins d’herbe, de l’herbe.] Ce mot mute sa consonne G en Y. 
Yéoten, ‘herbe’, p. 301, DictAT [Iotenn, s. f. Brin d’herbe.] 
Yod, Iod, ‘bouillie’, p. 305, DictAT [Iod, Iot, s. m. Bouillie de toutes sortes.] Celle qui mute dans l’Athanor ou dans le chaudron 
Keridwen. 
 
 

Racines lettre Z 

Z, Za, Zé, Sa, Sé, avec le ‘é’ muet, ‘là’, p. 654, 655, DictAT [Zé, Sé, part. démonstrative qui placée à la suite d’un substantif, a le 
sens de l’adverbe français, là.] Le ‘z’ et le ‘s’ ont le ‘é’ associé à leur phonème. 
Za, Zé, Z, Sa, Sé, avec le ‘é’ muet, ‘là’, p. 654, 655, DictAT [Zé, Sé, part. démonstrative qui placée à la suite d’un substantif, a le 
sens de l’adverbe français, là.] Le ‘z’ et le ‘s’ ont le ‘é’ associé à leur phonème. 
Zad, Tad, Dad, sans le ‘h’ si gênant, ‘père’, Dad, ‘le père’, Va Zad, ‘mon père’, règle T/D/Z, p. 600, DictAT [Tad, s. m. Père, degré de 
parenté.] Selon notre règle de mutation, le ‘T’ doit muter derrière le ‘A’ en ‘Z’, or le ‘Th’ ancien se prononçait ‘Z’, – tout comme le 
font encore les Brittish,  A-thad, A-zad, ‘fait au Père’ ; Le ‘a’ a aussi le sens de ‘à’, soit, ‘à le père’, en bon français ‘au père’, 
Vazadou, Va-zad-ou, ‘mes pères’, globalisé ‘ancêtres’, le ‘ou’ est le pluriel ; ‘Il faut utiliser toutes les traductions possibles’, disait 
notre filiation! 
Zan, Dan, Tan, ‘le feu’, de Dan, la tribu, dont la ville principale était Dan en Bazan. A Zan, ‘au feu’, mutation derrière la voyelle ‘a’ 
de Tan, ‘feu’, selon la règle T/D/Z, p. 604, DictAT [Tan, s. m. Feu.] Dan, comme Dannéin, ‘damner’, racinal: Dann-é-in, lect. inv., 
‘moi dans les feux’. 
Zé, Z, Za, Sa, Sé, avec le ‘é’ muet, ‘là’, p. 654, 655, DictAT [Zé, Sé, part. démonstrative qui placée à la suite d’un substantif, a le 
sens de l’adverbe français, là.] Le ‘z’ et le ‘s’ ont le ‘é’ associé à leur phonème. 
Zer, Ser, 'fermé', cette racine se retrouve dans quelques ‘mots composés’, Serc'h, prononcé Serrh, 'cercueil'; Serra, 'fermer', p. 
563, DictAT [Serra, v. a. Fermer.] Racinal Serr-a, 'fermer fait' ou 'fermeture fait'. 'rr' vieux pluriel. 
Zéz, Séz, 'siège', 'assis', cette racine se trouve notamment dans le ‘mot composé’ p. 30, DictAT [Azeza, v. n. S'asseoir.] Par les 
racines A-zez, 'fait assis', 'fait siège'. Ces deux mots ont été employés en anagrammes, ce qui est le signe d’une volonté de cacher. 
Zo, ‘est’, 3e  temps du présent du verbe Bézan, ‘être’. 
Zond, Zont, ‘arriver’, ce verbe, un des quatre verbes de déplacement, est composé des racines Zé-ont, ‘là, là-bas’. 
Zoul, Zul, Toul, le ‘u’ ‘ou’, Zoul, ‘le trou’, mutation ultime de, ‘trou’, p. 626, DictAT [Toull, s. m. Trou fait dans quelque matière que 
ce soit.] ‘ll’: vieux pluriel. Cette racine mute en Doul, ‘le trou’ et E Zoul, ‘dans le trou’, règle T/D/Z 
Zù, Sù, ‘la noire’, Séazù, ‘Françoise la noire’, mutation de Dù, ‘noir’, p. 176, DictAT [Du, adj. Noir.] 
Zul, Zoul, Toul, le ‘u’ ‘ou’, Zoul, ‘le trou’, mutation ultime de, ‘trou’, p. 626, DictAT [Toull, s. m. Trou fait dans quelque matière que 
ce soit.] ‘ll’: vieux pluriel. Cette racine mute en Doul, ‘le trou’ et E Zoul,‘dans le trou’, règle T/D/Z 
 
SATOR : « Peste soit ! » - « Là bris, « là casse »  
AREPO : « Ceux-là auront » - « paix auront »  
TENET : « Ôté »- « Tiré » 
OPERA : « Le fruitant » - « la sève » 
ROTAS : « Ta roue » - « ta vie qui tourne » 
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